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Abgehalten am 5. und 6. September 1910 in Lausanne.

Eröffnungswort des Präsidenten Professor G. Meyer von Knonau
in der Hauptsitzung des 6. September in Chillon.

Messieurs et chers collègues!
Pour la troisième fois la Société suisse d'histoire se réunit dans le territoire du

pays de Yaud. La session de 1876 a été convoquée à Lausanne, et la quarante-septième

réunion, seize ans après, nous a conduits dans la ville de la reine Berthe. Un intervalle

de dix-lmil ans s'est écoulé depuis celle séance. Aujourd'hui, nous siégeons tour
à tour dans la capitale du canton et dans ce monument historique qui embellit et rend

caractéristique la partie la plus pittoresque du lac Léman. La combinaison de notre
session avec celle de la Société pour la conservation des monuments historiques nous a

ouvert cette salle des Chevaliers du château de Chillon.
M. Georges de Wyss, le président des deux réunions de 1876 et de 1892, a

parlé dans la première des deux sessions des rapports qui unissent la Suisse allemande
à la Suisse romande, telles qu'elles se manifestent dans l'histoire de notre patrie et
dont font foi les études des historiens de langue française et allemande. Il a pu citer
'es deux fêtes qui avaient déjà réuni les membres de la Société suisse d'histoire avec
sa sœur aînée, la Société d'histoire de la Suisse romande, à Morat en 1850, à Fri-
bourg en 1863. Mais il eut surtout le bonheur de pouvoir saluer, en 1876, le véné-
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rable doyen des historiens suisses qui assistait lui-même à la réunion à Lausanne,

Mr. Yulliemin, le patriarche de Mornex. Il exprima dans son discours que la communauté

d'activité des historiens des deux langues 11e pouvait mieux s'incarner qu'en sa

personne.
Permettez-moi donc aujourd'hui de vous rappeler encore ce savant si honorable

et si bienveillant que le pays de Vaud a eu l'avantage de posséder.

Vulliemin a donné lui-même, en 1871, dans ses « Souvenirs racontés à ses pelils-
enfanls », — « pour la famille et des amis » —, un récit fidèle de la première moitié
de sa vie: c'est un des plus aimables livres qu'on puisse lire. Le vieillard, (ils d'un

fonctionnaire vaudois au service bernois à Yverdon qui a conservé encore l'accent
bernois après plus d'un demi-siècle, quand il s'exprimait en allemand, nous transporte dans

un chapitre charmant dans le château de sa ville natale, où Pestalozzi fut le directeur
de son célèbre institut. Le petit élève a fait des observations très-exactes et rapporte

que ce qu'on nommait, non sans emphase, la « méthode de Pestalozzi », était, à vrai

dire, une énigme pour les écoliers: «Elle l'était pour nos instituteurs; comme les dis-

iples de Socrale, chacun d'eux interprétait à sa manière la doctrine de son maître ».

El puis, après les études continuées à Thoune et à Lausanne, le théologien prend part
la fondation de la société de Zofingue qui « a étendu » — selon ses propres paroles —

« ses bienfaisants rameaux du Rhin au Rhône, sur la plus grande partie du sol

helvétique». Un voyage à travers la Suisse, en 1820, après la réunion de Zotingue, le conduit

pour la première fois dans la Suisse allemande, et son goût pour l'histoire se for-
ifie par la connaissance qu'il fait, à Zurich, de l'illustre philologue Gaspard d'Orelli

qui lui parle de la continuation de l'œuvre inachevée de Jean de Müller : « Au Suisse

de langue française qui tentera de continuer, on peut promettre un beau champ de

gloire ou plutôt de mérite », à Troguen de Gaspard Zellweger qui s'occupait alors à

recueillir les matériaux de l'histoire de son canton et qui est devenu plus lard le
fondateur de notre Société d'histoire suisse. Le ministère évangélique n'a duré pour
Yulliemin que six années, c'est-à-dire jusqu'à ce que les médecins intervinrent: il fallait

renoncer aux fonctions officielles et rentrer dans la vie privée.
El maintenant se suivent les publications historiques. Le Zurichois IloUinger, en

continuant l'œuvre de Jean de Müller, avait publié l'histoire de la réforme dans la Suisse

allemande; Yulliemin en fit la traduction et la soumit à l'auteur qui l'approuva absolument.

L'ami qu'il avait ainsi trouvé l'encouragea à tenter lui-môme une nouvelle
continuation, à raconter la réforme de la Suisse romande, son développement national et

l'influence exercée par elle sur les confédérés de la langue allemande. Les années 1835

et 1836 étaient propres à ressusciter la mémoire des événements du XYIme siècle, et

l'historiographe mit à exécution le projet d'un journal qui lui permettait de les retracer

de quinze en quinze jours. Ce «Chroniqueur» réussit à intéresser le public; le

roisième cahier excita môme une grande agitation dans une petite ville vaudoise. Des

dames avaient lu le récit de cruelles persécutions qui avaient eu lieu à Paris sous le

roi François Ier; elles crurent se trouver vis-à-vis d'événements contemporains et s'émurent

tellement que toute la ville fut au désespoir. Les deux volumes de 1'« Histoire de

la Confédération suisse» qui continuent le grand ouvrage de Jean de Müller jusqu'en

1718, ont paru vingt ans après la visite que l'étudiant avait faite à Zurich chez Ilot-
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linger. La préface: «A tous les confédérés» désigne clairement l'intention patriotique
de l'auteur: « L'histoire doit être la maîtresse des peuples», et, persuadé de celte

vérité, il dit à ses lecteurs: «N'imitez pas les anciens; imiter la vertu même n'est

plus la vertu, la vérité devient préjugé. Mais après vous être pénétrés de l'esprit des

siècles, portez les yeux vers les hauteurs qu'habile le génie de l'humanité. C'est lui

qui vous remplira d'espérance et vous ceindra la force. C'est lui qui vous fera connaître

vos vrais ennemis et le moyen de les vaincre». Un autre ouvrage, qui renferme des

études étendues et diverses, le « Tableau du Canton de Yaud », publié dans la série

des descriptions des cantons suisses, est consacré à la patrie spéciale de l'auteur. On

trouve cependant encore davantage l'originalité de Yulliemin dans ses travaux concis,

dans ses brochures biographiques. Yulliemin a raconté la vie du doyen Bridel, du vénérable

pasteur de Montreux qui avait eu le premier le grand mérite de répandre la

connaissance de l'histoire suisse parmi ses compatriotes de la Suisse romande; une

autre notice est consacrée au politicien vaudois Auguste Pidou. Cependant, nous ne voulons

pas oublier aujourd'hui le volume sur Chillon. En citant ce petit livre: « Chillon,

étude historique » dans celle salle du château, il ne faut pas omettre de mentionner

une petite méprise qui s'y est glissée. Il parle d'un premier prisonnier incarcéré à

Chillon et comprend par là le ministre ecclésiastique de l'empereur Louis le Débonnaire,

l'abbé Wala, qui a été emprisonné après la révolution de 830. Son biographe

Radberl. abbé du couvent de Corbie, parle d'une caverne très-haute et des plus étroites

où il n'y a d'accès que pour les anges, presque élevée dans les nuages. 11 peint la

localité en disant que l'incarcéré ne peut voir que le ciel, les Alpes Pennines et le lac

Léman; mais il n'est pas permis d'appuyer trop sur ce dernier mot. Tous les compagnons

d'infortune de Wala ont été enfermés dans des couvents, et des couvents ont

servi de prisons à Wala encore trois fois. Ce n'est pas le château de Chillon; c'est

plutôt le couvent de Sl-Maurice qui est désigné par celte expression de caverne, et

quiconque connaît les rochers qui dominent le monasterium Agaunense confirmera la

description sus-mentionnée de la localité. Mais on peut entièrement approuver les

chapitres suivants du livre de Yulliemin, contenant l'histoire du comte Pierre de Savoie,

du petit Charlemagne, comme il a été nommé par ses contemporains, celle du célèbre

prisonnier que les Bernois ont arraché à la misère de ses chaînes, François Bonnivard;
un dernier morceau est dédié au poète anglais qui a glorifié The prisoner of Chillon.

L'opuscule a obtenu un grand succès populaire par les trois éditions qu'il a eues.

Au côté de ces publications destinées à former le goût de connaissances

historiques, Yulliemin utilisa ses loisirs en créant une association destinée à recueillir les

documents du temps passé. Il se rencontra en cela avec un historien vaudois très-estimé,
Mr. Frédéric de Gingins, qui invita à fonder une Société d'histoire de la Suisse romande;

car on ne voulait pas se borner à convoquer les Vaudois qui pouvaient s'intéresser à

l'histoire. Yulliemin souleva déjà dans leurs premières entrevues la question de savoir,
si la société ne devrait pas être ouverte à tous les cantons de langue française. La

publication des Mémoires et documents, de l'organe régulier de la nouvelle association,

commença déjà en 1838, et Yulliemin la dirigea comme président. Deux ans après, il
assista à la première réunion de notre Société d'histoire suisse, et il présida lui-même,
en 1830, la sixième session déjà citée de Moral.



Ces réunions régulières ont donné l'occasion de relations personnelles qui sont

devenues de part et d'autre très-intimes. Le vieil ami de Zurich n'était plus en vie.

Mais son successeur dans la chaire académique d'histoire suisse, Georges de Wyss, est

devenu un hôte assidu à Mornex, et une correspondance sans cesse renouvelée, un
véritable épanchemenl de cœurs amis ont duré pendant des dizaines d'années. Ce

n'étaient pas seulement des questions historiques qui faisaient le sujet de ces lettres
souvent très-volumineuses; mais tout ce qui pouvait intéresser les deux amis, affaires

politiques, débats religieux, petits événements personnels. De son côté, Yulliemin
protégea un jeune Zurichois recommandé par Georges de Wyss. C'était Conrad Ferdinand

Meyer, le poète, qui écrivit en 1854 à Yulliemin: «Jamais de ma vie l'on ne m'ôlera

plus ma plume — je voudrais être bon à mieux et y mettre un peu du mien; peut-
être cela viendra-t-il plus lard, patience ». L'ami paternel a encore vu la grande
considération que le jeune novice s'est acquise dans le monde des lettres.

Yulliemin n'a cessé de rendre compte de ses lectures d'ouvrages scientifiques
dans des articles pleins de goût qu'il insérait surtout dans la « Bibliothèque universelle».
Il avait parlé en 1870 à deux reprises sous le titre «L'Allemagne et la liberté », des

essais historiques et politiques de Henri de Treitschke; le professeur allemand le

remercia sincèrement de ces témoignages de sympathie. 11 exprima surtout sa vive
reconnaissance après l'envoi des « Souvenirs » : « Je lis à peine avec plus de plaisir une

autobiographie véridique; car l'homme ne peut pas offrir à l'homme un meilleur cadeau

que la description fidèle d'une vie assidue et riche en idées. J'y ajoute le charme

caractéristique que la Suisse française a pour nous autres Allemands. Il y a dans vos

compatriotes une mixtion heureuse du sérieux de conscience allemand et de la liberté et
de la faculté intellectuelle des Français. Cela a été pour moi véritablement bienfaisant

de lire votre livre à ma femme ».

Yulliemin débutait en 1875 dans l'avant-propos d'un dernier livre, par les mots:
« Comment me suis-je trouvé dans le cours de ma soixante et dix-septième année, et

presque sans m'en douter, avoir commencé d'écrire l'histoire de la patrie suisse? Je

me l'explique par l'attrait qui porte le vieillard vers les jeunes générations et par le

plaisir que je trouvais à occuper mes derniers jours des études qui ont fait ma joie
dans un âge moins avancé ». L'auteur a pu terminer encore les deux volumes que
comprend cette œuvre, et la vaste correspondance, dans laquelle il discutait les points de

détail avec Georges de Wyss et avec l'historien genevois Pierre Vaucher est le témoignage

le plus expressif de la scrupulosité de l'auteur. Les lettres qui ont été publiées

par Yaucher dans notre « Jahrbuch » en sont la preuve.

Malgré l'âge et ses occupations nombreuses, Yulliemin est venu encore une

dernière fois assister à une séance de notre société, à SLanz, en 1878. Il avait écrit

un peu auparavant: «Si je n'étais pas trop vieux pour voyager, je serais fort tenté de

me rendre à Stanz». Néanmoins, il nous procura la grande joie de le voir parmi nous.
1 donna une relation de ce voyage en disant: «Je suis revenu à mon foyer le cœur

plein de ce qu'il m'a été donné d'avoir pu voir les amis. La réunion a été très-bonne.

Prêtres, pasteurs, capucins se sont assis dans la salle, où nous étions au nombre de

104, beaucoup d'Unterwaldner; l'esprit qui s'est manifesté très-bon ».



93

Ce fut le dernier voyage du vieillard. 11 a vécu encore une année et s'est éteint,
le 10 août 1879.

En parlant de ses années d'études, Yulliemin s'est exprimé ainsi dans ses «

Souvenirs»: «Comme tous les fils de la Suisse, nous aimions profondément notre patrie.
Nous aimions sa liberté, ses institutions, son histoire». Il a écrit ces lignes en vieillard
fidèle aux principes de sa jeunesse. Il représente pour nous la personnification de

sentiments sacrés, en fondant sa vie et son œuvre sur un patriotisme suisse qui n'exclut

pas le patriotisme vaudois, et c'est pour cette raison que nous avons tenté de ressusciter

sa mémoire dans ce château dont l'historien a chanté la gloire. Sa patrie
n'oubliera pas son nom. Nous nous en portons garants comme représentants réunis ici-
même de la Société d'histoire suisse et de la Société d'histoire de la Suisse romande
à la création desquelles Yulliemin a tant contribué.

Seit unserer letztjährigen Versammlung wurden uns sieben Mitglieder durch den

Tod entrissen.
Der erste Verlust traf die Reihe unserer Mitglieder in Bern, indem während

eines Ferienaufenthaltes in Montreux Professor Karl Hilty, seit 1874 unser Mitglied, am

12. Oktober starb. Der vielseitige akademische Lehrer, Schriftsteller, Parlamentarier,
dessen Bücher auf die weitesten Kreise gewirkt haben, betätigte sich auch auf dem

historischen Felde, und besonders war es sein seit 1886 erscheinendes «Politisches

Jahrbuch der schweizerischen Eidgenossenschaft», das wertvolle historische Beiträge

von anderer Seile, so auch unseres Zürcher Kollegen Wilhelm Oechsli, enthält, in
dessen mannigfachem Inhalt die Fülle von Interessen sich erwies, denen der Verfasser

sich widmete. Allerdings lässt sich gegen einzelne Arbeilen Ililty's, gerade auT dem

historischen Arbeitsfelde, manches einwenden1); doch tritt überall, auch wo der Leser

mit dem Autor nicht übereinstimmen mag, in ehrenvoll wohltuender Weise seine

Üeberzeugung, die unerschrockene Aussprache dessen, was er für wahr hielt, zu Tage.

Das ist auch noch im letzten dieser Bände, der 1909 gleich vor seinem Tode erschien,
der Fall. Die allernegativsle Seile der früher von ihm über Gebühr gepriesenen helvetischen

Republik war deren Finanzlage, und gerade diese liess er in diesem Bande durch

einen berufenen Kenner der Finanzgeschichle, Julius Landmann, gründlich schildern,
und ebenso hat er in den gleichen Wochen, wo alle Welt dem Weltlliegen bei Zürich

zuschaute, sich nicht gescheut, ernsthaft zu erwägen, wie man in der Schweiz in

verständiger Weise der Erfindung lenkbarer Luftschiffe Herr zu werden suchen solle,
weit davon entfernt, diesen Fortschritt menschlichen Geistes in der Herrschaft über die

Materie nur so im allgemeinen jubelnd zu begrüssen.

') Vergl. «Jahresberichte der Geschichtswissenschaft», I. Jahrg., 1878, S. 544 u. 545

über Hilty's «Oeft'entliclie Vorlesungen über die Helvetik», und besonders «Historische
Zeitschrift», Band LXX, 1893, S. 257—261, über: «Die Bundesverfassungen der schweizerischen
Eidgenossenschaft».
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Am 15. November starb in Zürich Yerlagsbuchhändler Dr. Jakob Huber, der seil

1882 Mitglied der Gesellschaft war. Erst in den letzten Jahren war Huber von Frauenfeld,

wo er seinen Verlag zu hoher Bedeutung emporgehoben hatte, aus dem Heimatkanton,

in dem er lange Zeit eine massgebende Stellung einnahm, um seiner in Zürich

verheirateten Tochter näher zu sein, dorthin übergesiedelt, ohne sein lebhaftes Interesse

für den Betrieb des Geschäftes in Frauenfeld zurücktreten zu lassen. Ueberhaupl ein

Mann vielfältigster geistiger Anregung, war er 1883, bei der fünfzigjährigen Feier der

Zürcher Universität, von der philosophischen Fakultät zum Doctor honoris causa ernannt

worden, in Anerkennung der Verdienste, die er um die wissenschaftliche Lilteratur
durch seine Tätigkeit als Verleger sich erworben hatte. Das «Schweizerische Idiotikon»

war damals schon bei ihm im Erscheinen begriffen; die «Bibliothek älterer Schriftwerke

der deutschen Schweiz», von Bäehlold und Vetler, war eines seiner A erlagswerke ;

Bächtold's «Geschichte der deutschen Literatur in der Schweiz», manche weitere

bemerkenswerte Arbeilen zur Geschichte, vornehmlich zur Lilteralurgeschichte der Schweiz

gereichen dem Huber'schen Verlage zur bleibenden Ehre. Bis in ein hohes Aller war

Huber in reger geistiger Betätigung geblieben, und es ist nur zu bedauern, dass er

der Aufforderung, die Erinnerungen an ein reich erfülltes Leben schriftlich niederzulegen,

nicht Folge geben konnte.
Gleich am folgenden Tage sehloss sich in Basel der Hinschied Albert Riggenbach-

Iselin's an, im hohen Aller von 87 Jahren. Im Bankfach tätig, bewies der Verstorbene

gemeinnützigen und wohltätigen Bestrebungen eifrige Mitarbeit; aber ebenso zeigte er

ein lebhaftes Interesse für künstlerische und wissenschaftliche Fragen. So wurde er

Mitglied der Basler historischen und antiquarischen Gesellschaft, und 1877 war er bei

Anlass unserer Tagung in Basel bei uns eingetreten.
Am 5. Dezember verloren wir in dem zu Münsingen, Kl. Bern, verstorbenen

C. L. Lory ein 1892 beigetretenes Mitglied. Als Kaufmann war der Verstorbene durch

eigene Tätigkeit in den Besitz eines sehr ansehnlichen Vermögens gelangt, das er in
wohlwollender vielseitiger Weise Nutzen stiften liess. Seine Neigung war ganz
besonders den alpenklubistischen Angelegenheiten zugewandt, wie er denn beispielsweise im

Berner Oberland eine Klubhülle auf eigene Kosten bauen liess und nachher der Berner
Sektion schenkte, unter der Bedingung, dass nicht sein Name der Anlage gegeben

werde. Wie er selbst aus einer Familie stammle, aus der zwei namhafte Maler

hervorgegangen waren, war er ein verständnisvoller Sammler von Kunstgegenständen.
Aber auch wissenschaftlichen Fragen bot er seine Teilnahme, wie er unsere Versammlungen

mehrmals besuchte oder iin Winter, wenn er sich längere Zeit in Zürich
aufhielt, regelmässig in den Sitzungen der antiquarischen Gesellschaft als Gast erschien.

Im Cur starb am 17. Februar 1910 Major Hartmann Caviezel, der 1889 der
Gesellschaft beigetreten war. Aus einer allen Domleschger Familie stammend, war
Caviezel von seiner lleimatgemeinde Rothenbrunnen nach der Hauptstadt des Kantons

übergesiedelt, wo er bald mit seiner reichen Erfahrung sich verschiedenartigen
Aufgaben im kantonalen und städtischen Haushalte widmete. Ganz vorzüglich lag seine

Erfahrung auf dem Felde der Altertumskunde und Geschichte. Ein hingebender
Förderer der Sammlungen des rälischen Museums, wobei er besonders der vorgeschichtlichen
Zeit sein Augenmerk widmete, ein gründlicher und ausdauernder Erforscher seines



vielgestaltigen Heimallandes und so auch ein selbsttätiges Vorstandsmitglied der Societad

Rälo-Romantscha, war Caviezel, wie ihm nachgerühmt wurde, eine kernfeste markante

Biindnergeslall.
Am 5. März folgte der Tod Gottlieb Kübler's, in Winterthur (seit 1894 Gesell-

scliaftsmilglied). Als Sekundarlehrer wirkte der Verstorbene bis 1903 durch dreissig
Jahre mit eifriger Hingebung an der dortigen Mädchenschule, betätigte sich daneben

aber besonders auf dem Felde musikalischer Bestrebungen. Vorzüglichen Fleiss

widmete er als Lehrer dem historischen Unterricht, und so gehörte er auch zu den

regelmässigslen Besuchern der Versammlungen des Winterthurer historisch-antiquarischen

Vereins.
Durch einen schmerzlichen Unglücksfall wurde uns am 23. Juni Leopold Micheli

entrissen, der während eines Erholungsaufenthaltes an der Küste der Bretagne im

Meer sein Leben verlor. Nach Vollendung der Studien in Genf an der Ecole des

Charles weitergebildet, erwarb Micheli 1904 mit einer Arbeil: «Les institutions
municipales de Genève au XVe siècle» das Diplom als Archivar-Paläograph und trat danach

als Konservator in die Verwaltung der Genfer Bibliothek ein, wo er der Handschriflen-

abteilung seine Tätigkeit widmete. In hingebender Arbeit erwies er sich in dieser

Stellung ganz geeignet, beteiligte sich aber auch an den Arbeiten der Genfer Sociélé

d'histoire et d'archéologie, an dem Ausbau des Musée historique de la réformalion und

weiterhin an den im Gedächtnisjahr 1909 ausgeführten Veröffentlichungen. Dem

Verstorbenen, der 1907 unser Mitglied geworden war, wurde nachgerühmt, er sei «l'un

des meilleurs parmi les enfants de Genève» gewesen.

Es werden nach wenigen Wochen, am 1. Oktober, siebzig Jahre vergangen sein,

seil unsere Gesellschaft in das Leben trat; der letzte Zeuge jener Tage, unser ältestes

Mitglied in Zürich, ist vor bald drei Jahren aus dem Leben geschieden. Allein wir
halten fest, was als Aufgabe uns von diesen Stiftern unserer Vereinigung gestellt wurde,
und so schliessen wir mit einem wahren Worte, das Vulliemin, eben im Jahre 1840,
in jener Vorrede seines Werkes «allen Eidgenossen» zurief: «Les uns n'ont d'éloges

que pour le passé. Il suffit aux autres qu'une chose ait été pour qu'elle soit
condamnée. Ceux-ci nient l'histoire, ceux-là le temps. La Suisse ne sera conservée que

par l'homme qui les comprendra l'un et l'autre ; qui recevra les enseignements des

siècles, mais sans servilité, qui croira en l'avenir, mais sans la fièvre qui s'y précipite».



19. Das Stift Rheinau unter der Administration von Konstanz

und St. Gallen.
(1247—1272.)

Die Geschichte des Gotteshauses Rheinau im 13. Jahrhundert bedarf noch in
verschiedenen Punkten der Abklärung. Wahrheit und Dichtung sind bis auf den heutigen
Tag vielfach miteinander vermengt. Vornehmlich gilt dies mit bezug auf die Person
des Abtes Eberhard und die Vorgänge, die sich an dessen Absetzung im Jahre 1247

knüpfen. Zweck der nachstehenden Zeilen ist, die historischen Tatsachen soweit möglich
festzulegen.

Nach kurzer Regierung halte Abt Hermann das Zeitliche gesegnet.1) Dessen

Nachfolger ward Eberhard, als solcher zuerst im März 1243 urkundlich bezeugt.2)

Getreu der Tradition seiner Vorgänger, hielt auch er im Kampfe zwischen den Staufern

und Rom zu den ersleren. Ein Gleiches taten die Freien von Krenkingen, bis
1241 Vögte des Stiftes. Damals hatte Friedrich If. die Vogtei zu des Reiches Händen

genommen,3) nach der Entsetzung des Kaisers (17. Juli 1245) aber der Sohn, König
Konrad, sie an Dielhelm v. Krenkingen und dessen Söhne verpfändet*) und damit
den Zustand vor 1241 wiederhergestellt. Abt und Vogt traten in engste Beziehungen.
Es ergibt sich dies daraus, dass jener diesem die Klosterbrücke samt dem sie

beherrschenden Turme auslieferte.5) Stift und Stadt Rheinau bildeten fortan ein Bollwerk
der anlipäpsllichen Sache am Oberrhein. Da schrill das Oberhaupt der Kirche, Innocenz IV.,

1247, selbst ein, veranlasst vielleicht durch seine Parteigänger im Schosse des

Konventes. Unterm 4. Mai d. J. erging an den Konstanzer Bischof Heinrich von Tanne
der Auftrag, die Verhältnisse in Rheinau zu untersuchen und nötigenfalls den Abt aller
Würden zu entkleiden sowie die Kloslerverwallung in die eigene Hand zu nehmen.8)
Tatsächlich erfolgte bald darauf, im Sommer, Eberhards Eulhebung von der Abtei, die

nun durch den Diözesanbischof administriert wurde.7) Über das fernere Schicksal des

Exabtes schweigen die Urkunden sich aus.

Bischof Heinrich starb den 25. August 1248.8) Sein Nachfolger Eberhard H.

von Waldburg erhob sofort Ansprüche auf die Abtei Rheinau. Die Kurie freilich war
anderen Sinnes. Sie scheint den Auftrag des Jahres 1247 als einen rein persönlichen

aufgefasst zu haben, aus dem sich für den Nachfolger keinerlei Rechte gegen-

') Urk. nur im Januar 1242 als «electus in abbatem et confirmâtes» erwähnt. ZUB.
Nr. 565.

Ebend. Nr. 579.
3) Ebend. Nr. 551 und 557.
4) -<cum C[onradus] natus Fr[iderici] quondam imperatoris advocatiam monasterii Re-

naugensis quam idem F. a nobili viro Dietlialmo de Chreincliingen et natis eius emerat,
eisdem nobilibus post latain in ipsuin F. depositionis sententiam, ut adhererent eidem, titulo
pignoris obligarit.» ZUB. Nr. 659.

5) «pontein supra Renum et turriin ab alio latere existentem, per que ipsius monasterii
claudebatur insula». Ebend. Nr. 659.

") Ebend.

') Ebend. Nr. 740, 741, 742, 782, 788.
8) Lad ewig, Reg. 1719.



über dem Kloster ableiten Hessen. Daraus erklärt sich die Tatsache, dass der Papst
kaum 14 Tage nach dem Ableben Bischofs Heinrich, am 7. September, die Verwaltung
des Gotteshauses dem Abte von St. Gallen, Berchtold von Falkensteirf,1) überwies2)
und zugleich den Konvent zum Gehorsam gegen letztem aufforderte.3) Anselm von

Schwanden, Abt zu Einsiedeln, erhielt Auftrag, die päpstliche Verfügung allenfalls mit
der kirchlichen Zensur durchzuführen4).

Die Übertragung der Administration von Rheinau an den Prälaten von St. Gallen

war eine der Ursachen, die in der Folge den Bruch zwischen diesem und dem Hochslift

Konstanz herbeigeführt haben. Büller hat uns den Verlauf des Streites
dokumentarisch erzählt.5)

Ganz anders lautet die Klos 1er trad ilion, wie sie uns P. .Moriz Hohenbaum
an verschiedenen Stellen seiner Schriften überliefert hat6.) Darnach hätte sich ein Freiherr

von Krenkingen, Jobannes mit Namen, zum Abte von Rheinau aufgeworfen und

sich des Klosters bemächtigt; zwar sei er durch den Falkensteiner wiederum vertrieben,
mit Hilfe seiner mächtigen Verwandten aber neuerdings 1261 eingesetzt worden und

hätte sich bis 1281 im Besitze der Abtei behauptet. Erst durch König Rudolf I. aus

dem Hause Habsburg sei in letzterem Jahr endgültig Ordnung in Rheinau geschaffen

worden. Bis auf die Gegenwart ist diese Legende kritiklos übernommen worden.7)

Dass wir es mit einer Legende zu tun haben, beweist der völlige Mangel jeglichen
urkundlichen Beleges. Vor allem ist die Existenz eines Rheinauer Abtes Johannes für
die Mitte des 13. Jahrhunderts durchaus unverbürgt. Zwar meldet P. Moriz Hohenbaum:
«Idem Joannes de Crenkingen anno 1280 se ipsuin vocal Dei gratia abbaten» Rinau-

giensem in quadam Charta, qua Henrico Vallasser facullalem tribuit bona quaedam in Wilach,
hodie Bülach, inonasterio Rulinensi.8)» Allein die noch int Original erhaltene Urkunde

nennt als Aussteller «Dei gratia abbas Rinaugensis», ohne Namen.9) Auch der

Herausgeber des ZUB. hat in ihm Johannes v. Krenkingen vermutet und die Bemerkung
beigefügt: «Es ist dies die einzige Urkunde dieses Abtes». Damit stimmt er mit

') Über ihn vgl. Meyer von Iva on au, Freiherr Berchtold von Falkenstein, Abt
von St. Gallen 1244—1272 und die nachweislichen Verwandtschaftsbeziehungen desselben

(Wiirtemb. Vierteljahrshefte f. Landesgesch. 1883 VI, 5011'.).

3) ZUB. Nr. 740.

3) 4) Ebend. Nr. 741. Vgl. Ringholz, Gesch. des Benediktinerstiftes U. L. F. von
Einsiedeln I, 96.

') PI. Butler, Abt Berchtold von Falkenstein (1244—1272) [St. Gallen 1894],
S. 10 ff. Hiezu Meyer von Knonau, Die Beziehungen zwischen Bischof Eberhard II.
von Constanz und Abt Berchtold von St. Gallen in den Jahren 1251—1259 in den «St. Gall.
Mitteil. z. vaterl. Gesch.» N. F. VIII, 347 ff.

6) Zapf, Mon. anecd. 385, 391, 393 ff.; Kurze Gesch. der tausendjährigen Stiftung des

frei eximierten Gotteshauses Rheinau (Donaueschingen 1778), S. 95 ff.

') Wal ten spül, Catalogus religiosorum exempti monasterii Rhenaugiensis (F. D. A.
Xll, 279—280); Erb, Das Kloster Rheinau uud die lielvet. Revolution, S. 5—6; Ringholz
a- a. 0. S. 96.

') Bei Zapf a. a. 0. S. 396.
8) ZUB. Nr. 1783.
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Hohcnbaum iiberein: «Nec Ulla araplius Joannis de Crenkingen abbatiae usurpatoris in

monumenlis nostris occurrit menlio».1)
Erscheint nach dem Gesagten die historische Persönlichkeit des Abtes Johannes in

höchst zweifelhaftem Lichte, so wird sie durch eine Urkunde Bischofs Rudolf It. von

Konstanz vom 1. April 1276 vollends in Frage gestellt.2) Unter den an jenem Tage in

Rheinau anwesenden Zeugen figuriert nämlich an erster Stelle «dominus C. ab bas

Ri nau ge nsis ». Ich vermute, dieser C. sei identisch mit dem späteren Rheinauer Abte

Konrad von Herten.3) Tatsache ist somit, dass nach 1276 die Abtei keinen
Vorsteher namens Johannes gehabt.

Für einen solchen fehlen indessen auch alle urkundlichen Zeugnisse vor 1276.

Nun meldet die Tradition, wie sie uns von Hohenbaum überliefert ist, Abt Berchlold

habe, nachdem Johannes von Krenkingen die Stadt und das Gotteshaus Rheinau erobert,
allen Mut verloren «die abtey zu behaupten» und sich «hinfür zu Rheinau nicht mehr

sehen» lassen.4) Dies ist falsch. Am 18. Februar 1269 erkundet «Berhtoldus misera-

tione divina abbas monaster» Sancli Galli» zu Rheinau («Renaugie»)6) und am 19. April
desselben Jahres ist er an erster Stelle eben dort — «Rinaugie prope monaslerium

in strata publica» — Zeuge, da der Ritter Kuno v. Teufen den Nonnen in Kalharinental

einen Hof zu Wil bei Rafz vergabt.0) Diese Fakla legen den Schluss nahe, dass Berchlold

von Falkenstein zeitweilig im Stift Rheinau residiert hat. Dass er sich in beiden

Fällen bloss «Abt zu St. Gallen» nennt, hat seinen Grund darin, weil die erslere Urkunde

ei e st. gallische Angelegenheit betrifft, in der andern die Beifügung der Worte «abbas»

oder «administrator Rinaugensis» überflüssig erschien, indem es damals in Rheinau

keinen andern Klostervorstand gab. Beide Titel — «B. Dei gratia Sancli Galli et

Rinaugensis» — führt er, soweit ersichtlich, nur in einem Instrument vom 1. Juli 1259.7)

Der Streit zwischen Bischof Eberhard und Abt Berchlold halle nämlich 1254

damit seine Erledigung gefunden, dass die Rheinauer Klosleradministration definitiv
diesem zugewiesen worden und jener sich endgültig aller fernem Ansprüche entschlug.8)

Augenscheinlich hat der Abt von St. Gallen sie in der Folge bis zu seinem Ableben

(10. Juni 1272) ausgeübt. Dann erhielt das Stift unter Abt Konrad die Selbstverwaltung

zurück. Soviel ergibt sich aus dem vorliegenden Urkundenmalerial. Für einen

Abt Johannes v. Krenkingen als Vorsteher von Rheinau während der J. 1248 bis 1281

bleibt somit kein Platz: er ist aus dem Äblekalalog zu streichen. Dies um so

mehr, als'ein Johannes auch im Stammbaum der Krenkinger fehlt.9)
Damit soll indessen nicht gesagt werden, dass die Vorgänge in Rheinau, die sich

zu Abt Berchlolds von Falkenstein Lebzeiten abgespielt und dessen Einzelheilen uns

') Bei Zapf a. a. 0.

') ZUB. Nr. 1626.

*) Vgl. Hoppeler, Stift und Stadt Rheinau im 13. Jahrb. (ZScliw. KG. IV, 88.)
4) Kurze Gesch. S. 96.

') ZUB. Nr. 1403.

6) Ebend. Nr. 1411.

') Ebend. Nr. 1069.

8) StGUB. III, Nr. 925; Ladewig, Reg. 1851.

9) Vgl. Kindler von Knob loch, Oberbad. Geschlechterbuch II, 372.
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Kuchimeisler überliefert hat,1) ins Reich der Fabel zu verweisen sind. Vielmehr

teile ich die Ansicht, dass ihnen ein historischer Kern innewohnt und dass ihr Held

wohl ein Freiherr von Krenkingen, freilich nicht Johannes — diesen Namen hat erst
die spätere Kloslertradition ihm gegeben — gewesen ist. Was liegt da näher, als an

den 1247 entsetzten Abt Eberhard zu denken? Wie bereits bemerkt, ist dessen

Ausgang nicht bekannt. Ausgeschlossen ist es nicht, sondern im höchsten Grade

wahrscheinlich, dass dieser den langwierigen Streit zwischen Konstanz und St. Gallen sich

zu nutze gemacht und den Versuch unternommen, die Abtei Rheinau zurückzugewinnen.
Dass er bei diesem Unternehmen zeitweiligen Erfolg gehabt, liegt wohl im Bereiche
der Möglichkeit.

War Abt Eberhard vielleicht selbst ein Freier v. Krenkingen? Schon Butler
hat diese Vermutung ausgesprochen.2) Sie hat vieles für sich.

Als Resultat der vorstehenden Untersuchung ergibt sich hinsichtlich Rheinaus

folgendes Bild:
Nach dem Tode Abt Hermanns (1242) folgte "ihm in dieser Würde Eberhard,

vermutlich ein Freiherr von Krenkingen, wie seine unmittelbaren Vorgänger ein eifriger
Anhänger der Staufer im Kampfe gegen Rom. Infolgedessen ward er 1247 von Inno-

cenz IV. seiner Stellung enthoben und die Administration der Abtei Rheinau Bischof
Heinrich von Konstanz, nach dessen Ableben (1248) Abt Berchlold von St. Gallen iit»er-

tragen. Indessen glaubte der neue Bischof Eberhard II. seinerseits Ansprüche gellend
machen zu können. Es kam zum Konflikte, der mehrere Jahre hindurch dauerte. Der

vertriebene Abt scheint mittlerweile nicht untätig gewesen zu sein. Es gelang ihm,
das Stift wieder zu gewinnen, freilich ohne sicli dauernd behaupten zu können. End-

güllig erhielt Berchlold v. Falkenstein 1254 die Klosterverwaltung zugesprochen, die

er bis zu seinem Ableben im Jahre 1272 innegehabt. Unter dem Nachfolger Konrad

von Herten wurde die Selbständigkeit des Gotteshauses Rheinau wieder hergestellt.
H. H.

20. Eine angebliche Chronik des Raronkrieges.
(1414—1420.)

J. Gremaud hat in seinen Documents relatifs à l'histoire du Vallais3) im 7. Bande

als Nr. 2817 eine Tetile chronique de la guerre de Rarogne (1411—1420) nach einer
Handschrift aus dem Archiv der Familie Ambühl in Sitten zum Abdrucke gebracht, und

zwar auf deutsch und lateinisch. Gremaud macht dazu folgende Anmerkung:
«Nous ne connaissons de celle chronique que la copie que nous publions et qui

est probablement du commencement du XVlIme siècle; elle est loin d'être bonne, sur-

') «Niivve Casus monasterii Sancti Galli», hg. v. Meyer von Knonau in den «St. Gall.
Mitteil.» N. F. VIII, 50 ff.

J) A. a. 0. S. 16.

3) Mémoires et Documents publiés par la Société d'Histoire de la Suisse Romande,
vol. 38, p. 602—10.
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tout pour le text latin. Il est probable qu'elle a d'abord été rédigée en allemand, car

le texte latin contient des lacunes restées en blanc, ce qui n'a pas lieu pour l'allemand.
Le premier est très mal rédigé et le copisLe a commis des fautes évidentes qu'il était
facile de corriger. Pour l'intelligence de ce texte nous avons ajouté quelques mots entre
crochets. Vu la mauvaise rédaction des deux textes, nous les avons publiés l'un à la

suite de l'autre, afin de pouvoir les contrôler mutuellement et ainsi les comprendre plus
facilement.

Rien ne fait connaître ni l'époque, ni l'auteur de la rédaction primitive. Malgré
ses défauts, nous publions ce document parce qu'il contient quelques détails nouveaux.»

Gremaud hatte ganz richtig erkannt, dass die von ihm entdeckten Notizen nicht
wertlos waren und die bisherige Ueberlieferung vielfach ergänzten. Allein er irrte
darin, dass er sie für Originalaufzeichnungen hielt, und der Irrtum ist um so entschuldbarer,

als zur Zeil, wo Gremaud diese Ausgabe machte, die Vorlage im Drucke noch

nicht zugänglich war. Diese ganze von Gremaud veröffentlichte Chronik des Raron-

krieges ist nämlich, wie schon eine ganz oberflächliche Vergleichung lehrt, eine wörtliche

Wiedergabe aus der Chronik Brennwalds.8) Kapitelüberschriften und Inhalt des

deutschen Textes stimmen Wort für Wort mit Brennwald. Da wo der Text bei Gremaud

Abweichungen zeigt, so lassen sich diese durchweg entweder als Textkorrupiionen oder
Lesefehler erklären. So wird z. B. aus «böses» bei Brennwald (S. 478, Z. 7) »bessres»

bei Gremaud; aus «bitten» (S. 478, Z. 8) «ritten». «Mornidis» (S. 479, Z. 7) wird zu

dem unverständlichen «morunder»; «Elsiken (S. 480, Z. 7) zu «Elsorkon»; aus dem

Salze «und kantend der Walseren 15 uinb» (S. 480, Z. 8) wird ganz unverständlich «und

[kantend fehlt] der Walliser XV. uinb» —; «Üchwald» (S. 481, Z. 6) wird «ouch Wald»;
aus «bezallen» (S. 482, Z. 5) wird »behalten». Wenn man diese Textabweichungen
mit einander vergleicht, so wird man gar nicht im Zweifel sein können, wo das Original
zu suchen ist. Dass dagegen Brennwald eine Walliser Vorlage nicht nur benüUt,
sondern wörtlich seiner Chronik einverleibt habe, ist an und für sich unwahrscheinlich,
und, da die Textabweichungen der Walliser Aufzeichnungen alle eine Verschlechterung
des Textes von Brennwald bedeuten, ohne weiteres abzulehnen.

Somit ergibt sich, dass eine angebliche Chronik des Raronkrieges nie existiert
bat. Der lateinische Text bei Gremaud ist nur eine Uebersetzung des deutschen und

wahrscheinlich für des Deutschen unkundige Leser angefertigt. Wann die Kopie und

die Uebersetzung veranstaltet wurden, ist völlig belanglos. Statt dessen kommen als

Quelle für den Raronkrieg die betreffenden Abschnitte bei Brennwald in Betracht.
Alb. Bilchi.

*) Heinrich Brennwalds Schweizerchronik, herausgegeben von Rud. Lnginbtihl, I. Bd.
Basel 1908, S. 476—482. (Quellen zur Schweizer Geschichte N. F. I. Abteilung:
Chroniken, Bd. I.)



21. Das erste Auftreten des Ausdrucks „Zugewandte".
Oechsli leitet den Ausdruck «Zugewandte» ab vom mhd. gewant zu oder c. dat.

und schreibt dazu1): «Ich finde ihn zum erstenmal in dem Waffenstillstand zwischen

Zürich und Schwyz vom 1. Dezember 1440, wo bestimmt wird, dass «alle die, so zu
disen Sachen zu dewedrer parlliie hafl, gewant, oder verdacht sind, von der andern

partie und von allen den iren, oucli zu disen Sachen hafl, gewant oder verdacht sind»

gänzlich
Der Ausdruck findet sich aber schon in einer beinahe 40 Jahre altern Urkunde.

In dem durch Uri. Unlerwalden und Luzern einer- und dein Bischof von Sitten und

den Landleuten von Wallis anderseits abgeschlossenen Burg- und Landrecht vom 8. Juni

14032) heisst es nämlich: «In disem burgrecht und lanlrecht ist och bedinget, were es,

das wir obgenannter bischoff und lanllüle von Wallis oder unser nachkomen dheinesl

sloss gewunnen mit herren, stellen oder lendern, so denn den obgenannlen von Lucern

von Ure oder von Unlerwalden Eydgnoschaft oder pünlniss halb gewant werint,
dass gott alzit wende, so süllent wir, die obgenannlen von Lucern, von Ure oder von

Uriterwalden dyselbigen herren, sielte oder lender, so danne sölich slöss berürenl,
fründlich bitten, und obe bitte nil hiilffe, so sollend wir sie ermanen nach unser ge-

schwornen puntbrief sag, das sie sich lassen benügen an einem rechten, als dann,

zwüschend uns und dien, so uns, wie obgemeldet slat, gewant sind, billich ist.—
Oechsli schreibt weiter zu der von ihm zitierten Stelle aus dem Waffenstillstand

von 1440: «Gewant» mit Dativ oder zu heisst (nach Lexer) ähnlich wie «verwant»,
«bei etwas beteiliget», «in Beziehung, in Verbindung mit einer Sache stehend.» In

diesem allgemeinen Sinne ist es offenbar hier gebraucht, während der Ausdruck,
wie Oechsli nachher dartul, in den folgenden Jahren immer enger gefassl wird und

also nicht mehr auf einen der alten Orte geht.
Eine vergleichende Gegenüberstellung des Passus von 1440 und desjenigen von

1403 zeigt unzweifelhaft, dass der Ausdruck bei beiden im gleichen, nämlich allgemeineren
Sinn, gebraucht ist. Für die Stelle von 1403 lässt sich diese Behauptung noch folgender-
massen erhärten : Es heisst hier «Eydgnoschaft oder püntniss halb gewant», d.h.
als Ort mit Luzern, Uri Unterwaiden verbündet, oder nur durch ein Bündnis von
untergeordnetem Hange zu ihnen in Beziehung stehend. Ein Ort wie Bern also ist in dem

Sprachgebrauch der Urkunde von 1403 den genannten Wraldslällen gewant. Dass

übrigens dieser Ausdruck «Eydgnoschaft halb gewant» vor allem auf Bern gehen dürfte,
ergibt sich aus der Entstehungsgeschichte des Burg- und Landrechtes als auch aus

der Gegenüberstellung des genannten Passus zu den entsprechenden Stellen in den

erneuerten Burg- und Landrechlen von 1416/17, wo der Name Bern direkt eingesetzt wird.
Es ist also sicher, dass in zwei Urkunden aus dem Anfang und der Milte des

15. Jahrhunderls der Ausdruck gewant zu oder c. dat. in ganz allgemeinem Sinne

gebraucht wird, sowohl für Orte als »Zugewandte» in der Bedeutung «in vertraglichen,
•n staatsrechtlichen Beziehungen stehend zu».

•) JBSchw. G. XIII, 23.
°) Eidg. Abschiede I, 104.
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Vielleicht fühlt man aber bereits einen kleinen Unterschied in der Verwendung
heraus. Gewanl von 1403 dürfte doch wohl eher noch ein ganz reines participium

praeteriti von wenden sein, während es 1440 schon durch den formelhaften Gebrauch

und die enge Verbindung mit ha ft, verdacht bereits eher einem substantivierten Parlicip

sich nähert, um dann in allen folgenden Urkunden in seiner Bedeutung noch mehr

eingeengt zu weiden.
Oechslis Ansicht: «Der Ausdruck «Zugewandte» taucht meines Wissens nicht

vor dem allen Zürichkrieg in den eidgenössischen Urkunden auf», ist also dahin zu

berichtigen, dass er sich, in ganz allgemeiner Bedeutung allerdings, bereits in einem Burgund

Landrecht von 1403 vorfindet.
A. Meier, cand. phil., Bern.

22. Was bedeutet der Name Morgarten?
Am Hargarten haben die Männer von Uri, Schwyz und Unterwaiden (1315)

die erste Freiheitsschlacht geschlagen, den entscheidenden Sieg errungen, welcher das

Fundament der schweizerischen Eidgenossenschaft geworden ist. Hargarten ist seither

ein berühmter Name geworden, und es ist leicht begreiflich, wenn manche sich an die

Deutung dieses Namens gemacht haben.

J. B. Brosi versuchte das Wort Morgarten aus dem Keltischen abzuleiten,
wonach dieser Name «ein grosses aber unerträgliches Stück Land» bedeuten

würde (Gfrd. 6. Bd. 222). — Auch General Zur la üben wollte diesem Namen einen

keltischen Ursprung 'geben.
Man hat es indes mit keinem keltischen Namen zu tun, sondern es liegt hier

ein echt deutsches, zusammengesetztes Wort vor uns. Es besteht aus dem Grundwerte

«Garten» und aus dem Bestimmungsworte «Mör» mit kurz gesprochenem ö. Aus der

Bedeutung und richtigen Wahl dieser beiden Wörter wird sich der Sinn des Wortes

Morgarten ergeben, vorausgesetzt, dass gleichzeitig den geschichtlichen Verhältnissen

die gebührende Rücksicht getragen wird.
«Garten» bedeutet nach J. & W. Grimms Wörterbuch im ursprünglichen Sinne ein

Mass, ein Begriff, welcher heute noch dem englischen Yard eigen ist. In weiterem

Sinne bedeutet es das Gemessene und endlich eine abgemessene Fläche, welche auf

irgend eine Weise, z. B. durch einen Zaun, eine Hecke,"ein Gilter, einen Damm, einen

Graben etc., umfriedet ist. In unserm Falle]kann Garten nichts anderes bedeuten, als

eine umfriedete Fläche.
Unzählig sind die verschiedenen Bestimmungswörter, welche man im Laufe der

Zeit mit Garten zusammengesetzt hat. Es mögen hier einige Beispiele folgen. —

«Uolzgarlen», d. Ii. eine abgegrenzte Wasserfläche auf Seen, Teichen und Flüssen, wo

Stämme "schwimmend aufbewahrt werden, aus welchen Bretter und Balken geschnitten

werden. Oft gibt das Bestimmungswort die" Zugehörigkeil des Gartens an, z. B. «llof-

garten, Schlossgarten, Spitalgarten, Schulgarten« u. s. w.; manchmal wird die

landwirtschaftliche Bebauung des Gartens angedeutet, so z. B. «Hanf-, Kraut-, Baum-, Weingarten»
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u. s. w. ; auch wird angegeben, wer im Garten eingeschlossen ist, z. B. Fischgarlen
oder Fach, Tiergarten, Gestiillegarten (Sliillgarl), Schafgarten, Hirschgarten, ja sogar
der Leulegarten, d. h. ein abgegrenzter Platz für Gemeinde- und Volksversammlungen,
Kindergarten, Volksgarten» u. s. f. — Zu dieser letzten Gruppe pflegt auch der Name

Morgarlen gezählt zu werden; jedoch geht man weil auseinander in der Ableitung der
kurz gesprochenen Silbe «Mör». Es mag hier eine kurze Uebersichl der bekanntesten,

bisherigen Ableitungen folgen, woraus dann eine Wahl zu treffen ist.

1. Mord-garten. Diesen Namen tragen z.B. die Karlen von Tobias Meyer (1751).
Diese Ableitung soll andeuten, dass hier der Platz eines grossen Mordens war. Da

aber der Name schon vor der Schlacht vorkommt, so kann diese Ableitung nicht richtig

sein.

2. Möhren-garlen. Bei W. Wackernagel (Alldsoh. Wörterb. S. 202) will der
Name abgeleitet werden vom alldeutschen : moraha, morach Mohrrübe, also ein
Mohrrübengarten, was auf den Morgarlenberg keine Anwendung linden kann.

3. Moorgarlen. Wenn ein Fremder durch die Gegenden am Fusse des

Morgarlen reist und die Moorländer sieht, wo einst kleine Seen und Sümpfe waren, mag
er allerdings, wie einst Zurlauben, den Namen Moorgarten gerechtfertigt finden. Es

bleibt aber zu beachten, dass nicht auf dein Berge, welcher Morgarlen heissl, sondern
zu seinen Füssen sich die genannten Moorgründe befinden, und dass überhaupt diese

Gegenden weder heute, noch vor 600 Jahren, den Namen «Moor» in Gebrauch hallen,
sondern urkundlich (1310) dafür den Ausdruck «Moos» benutzten.

4. Mohrgarten. Das Wort «Mohr» stammt vom lateinischen Worte Maurus und

bedeutet in erster Linie einen Bewohner von Mauretanien, welches beiläufig dem heuligen
Marokko entspricht. Der Name ist sodann auf alle Leute mit schwarzer Hautfarbe

übergegangen, so dass Mohr und Neger gleichbedeutend sind. Es liegt auf der Hand, dass

ein vernünftiger Zusammenhang zwischen Mohr und Morgarlenberg sich nicht finden
lässl.

5. Môrgarten. Im Nibelungenlied, in Gudrun und andern mittelalterlichen
Dichtungen begegnet man wiederholt dem Ausdrucke «Mör», in der Mehrzahl «Moeren».
Er bedeutet nicht Pferd im allgemeinen, wie z. B. Ziemann in seinem Mittelhochdeutschen

Wörterbuch angibt, sondern er bezeichnet ein Pferd von schwarzer Farbe,
welches im übrigen zum Beilen, Reisen und Lasttragen benülzl wurde. Im Dialekt der
deutschen Schweiz pflegt man solche Pferde mit dem Namen Kohli zu bezeichnen.—
Als Belegstellen mögen gellen:

a) Wasz mir die herren bieten, dasz will ich dir sagen,

swasz fünf hundert moere goldes mügen tragen. Nibelg. 314, 1.

b) unsanfte gant die moere geladen harte swaere. Gudrun III. 40, 3.

c) den viel guten moeren die guolen saltelkleil
hiengen für die hüeve. Bartsch: Gudrun 15, 2.

d) Dar zuo gab er in moere, zeller unde marc,
diu ros uz Islande Ebend. 65, 1.

e) min beugst der more ist ouch abe komen durch hosen weg. Lexer: Mhd.

Hdwt. III. 321.



Aus diesen Belegen geht hervor, dass Môr sowohl ein Lastpferd a) und b) als

auch ein Sallelpferd c) bedeutet; dann wird mûre zu Zelter und mark in Gegensalz

gestellt d), weshalb es als schwarzes Pferd gellen kann. Auch im Französischen

bedeutet das gleiche Wort «cheval moreau» (altfranzös. morel) ein schwarzes Pferd,

einen Rappen. Nehmen wir noch dazu die Stelle:
f) er «fand einen Billiador»,

so hiesz sein ritterlich pferd, ein schöner getiegerler mohr.» Wieland 4, 187.

Aus den Stellen e) und f) geht hervor, dass môr ein schwarzes Pferd, einen

Rappen bedeutet. Grimm hebt weiter hervor, dass .Mohrenkopf ein Pferd mit schwarzem

Kopf oder ein rotes Pferd bezeichne, an welchem Fiisso und Kopf schwarz sind.

In Zusammenfassung des Gesagten könnte Mörgarten keine andere Bedeutung

haben, als eine eingepfiirchle Weide für schwarze Pferde, d. h. für Rappen. Herr

Archivar Dettling hat zuerst auf diese Deutung des Namens Mörgarten aufmerksam

gemacht, eine Deutung, welche sofort im Aegerilale am .Fusse des Morgartens Anklang

gefunden hat. Bei dieser Deutung wurde indes die etwas veraltete Angabe Ziemanns

zu gründe gelegt, welcher übersieht, dass mûr nur schwarze Pferde bedeute. Weiler

mus» erinnert werden, dass dieses althochdeutsche Wort in die alamannisclien Sprachgebiete

keinen Eingang gefunden hat; auch im Idiotikon ist nichts zu finden, und endlich,

dass von den vielen Rossweiden des allen Landes Schwyz keine diesen Namen

führt. In nächster Nachbarschaft des Mörgarten und gleichzeitig, wenn nicht noch

früher von den Schwyzern besetzt, befindet sich mit ausgedehnten Pferdeweiden der

«Rossberg», und nördlich vom Mörgarten der «Rossboden»; warum sollte man, wenn

die Namen Ross und Môr gleichbedeutend und in dieser Gegend überhaupt in Uebung

gewesen wären, warum sollte man nicht in allen drei genannten Fällen das Wort Ross

angewendet haben? z. B. der grosse und kleine Rossberg und der Rossboden, oder

dann das Wort môr, der grosse und kleine Morgarlenberg und der Morgarlenboden?
6. Marcgarten. Das Wort Marc, welches ebenfalls im Nibelungenlied und sonst

häufig vorkommt, und welches auch in den Begriffen Marstall, d. h. Pferdestall an

einem fürstlichen Hofe, und Marschall (mhd. Pferdeknecht) heute noch vorhanden und

in der weiblichen Form als Mähre noch gebräuchlich ist, könnte sprachlich unter

Ausschaltung des Lautes «c» als Margarten ohne Schwierigkeit benützt werden. Ihm stehen

jedoch die schon genannten sachlichen Bedenken entgegen.
7. Mor(gen)garlen. Von der Lage des Morgarlenberges gegenüber dem Aegeri-

lal leitet Herr Alfred Schindler eine interessante Erklärung des Namens ab. Vom

Aegerital aus gesehen liegt der genannte Berg im Osten oder Südosten. In den

kürzesten Tagen des Jahres und im Spätherbst und im beginnenden Frühling grüssen die

ersten Sonnenstrahlen über den Morgarlenberg ins freundliche Tal hinab, sie sagen

gleichsam «guten Morget», eine in der Gegend übliche üialeklform für Morgen, aus

welcher Mörgarten entstanden sei.
8. Mörgarten. Nach J. & W. Grimm (Deutsches Wörterb. VI. 2526) bedeutet

das Wort «Mör» mit kurzem ö eine Sau, ein Zuchtschwein oder Multerschwein. Nehen

vielen anderen Belegstellen führt er (aus Andreae Gärlneri: Dicteria proverbialia 1598,

38 b) folgendes Zitat an: «also wird er (beim Weinirinken) zu erst ein thor, zuletzt

ein rechte saw und mor». Diese Belegstelle beweist uns, dass der mittelhochdeutsche



Ausdruck «Mor» bis zum Ende des 16. Jahrh. in der Schriftsprache in Uebung war.

Grimm bemerkt noch, dass er besonders in den oberdeutschen Gegenden verbreitet

war, und wirklich kommt er bis heule als Dialeklwort in der genannten Bedeutung

vor innerhalb den Grenzen des Landes Schwyz. Morgarlen würde demnach eine
eingepferchte Fläche für Zuchtschweine bedeuten.

In meinem Buche «Die Schlacht am Morgarlen» habe ich von allen hier

angeführten Deutungen die letzte als die wahrscheinlichste festgehalten. Man sieht

leicht ein, dass vom sprachlichen Standpunkt aus nur die Worte: môr und marc
(beide mit der Bedeutung Pferd) und mör (Zuchtschwein) in Frage kommen können.
Es wäre ohne Zweifel viel angenehmer, den Morgarlen als eine eingepferchte Pferdeweide

zu deuten, wie Hr. Archivar Dettüng es zuerst getan hat; es scheinen aber die

Gründe für die zweite Deutung weit zu überwiegen. Zunächst ist das Wort: «môr»

Rappe mit langem ô geschrieben, das Wort mör — Schwein mit kurzem ö, genau
wie bei Morgarlen. Dann fehlen die Worte môr und marc in den alamannischen Gegenden,

das Wort mör ist in diesen Gegenden bis heule im Gebrauche. Obwohl es im
Lande Schwyz viele Pferde gab, ist nie die Rede davon, dass schwarze Pferde

(Rappen) gezüchtet wurden; die Schwyzerrasse war rot, und obwohl es viele Pferdeweiden

gab, führte keine einzige den Namen Morgarlen. Dagegen treffen wir Verbindungen
von mör mit Orts- und Flurnamen, für welche unsere Deutung genau passt. Dann ist
nicht einzusehen, weshalb der westliche Nachbar den Namen Rossberg und die

nördlich gelegene Ebene den Namen Rossboden führen sollte, ohne dass der
dazwischen gelegene Berg als Pferdeweid den Namen Rossgarten, stall Morgarten besitzt.
Endlich deuten alle ältesten Flurnamen am Morgarten darauf hin, dass die Weideplätze
dieses Berges für Kleinvieh bestimmt waren. Ain Fusse des Morgarten bis hoch an

die Hänge finden wir den Hof Schaf stellen, auf dessen Westende die Schlacht

geschlagen wurde; südlich davon den Geisboden, höher die Schafsegg, dann die Kalber-
weid, also Schafe, Ziegen und Kälber, und wo bleibt etwas für die Schweine, wenn
Morgarten nicht ein eingepferchter Platz für dieselben bedeutetf Noch im Anfang des

17. Jahrhunderts ist auf dem Morgarten von einer «Sauweid» die Rede. Man möge noch

beachten, dass der Morgarten am äussersten Ende des Landes Schwyz gelegen ist. Es

ist sehr wahrscheinlich, dass am Ende der Alpfahrt, etwa um Mitte September, jenes
Vieh, welches zum Verkaufe bestimmt war, hier an die Grenze gebracht wurde, wo es

die Händler abholen konnten. Diese brachten wahrscheinlich Korn zum Einlauschen;
daher unten an Schafslellen die Schrannengasse, wie häufig der Kornmarkt genannt
Wurde, dann Schafslellen, wo die Schafherden bis zum Verkauf Standort und Weide

landen; weiter die Ziegen und Kälber auf dem Geisboden und auf der Kalberweid und

endlich die Schweine in einem umfriedeten Raum zusammengehalten, bis sie verkauft
und weggetrieben wurden. Es handelt sich also nicht um ständige Weiden, sondern
"in zeitweiligen Aufenthalt, wo die Tiere zusammengehalten und gefüttert wurden bis
zu ihrem Verkaufe. Solcher Plätze für die Schweine hätte es nach herkömmlichen Be-

nennungen drei gegeben: der grosse Morgarlen am südw. Abhang, der kleine am Nord-
abhang und der Aegerimorgarten auf Zugerboden. Von diesen drei Plätzen hat dann
der ganze Berg seinen Namen erhallen. Der Name Morgarten entstammt also, wie so

v'ele andere, dem Aelplergewerbe. P. Willi. Sidler, O.S. Ii.
8



Rezensionen und Anzeigen.

(Autoren und Verleger werden um gefl. Zustellung von Rezensionsexemplaren
und Separatabdrucken gebeten.)

Rep er tor io Diplomatie« Visconteo. Do cu inen Ii dal 1263 al
1402 raccolti e pubblicati in forma di regesto dalla Società sto-
riea Lombarda. Tom« primo 1263—1363. 4° Milano, Ulrico llœpli, 1911.

Eine der wichtigsten Perioden mittelalterlicher Mailänder Geschichte bildet die Zeit
der Herrschaft des Hauses Visconti. In den Hauptzügen und manchem Detailpunkt ist sie
zwar durch die Forschung der letzten Jahrzehnte abgeklärt worden, ein abschliessendes
Bild von ihr lässt sich aber erst gewinnen, wenn das umfangreiche, in den verschiedensten
Archiven Oberitaliens zerstreut liegende Urkundenmaterial einmal gesichtet und registriert
sein wird. Diese Aufgabe hat jetzt die Societä storica Lombarda an die Hand genommen.
Der vorliegende, von Biscaro, Motta, Novati u. a. bearbeitete Band bezeichnet den
ersten Schritt zu deren Verwirklichung. Derselbe enthält 1331 in lateinischer Sprache
abgefa8Bte Regestennummern von zum grössten Teile noch unveröffentlichten Dokumenten
aus dem Zeitraum zwischen 1263 und 1363, d. h. von Otto Visconti bis auf die Zeit Bernabös
und Galeazzo II. Jener, vordem Archidiakon der Mailänder Kirche, war 1261 zu deren
Haupt erhoben worden und hat in dieser Stellung, freilich erst nach langwierigen, heftigen
Kämpfen mit den bisherigen Gewalthabern, den Torriani, seinem Hause den Weg zur
Herrschaft über die lombardische Metropole geebnet. Sein Neffe Matteo I. erscheint seit 1288
als «capit.aneus populi Mediolanensis», nach des Oheims Ableben (1295) als alleiniger
Gebieter über Mailand, freilich nur auf kurze Zeit, denn 1302 musste er den siegreichen
Torriani weichen. Erst unter den Nachfolgern Galeazzo I., Azo, Giovanni, Luchino und
unter den drei Brüdern Matteo IL, Bernabô und Galeazzo II. gelang allmählich die
Befestigung des Visconti'schen Regimentes. In den Regesten egspieln sich die wechselvollen
Geschicke Mailands in der ersten Hälfte des 14. Jahrhunderts wieder.

Zu den Eidgenossen stand jenes italienische Staatswesen während der erwähnten
Epoche noch in keinerlei politischen Beziehungen. Auch auf die Verhältnisse der
nachmaligen ennetbirgischen Vogteien werfen die vorstehenden Regesten nur spärliches Licht:
der Verkauf der Talschaft Blenio mit der Burg Serravalle und der Landschaft
Biasca an Giovanni Pepoli von Bologna im Jahre 1356 (Reg. 821) ist die einzige
Tatsache, die, soweit ich sehe, aus ihnen resultiert. Weshalb die Ernennung Galeazzo's II. zum
Podestä von Blenio durch die Ordinarii der Mailänder Metropolitankirche (1356 Mai 15.)
nicht registriert wird — cfr. Bollet. stor. délia Svizzera ital. X, 33 und XXVIII, 85 —,
ist mir unerklärlich, ebenso die Nichterwähnung der Urkunde 1363 Februar 4. — 1. c.

XXVIII, 85. Abgesehen hievon darf aber unbedenklich anerkannt werden, dass die
Bearbeitung des Bandes den wissenschaftlichen Anforderungen der Gegenwart voll und ganz
gerecht wird, auch dessen Ausstattung in Papier uud Druck den Ruf der altrenommierten
Verlagsanstalt aufs neue bestätigt. Mit lebhaftem Interesse sehen wir der Fortsetzung des
Werkes, die den schweizerischen Forschern reichere Ausbeute verheisst, entgegen.

lt. H.

In der ZG 0 Rh. N. F. Bd. XXV, Heft 2 unterzieht Adolf Hofmeister «Die Gründe
n g s u rk n n d e von Peterlingen» einer einlässlichen Prüfung und gelangt zu dem

Schlüsse, dass von den vorhandenen Ausfertigungen die im waadtländischen Staatsarchiv
befindliche Redaktion «als wortgetreue Nachbildung der echten Urkunde der Berta
anzusprechen» sei. Bezüglich der Datierung weist er sie ins Jahr 961. R. II.

Ebend. findet sich eine interessante Studie, betitelt «Zur Vorgeschichte der
Reichenauer Inkorporation», aus der Feder von Hermann Baier.
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L. Schönberg, Die Technik des Finanzhaushalts der deutschen Städte
im Mittelalter (Münchener volkswirtschaftliche Studien, herausgegeben von L. Brentano
und W. Lötz, 103. Stück, 1910) hat die wichtigsten Publikationen schweizerischer
Stadtrechnungen berücksichtigt, zu deren Erläuterung das in der Arbeit enthaltene Vergleichsmaterial

einigermassen beitragen konnte. Im besondern sei hingewiesen auf die Ausführungen

über das Rechenbrett und dessen Verwendung. G. C.

Auf die bemerkenswerte Arbeit von W.Frey, Beiträge zur Finanzgeschichte
Zürichs im Mittelalter (Zürch. Diss., 1910) kann an dieser Stelle nur kurz
hingewiesen werden. Gründliche Kenntnis der bisherigen Forschungen über städtisches Finanzwesen

hat es dem Verfasser ermöglicht, zu eindringender Würdigung des für Zürich
verhältnismässig reichhaltigen Quellenmaterials zu gelangen. Vielleicht am besten gelungen
ist der 3. Abschnitt, der nach den massgebenden Gesichtspunkten ein scharf uinrissenes
Bild vom Zürcher Schuidenwesen entwirft. «Die ordentlichen Einnahmen des Seckelamts
zu Beginn des 15. Jahrhunderts», die in Abschnitt 2 behandelt werden, stellen nicht die

gesamten Einnahmen der Stadt dar, denn die Züricher Finanzverwaltung beruhte auf dem

«Prinzip der Dezentralisation», wie das im 1. Abschnitt des nähern nachgewiesen wird.
Von den Ergebnissen fteissiger Archivstudien, auf denen das Ganze beruht, hat Frey in den

Beilagen mancherlei der allgemeinen Benützung zugänglich gemacht. Besonders seien die
Verzeichnisse der Stadtgläubiger (Rentenempfänger) hervorgehoben. G. C.

In der Vierteljahrschrift für Sozial- und Wirtschaftsgeschichte
Bd. VIII, 1910, S. 1 ff., 169 ff., 481 ff., behandelt F. Keutgen «Die Entstehung der
deutschen Ministerialität» unter besonderer Rücksichtnahme auf den Widerspruch,
der sich neuerdings gegen die herrschende Ansicht erhoben hat. Bei der Untersuchung
sind gelegentlich schweizerische Verhältnisse berücksichtigt, so in den polemischen
Erörterungen S. 11 ff. nach Berichten bei Ekkehard (IV.) von St. Gallen. Bemerkenswert

ist auch das, freilich nicht ganz einwandfreie, Ergebnis, /zu dem Keutgen (S. 5461

gelangt: Die Ministerialität erkläre sich aus dem Bedürfnis der Grundherrschaften nach
selbständigen, vertrauenswürdigen Beamten. Solche mussten den Lohn in Gestalt von'Lehen
empfangen und konnten nur aus den Kreisen der «persönlich abhängigen, d. h. minderfreien»
Leute (also nicht der Unfreien schlechthin!) genommen werden, da «Vollfreie zu unabhängig
dagestanden wären».

Aus dem ferneren Inhalt von Bd. VIII der Vierteljahrsschrift sei die Abhandlung von
0. Stolz, Zur Geschichte der Organisation des Transportwesens in Tirol
im Mittelalter (S. 196ff.), hervorgehoben als beachtenswert für die Geschichte
schweizerischer Verkehrseinrichtungen, die den behandelteu entsprechen. G. C.

— In der vom französischen Generalstab herausgegebenen «Revue d'histoire»,
Liefg. 117 und 118, beginnt L. Hennequin mit der Veröffentlichung einer ebenso gründlichen

wie objektiven kriegsgeschichtlichen Studie über Masséna's Limmatübergang bei
Dietikon am 25./26. September 1799, betitelt: «Zurich, le passage de la Limmat».
Der Verfasser, dem die Archive des Kriegsministeriums zur Verfügung standen und der
die einschlägige umfangreiche historische und militärische Literatur vollständig beherrscht,
verfügt aucli über die notwendigen Lokalkenntnisse. Die Arbeit bildet einen Ausschnitt
aus einem grösseren, in Vorbereitung befindlichen Werke «Du Saint- Got hard à Zurich».

Hennequin hat sich bereits früher auf kriegsgeschichtlichem Gebiete betätigt. Seine
Schrift «Le corps d'observation des Alpes eu 1815, une campagne d'un
mois» gehört zu den besten Darstellungen der Operationen auf dem südöstlichen Kriegstheater

jenes denkwürdigen Jahres, die bis jetzt vorliege*. B. H.



108

Nachrichten.

Itcllinzona. In der hiesigen Biblioteca comunale liât jüngst Eligio Pometta
einen Papierband in Pergamentninschlag mit eingebundenen Originalurkunden aufgefunden,
der sich bei näherer Prüfung als das Protokoll der Stadtgeineinde Bellinzona
aus den Jahren 1437—1448 erwies. Der Fund ist um so wertvoller, als man bisher
angegenommen hat, das alte Stadtarchiv sei s. Z. gänzlich ein Raub der Flammen geworden.
Einen vorläufigen Bericht — Una importante scoperta storica — enthält Nr. 255 der
Luganeser Zeitung «Popolo et Libertä» vom 17. Oktober 1910. Verg). auch N. Z. Z.
Nr. 289, 2. M.-Bl. vom 19. Oktober 1910.

Beroiniinster. Am 12. Dezember starb Propst Melchior Estermann, seit 1875
Mitglied der Geschichtf. Gesellschaft der Schweiz, der sich als Historiograph seines Stiftes
einen Namen gemacht hat.

Unterägeri. Hier starb am 22. Januar Dr. med. h. c. Joseph Hiirlimann, geh-
1851, weiteren Kreisen bekannt durch seine Studien über die Lage des Schlachtfeldes am
Morgarten.

Zürich. Im 69. Altersjahr ist am 25. Januar Dr. Julius Bninner, von 1879—1903
Professor der Geschichte an der Kantonsschule, vorher in Aarau, mit Tod abgegangen.
Der Allg. Gesell.-forsch. Ges. der Schweiz hatte er seit 1875 als Miglied angehört.

— An der Hochschule erhielt Dr. J. G. Peter die venia legendi für Schweizerische
Verfassungsgeschichte und Zürcherische Geschichte.

Innsbruck. (Mitget Die 1909 gegründete Historische Kommission des Ferdinandeums
hat, in Fortsetzung der «Acta Tirolensia», die Veröffentlichung von «Quellen
zur Geschichte T i r o 1 s» in wissenschaftlicher Bearbeitung beschlossen. In
Aussicht genommen sind folgende Publikationen: 1. ein tirolisches Urkundenbuch; 2. ein
Regestenwerk der tirolischen Landesfürsten; 3. eine Ausgabe der Tiroler Landtagsakten;
4. eine Ausgabe bezw. Bearbeitung der Tiroler Raitbücher. Ifie Kommission behält sich
hiehei vor, mit bewährten Forschern wegen Herausgabe einzelner lokaler Urkundenbücher
und Regestenwerke, neuzeitlicher Aktengruppen, sowie historiographischer, rechts- und
wirtschaftsgeschichtlicher und verwandter Quellen in Verbindung zu treten. Ebenso
werden die Fortsetzungen der in den bereits erschienenen Bänden der Acta Tirolensia
begonnenen Quellenausgaben unter die Veröffentlichungen der Kommission aufzunehmen sein.

Die Kommission hat in ihrer Sitzung vom 14. März 1910 beschlossen, zunächst das
tirolische Urkundenbuch in Angriff zn nehmen. Ein grosser Teil der Tiroler Urkunden
ist noch ungedruckt; was gedruckt ist, liegt — mit Ausnahme der Brixner Traditionen
und der ersten Hälfte der südtirolischen Notariats-Imbreviaturen — in veralteten,
teilweise sehr fehlerhaften, ja irreführenden Ausgaben vor. Ein den Forderungen der
modernen historischen Kritik entsprechendes Urkundenbuch von Tirol erscheint daher
als besonders dringendes Bedürfnis. Dasselbe soll nach dem Beschlüsse der Kommission
wenigstens bis zum Jahre 1253, dem Beginn der görzischen Herrschaft in Tirol, reichen
und, soweit sachliche Gründe es zulassen, einheitlich geführt werden.

Die Regesten der Tiroler Landesfürsten sollen den Zeitraum von 1253 bis 1363
umfassen. Für die Zeit der habsburgischen Verwaltung werden sieh dann die vom Institut
für österreichische Geschichtsforschung herausgegebenen Habsburger Regesten anschliessen.

Zur Ausarbeitung eines detaillierten Programmes für das Tiroler Urkundenbuch
wurde ein Subkomité eingesetzt, bestehend aus den Herren Professoren E. v. Ottenthai,

Redlich, H. v. Voltelini und Staatsarchiv-Konzipist K. Moeser.



Historische Literatur, die Schweiz betreffend.

1909.

I. Allgemeines uml Kantonales.
Altstätten und Umgebung, Chronik von. 11. Heft. Mit Abbild, alter Gebäude und eines

Glasgeinäldes von 1577. Druck und Verlag des «Rheinthaler» (A. Vetter) in Altstätten.
2°. — 12. Heft: Darin Ansicht vom Schlösschen Weinstein.

Amiet, J. J. Geschichte des Lorenz Aregger von Solothurn, Sklave in Algier. Nach dem
Katsprotokoll u. Familienpapieren hg. Bern, A. Bollniaun. 88 S. Fr. 0.60. (In franz.
und span. Kriegsdiensten; 1732/8 Sklave in Algier).

Anastasi, G. Vita Ticinese. Storia, carat.tcristiehe, aneddotti. 2. ediz. Lugano. Alfredo
Arnold, 59 S. Fr. 0.80. (R. : Berner Rundschau III, S. 309 f.).

Arx. F. von. Zur Geschichte der Scliälismühle. (Histor. Mitteilungen. Monatsbeil, zum
Oltner Tagbl., Nr. 1—5.)

Atlas. Geographischer, volkswirtschaftlicher, geschichtlicher Atlas der Schweiz. Liefg.
5 u. 6. Karten 33—48. Neuenburg, Bibliothek des geographischen Lexikons der Schweiz.
1908. Liefg. ä Fr. 1.—.

Bachofen, Emil. Schweizerische Landes-Pferdezuclit im Halbblut. Diss. Frauenfeld 1908.
(I. Teil geschichtl. Ueberblick).

Bächler, Emil. Die Höhlenforschungen im Wildkirchli. (Appenzeller Kalender für 1909.)
Bädeker, Karl. Die Schweiz, nebst den angrenzenden Teilen von Oberitalien, Savoyen

u. Tirol. Handbuch für Reisende, 33. Auflage. Mit 72 Karten. 19 Stadtplänen u. 12
Panoramen. Leipzig, Bädeker. (R. : Jahrb. S. A. C. 1909.)

Baini, Pietro. Simone da Locarno. Studio storico. (Contin.) (Sacietä storica per la pro-
vincia e antiea diocesi di Como, fasc. 69—70.)

Barbey, Fréd. Le garde suisse Badoux et. madame Du Barry. (Gazette de Lausanne, n"
245, suppl. et n° 248 : notice de E. Lugrin.)

Baum, Ludw. Eine fürstliche Splügenfahrt vor 300 Jahren. (Deutsche Alpenzeitung,
Nov.-Heft..)

Beauséjour, G. de et Godard, Ch. Pesmes et ses seigneurs du XII* au XVIII* siècle.
II'"* partie 1327 à 1451. Maison de Grandson. 236 et CLXXXV p. Vosoul, iinpr. de
L. Bon, s. a.

„Bekomplimentierung'1, Die eidgenössische, des österreichischen Kaisers Ferdiuand I. in Mailand

im Jahre 1838. (NZZtg. Nr. 239, 1. Bl.)
Berchem, Victor van. Histoire de Suisse. Publications des années 1905—1908. Extrait

de la Revue historique, tome CI, 20 p.)
Bern, Spuren des alten. (Bund 1908, Nr. 265.)
Bissegger, W. Beziehungen zwischen Stadt u. Land [Zürich], Vortrag, gehalten Sonntag, den

7. März 1909. (S.-A. ans NZZtg.)
Bloch, Hermann. Ueber die Herkunft des Bischofs Werner I. von Strassbnrg und ilie

Quellen zur ältesten Geschichte der Habsburger. (Zeitschr. f. d. Gesch. des Oberrheins,
NF., Bd. 23, S. 640—681.)

Blum, H. Lebenserinnerungen. 2 Bde. Berlin, Voss. Buchhdlg. 1907/8. VIII, 336 S. ;
X, 308 S. M. 12.—,

Bölsche, Wilhelm. Der Mensch der Vorzeit. Erster Teil: Der Mensch in der Tertiärzeit
u. im Diluvium. Mit zalilr. Abbild. Zehnte Auflage. Stuttgart, Kosmos. Geh. M. 1.—,
geb. ,11. 1.80.— (lt.: «Schweiz» No. 3).

Bonjour, F. Louis Ruchonuet. Notice biographique. Lausanne, A. Pelter. 1906. 104 S.
Boppard, Barbara. Kleine Chronik des Geschlechtes derer von Boppard. 39 S. St. Fiden,

Buchdr. Zehnder.
Borel, T. Un ambassadeur de France en Suisse: Jean de la Barde. Bulletin universel et

Revue suisse 50 (1908), S. 448—77; 51 (1909), S. 72—91 (1648—63).
Borries, Emil von. Geschichte der Stadt Strassbnrg. Mit Abb. u. Karten. XII u. 348 S.

Strassburg. Trübner. M. 7. —.



Brenner-Burckhardt, C. 50 .Tahro unter der guten Hand Gottes 1858—1908. Die Kranken-
u. Diakonissenanstalt Neumünster-Ziirich in ihrer geschichtl. Entwicklung. Zürich, Berichthaus.

1908. 126 S.

Bresslau, H. Exkurse zu den Diplomen Konrads II. (Neues Arch. d. Ges. f. ältere deutsche
Gescliichtsk. 34, I, S. 67 —123, 1908.)

[Brodtbeck-Walser, C.] Aus der Freischaren- und Sonderbundszeit. Nach den Aufzeichnungen

eines Liestaler Bürgers. (Bund, Nr. 121, 123, 125 etc. bis 137.)
Brüschweiler, A. Zur Geschichte des Bergsteigens und des Fremdenverkehrs in der Schweiz.

(Berner-Heim, Nr. 6 f.)
Brunner, Em. Der Kanton Zürich in der Mediationszeit (1803 bis 1813). (Schweiz. Studien

zur Geschichtswissenschaft I. 1, 266 S.) Zürich, Gebr. Leemann.
Bundi, G. Die römischen Ausgrabungen bei Bern (Deutsche Alpenzeitung, IX. Jahrg.

1909/10).
Burckhardt, Albrecht. Demographie und Epidemiologie der Stadt Basel während der letzten

drei Jahrhunderte, 1601 —1900. Mit 1 graph. Tab., 4°. Ill S. Basel, F. Reinhardt,
1908. (Progr. zur Rektoratsfeier der Univ. Basel 1908.1

Burckhardt-Biedermann, Th. Die Wohnsitze der Rauriker und die Gründung ihrer Kolonie.
(Zeitschr. f. d. Gesch. des Oberrheins. NF. Bd. 24, S. 391—429.)

Burkart, Sebastian. Geschichte der Stadt Rheinfelden bis zu ihrer Vereinigung mit dem
Kanton Aargau. Der löbl. Bürger- und Einwohnerschaft von Rheinfelden gewidmet.
Mit 111. VI it. 777 S. Aarau, Sauerländer. Fr. 9. —. (Vgl. Meyer v. Knonau in NZZtg.
v. 28. Okt. 1910, Vortrag; ZP 1910 Nr. 254.)

Buzzetti, P. La Rezia chiavennasca nelle epoche preromana-romana-barbarica. (Conio).
Capasso, Gaetano. Giuseppe Mazzini, Carlo Kasthofer e la <Giovine Svizzera>. Con due

lettere inedite del Mazzini. (II Risorgimento Italiano, di Torino, 1908.)
Caro, G. Grundherrschaft und Vogtei nach St. Galler Urkunden. Vortrag (NZZtg. vom

10. März n. ZP).
Cart, J. Le château de l'Islc et les procès de sorcellerie. Lausaune, Bridel, 1908. (R.:

.Tourn. de Genève 1908, u° 327.)
Cattani, Emil. Engelberg, Geschichtliches und seine Entwicklung als Kurort. (Annalen

der Schweiz, balneol. Gesellsch. Heft III, 1907).
C[aviezel], H. Gräberfund (in Chur; Bündner Tagblatt, Nr. 229, 1. Okt.).
Chronik des Jahres 1908. Historisch-politisches Nachschlagebuch, hg. von der zürcherischen

Freitagszeitung. — Jahrbuch Bd. 4. Snppl. zum Jahrg. 1909 der zürch. Fr. IV u. 200 S.

Zürich, Jahrbuch-Verlag der zürch. Fr. Fr. 1.50.
— dasselbe 1909.
Cornaz, F. Notice sur la famille Cornaz. Neuchâtel, Impr. Attinger. 184 S., 3 Taf.

Ansichten u. Portraits. (Als Msltr. gedr.)
Cuénoud, S. Souvenirs d'un vieux Lausannois. Le 14 février 1845. (La Revue du

Dimanche, No. 7.)
Dändliker, Karl. Geschichte der Stadt und des Kantons Zürich. I. Band, VIII u. 405 S.

Schulthess & Co. (R.: W. Wettstein in NZZtg.; Bibl. univ. 54, p. 637).
Débuissons, Léon. La Vallée de Binn (Valais). Etude géographique, géologique, minéra-

logique et pittoresque, précédée d'une préface par M. A. Lacroix. (Kapitel IV :

Histoire, moeurs et coutumes). Lausanne, G. Bridel. (R.: Jahrb. S. A. C. 1909.)
Degli Azzi, G. L'insurrezione e le stragi di Perugia del giugno 1859. Perugia, tip. Bar-

telli.
Dettling, Al. Schwyzerischer Geschichtskalender 1908. Separatabzüge aus dem „Bote der

Urschweiz". 72 S. Schwyz, Buchdr. Triner. Fr. —.50.
Dictionnaire géographique de la Suisse. 267me—298me livr. tonie 6, p. 481—992. Wildi —

Zurzach et Supplément Aa — Suisse. Neuchâtel, Attinger.
Diem, Ed. Wieder vor 500 Jahren. Erinnerung aus der st. gallisch-appenzellischen Geschichte.

(Tiigbl. der Stadt St.. Galleu 1907, Nr. 16 u. 17.)
Dierauer, Jos. Aus der Geschichte des Hofes Bernang. (St. Galler Bll. 1908, Nr. 51.)
Doumergue, E. Geneva, Past and Present. An Historical and Descriptive Guide for the use

of Foreign Visitors in Geneva. Done into English by R. Mobbs. With ill. IV and 120 p.
Geneva, Atar. Fr. 2.50.

Dragendorf, H. Bericht über die Fortschritte der römisch-germanischen Forschung in den



Jahren 1906/07. Schweiz: S. 143—150 (Röin.-germ. Kommission des kais. archäol. Institutes.

Frankf., 1909.)
Dreyer, A. Pilatus und Rigi in der Vergangenheit. Deutsche Alpenzeitung, IX. Jahrg., 1909/10.
Dübi. H. Die Schweiz einst und jetzt im „Bädeker". Deutsche Alpenzeitung, IX. Jalirg.,

1909/10.
Dunant, Emile. Catalogue raisonné et illustré des séries gallo-romaines du Musée épigraphique

cantonal de Genève par E. D., publié après sa mort par son père P.-L. Dunant. Avec
168 clichés. 215 p. 4°. Genève, Kündig. Fr. 10.— (Extrait des Mém. de l'Institut national
genevois, tome 19.)

Dürr, Emil. Die Quellen des Aegidius Tschudi in der Darstellung des alten Zürichkrieges.
Buch XI, XII, XIII der eidgenössischen Chronik quellenkritisch untersucht. Diss. Basel.
164 S. Basel, 1908, Werner-Riehm.

Duval, César. La réunion du comté de Genevois à la Savoie par Amédée VIII de Savoie
le 5 août 1401. (Revue Savoisienne, 2me et 3me trim.)

Eckinger, Th. Bisherige Ergebnisse der Vindonissa-Forschung. (38. Jahresbericht des Vereins

Schweiz. Gymnasiallehrer.)
Effinger, Julie v. Chronik der Burg Wildegg von 1584—1684, Heft III il. IV. Kommissionsverlag.

Zürich, Orell Fiissli, u. Brugg, Elfingerhof, A.-G., 1908 u. 1909.
Egli, J. Ein st. gallischer Küchenzettel aus der Wende des ersten Jahrtausends n. Chr.

Kulturhistorische Studie. (Schweiz. Rundschau, 9. Jahrg., S. 341—368.)
Escher, Conrad. Die Anlage der Seequais in Zürich. (Zürcher Wochen-Chronik, Nr. 15 ff.

12.—17. April.)
— Erlebnisse beim Grenzbesetzungsdienst im Winter 1871. Zürich, Berichthaus. 1907.

71 S.
—- Die älteren städtischen Promenaden (in Zürich). (Zürcher Wochen-Chronik, Nr. 49 f.)
Escher, Pauline. Erinnerungen aus meinem Leben, zum achtzigsten Geburtstage. Zürich,

43 S. (Als Mskr. mit zahlreichen Bildern gedruckt.)
Fabricius, Ernst. Das römische Heer in Obergermanien und Rätien. (Histor. Zeitschr. 98,

1907, S. 1—29.)
Faria, A. de. Descendance de ü. Antonio, prieur de Crato, XVIIIe roi de Portugal. XIV et

350 p. 4°. Avec 83 planches. Livourne, Giusti.
Fazy, H. Genève et Charles Emmanuel Ier (1589—1591). Avec deux planches. VIII et 522 p.

8°. Genève, Atar. Fr. 6.50.
Fecht, Otthmar. Die Gewerbe der Stadt Zürich im Mittelalter. Diss., 87 S. Lahr, Moritz

Schauenburg. (Bespr. Bürgerztg. 1910, Nr. 33 u. NZZtg.)
Feller, Richard. Ritter Melchior Lussy von Unterwaiden, seine Beziehungen zu Italien und

sein Anteil an der Gegenreformation. Bd. 2. IV u. 155 S. Stans, v.Matt. (Ree.: A. Büclii,
Z. Schw. K. G. IV, 154—155; R. H[oppeler] in NZZtg. 1910 Nr. 19, 3. A.). Fr. 2.50.

Festschrift zum 75 jährigen Jubiläum des eidgenössischen Turnvereins, 1832—1907. Von
J. Spühler, H. Ritter und A. Schärtlin. IV u. 236 S. Zürich, Juchli & Beck, 1907.
Fr. 3.—.

Festschrift zur Gründungsfeier der Augustin Keller-Loge in Zürich 23. Mai 1909. Zürich.
16 S. (Z. Geschichte der Juden in der Schweiz).

Finckh, Alfred. Aventikum. Schwäbischer Merkur, 14. August.. Stuttgart.
Fischer, L. v. Das alte bernische Post.wesen. Ein Wort der Erinnerung. 8 S. (Sep. aus

„Berner Tagbl.", 5. Okt.)
Fontes Reruin Bernensium. Berns Geschichtsquellen. Band 9, umfassend die Jahre 1367 bis

1378. IV u. 788 S. Bern, Stämpfii, 1908. Fr. 25.—.
Frei, Oskar. Höngg u. Alt-St. Johann. Schweizer Ileim-Kalender. Volkstum!. Jahrbuch

für 1910. 3. Jahrg. Zürich, Verlag von A. Bopp (1909). Fr. 1.25.
Friede von Zürich, 10. Nov. 1859. (Schweizer. Bürgerztg., Zürich, Nr. 131).
Früh, Beschreibung meiner Heimat.- und Wohngemeinde Mogeisberg, geogr. u. geschieht!.

dargestellt von 1152—1905. Flawil, Buchdr. Flawil A.-S. 71 S. Fr. 0.50.
Furrer, A. Hist. Gedenkblätter der Familie Ball}'. Basel, Kreis & Co. 104 S.

Erinnerungen an die Jugend des Prinzen von Parma auf Schloss Wartegg. (Ror-
«chacher Ztg. 1907, Nr. 143).

T. Das Bergwerk im Gonzen. (Ostschweiz 1907, Nr. 66—69.)
Gachnang, Kd. Schwamendingen. (Zürcher-Wochenchronik, Nr. 3, 7 u. 9.)



Galiffe, J.-A. Notices généalogiques sur les familles genevoises. Tome 4. 2me éd. complétée
et entièrement remaniée par Aymon Galiffe. XII et 557 p. Genève, Jullien, 1908.
Fr. 15.—.

Galland. J. J. La démocratie Tessinoise et la représentation proportionnelle. Diss. Grenoble.
137 p. Grenoble.

Gassmann, Tb. Chemische Untersuchungen der Zähne. II. Teil (betr. solche aus prähistor.
Gräbern der La Tène-Zeit in Langdorf bei Frauenfeld). S.-A. Strassburg.

Gautberot, G. Les archives de la Tour des Prisons à Berne. (Le Bibliographe moderne,
janv.-juin.)

— Les relations franco-helvétiques de 1789 à 1792. Paris, Houvré Champion. 1908. IV,
133 S. Fr. 4.—.

Gautier, J.-A. Histoire de Genève des origines à l'année 1691. Tome 7*: De l'année
1609 à l'année 1671. VI et 541 p. Genève, Soc. gén. d'imprimerie. Fr. 10.—.

Gengel, Achill. Die Geschichte des fränkischen Reichs im besonderu Hinblick auf die
Entstehung des Feudalismus. 2. Bd. 1908, 475 S. Frauenfeld, Huber.

Geschichte der Stadt Lindau am Bodensee. Im Auftrag der Stadtgemeinde hg. von
K. Wolfart. Bd. 1. 2 Abteilungen. XII u. 421, VIII u. 344 S. Lindau, Stettner. M. 10.—.

Geschlechterbuch, Oberbadisches, herausgegeben von J. Kindler v. Knoblocli u. 0. Freih.
v. Stotzingen. 3. Bd., 3. Lief. (Bogen 21—30), S. 161—240. Heidelberg, C. Winters
Univ.-Buchhdig. 1909. — Artikel Muencli v. Wildberg — von Niffern.

Gesundheits- und Wohlfahrtspflege, Die, der Stadt Zürich. Festschrift zur 34.
Versammlung des Deutschen Vereins für öffentliche Gesundheitspflege Zürich. Berichtshaus
(siehe Pestalozzi u. Wirz). 524 S. mit zahlreichen Tafeln u. Ansichten.

Giger, Heinrich Der Marsch Herzog Rohans durch die Schweiz. Ein Beitrag zur
Geschichte der Rohauschen Feldziige im Velt.lin. (Schweiz. Monatsschrift f. Otfiz. aller
Waffen, 21. Jahrg., Heft 9 ff.)

Giger-Stettler, A. Karl Julius Guiguer (Giger) -Prangins, schweizerischer General.
(St. Galler Blätter 1907, Nr. 5—6).

Götz, Alfred. Hans Waldmann. (Sonntagsbl. d. Thurg. Ztg. Nr. 42—52.)
Gross, G. Une station néolithique terrestre dans le canton de Vaud (Chêne-Pâquier).

Zeitschrift für Ethnologie, Organ der Berliner Gesellsch. f. Anthropologie, Ethnologie
und Urgeschichte. 41. Jhrg., Heft VI. Behrend und Cie.

Grupe, E. Zur Geschichte des Krieges in Helvetien 1798. Beil. z. J. B. des Gymn. zu
Buschweiler. Buschweiler, Sohn. 10 S.

Gschwend, F. Die Errichtung des Bistums St. Gallen. XVI u. 506 S. Stans, von Matt & Cie.
Günther, Reinhold. Bilder aus der schweizerischen Verkehrsgeschichte. (Natur u. Kunst,

1908, S. 90-95, 113—118).
Gyr, S. F. Zunft-Historien. Schilderungen aus der Geschichte Zürichs, zusammengestellt

unter Mitwirkung des Zentral-Komitees der Zünfte Zürichs. Mit 3 Stadtplänen u.
136 Textillustr. Zürich, Verlag des Zentral-Komitees der Zünfte.

Iiadorn, Walter. Schweiz bis 1517. Literaturberichte 1906—1908. Jahresberichte der
Geschichtswissenschaft, Jahrgänge 29—31, 1906 — 1908. Berlin, Weidmann, 1908—1910.

Häfliger, E. Die Auswanderung nach Amerika in den 50er Jahren des 19. Jahrhunderts
mit spezieller Berücksichtigung des solothurnischen Gäus. (Histor. Mitteilungen. Monatsbeilage

zum Oltner Tagbl., Nr. 4—6).
Häusler, Dr. A. Das Schweizersbild u. der Fall Nüesch. NZZtg., 23.—25. März.

Entgegnung darauf von Dr. J. Nüesch, ebenda. 16. April.
Handbuch, Genealogisches, zur Schweizergeschichte. Hg. von der Schweiz, heraldischen

Gesellschaft, Bd. I, 1900 — 1908, Hoher Adel, 416 S. Mit 31 Siegeltafeln und 38 Stammtafeln.

(R. : NZZtg. von G. Meyer v. Knonau, ders. in Göttinger Gelehrten Anzeigen
1910, Nr. 3; Mitteil, der Zentralstelle f. deutsche Familiengeschichte, 6. Heft.)

Harkensen, Heinrich. Die Schlacht bei Marignano. Diss. Göttingen. VIII u. 123 S.

Güttingen.
Harms, Bernhard. Der Stadthaushalt Basels im ausgehenden Mittelalter : Quellen u.

Studien zur Basler Fiuanzgeschichte. I. Abteilung. Die Jahresrechnungen 1360—1535.
1. Bd.: Die Einnahmen. XXIII u. 532 S. Tübingen, Laupp.

Hausknecht, E. Die Toggenburger Unruhen von 1735. (St. Galler 1311. 1907, Nr. 47 —50).
Heer, G. Blätter zur Geschichte der Dorfschaft Riiti. Heft 1. Glarus, Dl. Tschudy-Aebly.

1906, 42 S.
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Heer, G. Geschichte der Gemeinde Innthal. Heft 2. Innthal im 16. Jahrb. Heft 3. Innthal

im 17. u. 18. .Talirh. Neue Glarner-Zeitung. Glarus. D. Hefti u. 0. Bartel, 48, 55 S.

Hegi, Friedr. Die Herren von Legern. (Geneai. Handbuch zur Schweizergeschichte, Bd. III,
S. 57—68 u. S.-A.) Hit Siegel- und Stammtafel.

—: Der Dreiländerstein am Rapperswiler Seedamm. (Zürch. Wochen-Chronik Nr. 9.)
Zungenfertige und nachbarnfeindliche Zürcherinnen aus dein 17. Jahrb. (ZWChr.Nr. 15).

— : Die Aufschliessung des Sarkophages der Grafen Hartmann des Ältern und des Jüngern
von Kyburg im Kloster Wettingen. (Landbote Nr. 276.)

Heierli, J. s. Jahresbericht.
HJeierli], J. Die ältesten Gräberfunde im Kanton Zürich. (NZZtg. Nr. 210, 1. H.)
Heinemann, Barthel. Beiträge zum Urkuudenwesen der Bischöfe von Konstanz im XIII.

Jahrhundert (15 Urkundeu-Facsimilia als Beilage). (Abhaudl. z. mittleren u. neueren
Geschichte, hg. von v. Below, Finko u. Meinecke, Heft 14). 112 S. Einzelpreis M. 5.60;
Subskriptionspreis H. 5.—.

Helbling, C. Der Heiliggeistspital in Rapperswil und seine Alpwirtschaft. (S.-A. aus dem
Volksblatt v. Bachtel, Nr. 123—138.)

Henrioud, Marc. Les postes de Fribourg sous la République helvétique (1798—1303). La
Liberté 1907, N° 273).

Héridier, M. Genève de 1846—70. Mémoires. Genève, Impr. de la Tribune de Genève.
1908. IV, 147 S. Fr. 1.50.

Heuscher, J. Die Entwicklung der Fischerei auf d. Zürichsee. Beil. zu Nr. 11 (1908) d.
Schweizer. Fischereizeitung. Pt'äffikon (Zürich), Henri Kurz. 1908. 18 S.

Hintermann, R. Das Gefecht- von Neuenegg am 5. März 1798. (Schweiz. Monatsschrift
f. Offiz. aller Warten, 21. Jahrg. S. 121—136, 177—190, 233—243.)

Hirn, Josef. Tirols Erhebung im Jahre 1809. XVI u. 876 S. Innsbruck, Schwick M. 10.—
(berührt auch die Schweiz).

Historisches über den Gasternboden. (Basl. Nachr, Nr. 258, 2. Beil.)
[Hoppeler, Rob.] Aus der Geschichte des Schweizer-Vereins Mailand 1869—1884—1909

(Mailand: Allegretti).
— : Gräberfeld bei Gudo. NZZtg. 9. Juli.
Hug, F. Eine Warnung vor fremden Militärdiensten. Fünf Jahre beim 1. Schweizerregiment

in Neapel u. Sizilien bearb. von Herrn. Metzler. Berneck, Ed. Marthaler. 45 S.
Fr. 0.50.

Hungerbühler, H. Wo schlug man sich am Morgarten am 15. Nov. 1315? Kleiner Beitrag
zur Denkmalfrage. (Schweiz. Monatsschrift f. Offiziere 1908, S. 393—409).

Htlrbin, Jos. Handbuch der Schweizer-Geschichte. Zweiter Band. Vom Eintritt von
Basel und Schafthausen in den Bund der Eidgenossen, 1501, bis zur Bundesverfassung
des Jahres 1874. 647 S. Stans, von Matt, 1900—1908. Fr. 10.— (R.: Zeitschr. f.
Schweiz. Kirchengesch. S. 154 ff. v. A. Bftchi.)

Jaeger, Max. Die Frage einer schweizer. Nation. (Diss. 88 S. Bern, Wyss.)
[Jäggli], Das Geschlecht der Jäggli von Winterthur, Seen, u. Yberg. J. Kaufmanns Witwe,

Winterthur (R. : NZZtg. v. 15. ApriJ u. ZWChr., S. 220.)
Jahresbericht, Erster, der Schweiz. Gesellschaft für Urgeschichte (Société suisse de

préhistoire). Im Auftrage des Vorstandes erstattet von J. Heierli. 136 S. Mit III. Zürich,
Druck von Lohbauer, (s. NZZtg. v. 29. April u. 12. Mai u. Nr. 283, 1. M.-Bl.)

Jecklin, Fr. Historischer Führer durch Cliur und Umgebung. Im Auftrage des Stadtrates

zusammengestellt. Hermann Fiebig's Buchdr., Chttr. Illustr.
—: Materialien zur Standes- u. Landesgeschichte gem. III. Bünde (Graubünden) 1464—1803.

Mit Unterstützung von Bund, Kanton, Stadt Chur u. Privaten. II. Teil: Texte. Basel.
Basler Buch- u. Antiquariatshandlung. 4°. (R. : Forsch, u. Mitt. z. Gesch. Tirols 1910,
S. 304 f.).

Isler, I. Die Burg Wädenswil. Bericht über den Ankauf der Ruine u. die in den Jahren
1901—1904 ausgeführten Restaurationsarbeiten. Nachrichten v. Zürichsee, Nr. 30, 33,
36, 39 u. 42. Wädenswil, 12. März bis 10. April. Auch Bep.

Jullian, Camille. Histoire de la Gaule. Hachette & Cie., Paris, tome I et II.
Keller, G. Die politische Bedeutung unserer Schützenfeste. Mit besonderer

Berücksichtigung des 19. Jahrhunderts. (Offiz. Festzeituug f. d. Aarg. Kautonal-Schützenfest,
Aarau, 1908.)
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Keller-Eis, J. Lenzburg im achtzehnten Jahrhundert. 104 S. Druck u. Verlag der Buchdruckerei
Ct. Müller, Leuzburg, 1908.

Kern, Alfons. Chronik der Familie Kern in Basel. Basel, 1908.
Kessler, Ad. Zur Geschichte der Familie Kienberger in Wil. (Ostschweiz 1907, Nr. 266

—268).
Kessler, Gottfr. Geschichtliches aus der Gegend des Stollens. 35 S. (Sep. aus dem S.-Bl.

der Thurgauer Ztg.)
Koradi, Rudolf. 1824—1907. (Aus Oberneunforn-Thurgau, Schweizerkonsul für die Staaten

Pennsylvanicn u. New Jersey.) (Mitteilungen des Deutschen Pioniervereins von
Philadelphia, 5. Heft, 1907.)

Kovac, K. Ein Notschrei einiger vorarlbergischer Gerichte nach dem Zürcher-Ivriege a. d.
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Muttenz. Restauration des Beinhauses. Basler Nachr., Nr. 144, Feuill. des Hauptblattes.
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de leurs alliés et de leurs confédérés, t. IV. Bumpliz, Imp. Bcnteli. VIII, 708 S. Fr. 15.—.

Roulier, A. Un Vandois au service de la France (campagne d'Espagne 1808—1809). (La
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zeitung f. d. A arg. Kantonal-Schützeiifest, Aarau, 1908.)

Ruville, A. von. Die Lösung der Neuenburgerfrage im Winter 1856/57. (Beiträge zur
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Stichler, Carl. Von den ersten bedeutenden Vorträgen und Demonstrationen über Elektrizität

im alten Zürich. 1754. (Zürcher Woclien-Chronik, Nr. 40, 42, 44, 46.)
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Beziehungen zur Stadt Zürich und dem See. In Wort und Bild dem Volke dargeboten.
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Er. 7.50; 9. 90; 7.50.
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VIII, 159 S. Fr. 4.—.
— (Joli. Christoph) Moser-Ott z. 90. Geburtstag (1819—1908). Ein Beitrag z. neuesten
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Wiederkehr, G. Politische Bewegungen im Aargau zu Beginn der Regenerationsperiode.
II u. 24 S. Wohlen, Keller. (Sep. aus dem Jahresbericht der Schulen von Wohlen
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Wolfart, K. Gesell, der Stadt Lindau am Bodensee. 2 Bde. Lindau,"*Stettner.
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Zintgraff, H. Saint-Biaise. La Tène. Notes archéologiques. N° 1, Mars 1907. Saint-Blaise.
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Zschokke, Ernst. Geschichte des Kadettenkorps der Aargauischen Kantonsschule. IV u.
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Crosnier. 4°. Genève, L. Bovy. Fr. 25. VIIIme Année (1908), n°» 3 et 4: Jules Crosnier,
BeBsinge (XIV planches hors texte et illustrations). — IXme Année, n° 1: Jules
Crosnier, Expositions d'objets mobiliers du XVIIImc siècle (IV planches hors texte). —
W. Deanna, Sculptures antiques de Genève (1 pl. hors texte). — N° 2 : Guillaume Fatio,
La promenade des Bastions (3 pl. h. texte). — N° 3 et 4: Jules Crosnier, La société
des arts et ses collections (8 pl. hors texte).

Annalas délia Società reto-romantscha. XXIII. annada. 322 S. Ediziun e propriété
délia Società. Samedau, Engadin Press Co. viavaunt Simon Tanner. 1909. — Register:
0. Clavuot. Giidisch federal Andrea Bezzola. — A. Bezzola, Poesias. Ils basdrins o
rösas e tulipauas. — J. U. Kœnz, Alchiinas composiziuns e versions. — B. Puorger, Supra
la giuridicziun nella Val Miistair, collas „Ledschi as M a t r i in u n i a 1 e s" e la
„Ledschia Civile". — Fl. Camuthias, La flur de Ramuosch, Cantada. — R. A.
Gianzun, Davart las alps da Samedan, con 14 docu maints. — Ed. Bezzola, Chanzuns
umoristicas e poesias d'occasiun. — H. Caviezel, Canzuns popularas délia Domliesca. —
Poesias diversas. — H. Caviezel, Archiv délia Società reto-romantscha. — Th. Gross, Rapport
linanzial. — id., Register dels comraembers. —

— XXIV. annada. 345 S. Cuera, Stamparia de Biscliofberger & Hotzenköcherle 1909. —
Register: C. Camenisch, Reverendo Gian B. Tramêr. — Gian B. Tramer, Poesias. — Dr.
Gion Cahannes, Venantius, legenda dramatica da P. Maurus Carnot, per romantsch. —
Jachen J. Ritz, Diversa da Guarda. — G. G. Cloetta, Fin alla mort, skizza novellistica. —
Prof. Chr. Christoffel, Schentaments da cumin da Flein. — Florian Grand, La diala da
Discholas, requint popular. — Gion Perfist, Rimas. — Gaud. Barblan, Parablas, initos
religius, initos eroics, legendas e da tuotta 6ort requints populars in Engiadina bassa. —
Poesias diversas. — II. Caviezel, Donaziuns e cunipras per Parcliiv délia Società reto-
romantscha per 1908—1909. — T. Gross, Rapport finanzial. — id.. Register dels commembers.

Annales de la société J. J. Rousseau 4 (1908): J. J. Rousseau, La première rédaction des
Confessions (livres I—IV) publieé d'après le manuscrit autographe par Théophile Dufour
(S. 1—276). — E. R(itter). Portraits des parents de J.J.Rousseau (S.277/9.) — 5 (1909).:
D. Mornet. Le texte de la Nouvelle Héloise et les éditions du 18" s. (S. 1—117). —

Morel. Recherches sur les sources du discours de l'inégalité (S. 119—98). — A.
François. Romantique (S. 199—236). — Ph. Godet. Une lettre inédite de Jean-Jacques
Rousseau à M. de Bouac (S. 237—40). — id., Menus détails sur Jean-Jacques Rousseau
(S. 241/5). — P.-M. Masson. Rousseau à la Grande Chartreuse (Epitre inédite) (S.
247—58). — id., Contribution à l'étude de la prose métrique dans la Nouvelle Héloise
(S. 259—71). — Be Girardin. Le peintre G. F. Hayer (S. 273/5).

Anzeiger für schweizerische Geschichte. Hg. von der allgem. geschichtforschenden Gesellschaft
der Schweiz. 40. Jahrg. Red.: A. Plüss. Bern, K. J. Wyss. Fr. 2.50. — Inhalt:
G. Meyer von Knonau, Eröffnungswort der Jahresversammlung der allgem. geschichtf.
Gesellschaft der Schweiz, abgehalten am 14. u. 15. September 1908 in Engelberg. —
Alfr. Stern, Eine Denkschrift Konstantin Siegwart-Müllers vom 27. Juli 1847. —Ii. Hoppeler, Die Johanniter-Häuser zu Saigesch u. auf dem Siinplon. — E. Dürr, Zur
Frage nach Heinrich Bnllingers Clironikou vom J. 1531 u. 1538. — E. Gagliardi, Die
angebliche Bullingerchronik von 1531. — R. Dürrer, «Die Haselstaude» bei Mailand. —
G. Meyer von Knonau, Zu der Urkunde im Urkundenbuch der Abtei St. Gallen, Band III,S. 686. — Miszelle. — A. Biichi, Unbekannte Eidgen. Abschiede aus dem XV.
Jahrhundert. — PI. Butler, Das Schlachtfeld von Murten nach einem Reisebericht aus dem
Jahre 1494. — It. Hoppeler, Hand- u. Erblelien. — J. Müller, Zu Valentin Coinpar.—
A. Zesiger, Die erste Schlacht bei Villmergen am 14./24. Januar 1656. — F. Schillmann,

Zwei Provisionsurknuden für Basler Klöster aus dem 14. Jahrhundert. — A. Plüss,
Zur Herkunft des Bischofs Johann II. von Chur (1376—1388). — E. Wymann, Ein
vergessener Abschied vom 3. März 1572. — Miszelle. — Ad. Lechner, Totenschau
schweizerischer Historiker, 1908. — A. Plüss, Historische Literatur, die Schweiz
betreffend, 1908. — L. E. Iselin, Walliser Ortsnamen u. Walliser Urkunden. — G. Low,
Die erste Erwähnung der schwedischen Einwanderung in die Schweiz. — Fr. Zimmerlin,
Schultheiss u. Rat zu Bern an den Oberst des Unteraarg. Regiments betr. Formation
l>. Aufstellung der Compagnien u. Instruction des Regimentes, 31. Dezember 1638. —
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A. Plüss, Systematisches Inhaltsverzeichnis zu den 20 Jahrgängen 1890—1909 des

Anzeigers f. schweizer. Geschichte.

Archiv des historischen Vereins des Kantons Bern. XIX. Bd. Zweites Heft, Bern, Buchdr.
Gustav Grünau, 1909. LVIII u.446 S. Inhalt: Jahresbericht pro 1908/09. Jahresversammlung
in Ins. — Auszug aus der Rechnung pro 1908/09. — Hitgliederverzeichnis auf 1. Nov.
1909. — Paul Kasser, Die Geschichte des Amtes und des Schlosses Aarwangen (2. Teil,
reich illustriert).

Archiv, Schweizerisches, für Volkskunde. Vierteljahrsschrift der Schweiz. Gesellschaft für
Volkskunde. Hg. von Ed. Hoffmann-Krayer und Maxime Reymond. 13. Jahrg. Basel,
Verlag der Schweiz. Ges. f. Volkskunde. Fr. 8.—. Inhalt : Hans Zahler, Milch, Käse
und Ziger im Ober-Siminental. — Arthur Eossat, Proverbes patois (Suite et Fin). —
Maurice Gabud, La alpicole des Bagnards. — Max. Reymond, Cas de sorcellerie en

pays fribourgeois an quinzième siècle. — Gottfr. Kuratle, Der Toggenburger Senn und
seine Tracht. — A. Dettling, Die Festfeier der Translation des hl. Justus in Ingenbohl.
1697. — H. Matsch, Das Fastnaehtsrössli im Kt. Appenzell. — Joli. Boite, Heinrich Runges
schweizer. Sagensammlung. — Hubert Savoy, La flore fribourgeoise et les traditions
populaires. — E. A. Stiickelberg, Bekleidung der Andachtsbilder. — id., S. Expedit. —
John Meier, Geschichte eines modernen Volksliedes. — J. C. Benziger, Das Brunner
Bartlispiel. — Miszellen : Red., Garifaribotteur. — N. Kocherhans, Volksglauben aus
dem Baselland. — Anna Ithen, Maiziger u. Bratziger. — Hans Bächtold, Der hl. Franz
von Assisi u. der Domherr. — F. Sprecher u. Adele Stœcklin, Hausinschriften aus dem

Sclianfigg (Graubünden). — E. Wymann, Die Fronleichnamsprozession in Altdorf. —
M""> Gailloud, La nuit de Sylvestre. — IL Bächtold, Einige Sagen. — E. A. Stiickelberg,

Gebräuche bei der Feier von Christi Himmelfahrt. — E. Hoffmann-Krayer, Ein
Zaubersegen gegen böse Geister. — id., Elias u. der Antichrist. — A. Zindel-Kressig,
Maieubaum. — id., Trottbäume. — M. R., Sur le pont du Nord. — id., La Voniore. —
id., Notre-Dame de Mars. — M. Gabbud, Météorologie populaire. — A. Zindel-Kressig,
Schwanke u. Schildbürgergeschichten aus dem Sarganserland. — W. Manz, Volksglauben
aus dem Sarganserland. — H. Bächtold, Wie vernagelt sein. — E. A. Sftückelberg],
Maria im Ahrenkleid. — G. Kessler, Das Hochgericht zerschlagen. — E. A. Sftückelberg],

Bodengitter. — A. Baucourt, La légende des orgues de Foradrais. — id., Les
clefs de Saint-Hubert. — Notizen u. Umfragen. — Bücheranzeigen.

Archives Héraldiques Suisses. Schweizer. Archiv für Heraldik. Organe de la Société Suisse

d'héraldique. Red.: L. A. Burckhardt u. Fréd. Th. Dubois. Jahrg. 23, 1909. Mit
XV Tafeln u. 29 Textbildern. Zürich, Schulthess. Fr. 10. — Inhalt: L. Gerster, Ein
Nürnberger Wappenblatt. — A. de Seigneux, Les familles Seigneux et Sugnaux. —
Bino Muratore, Les Origines de l'Ordre du Collier de Savoie dit de l'Annonciade. —
G. v. Vivis, Wappen der lebenden Geschlechter Luzerns. — H. Schulthess, Ein Geschenk
der Zunft zur Saffran an die Gesellschaft der Bogenschützen in Zürich. 1697. —
Friedr. Ilegi, Bastardsiegel Montfort und Hewen im Staatsavehiv Luzern. — Alb.-Marie
Courtray, Armoriai historique des maisons de l'ordre des Chartreux. — If'. F. von Mülinen,
Wappenstein des Johannitcr-Komtburs Johann von Ow. — Miscellanea: Internat. Ueber-
einkommen betr. Heraldik. Heraldische Regeln. — Bibliographie. — Nécrologie. —
Beilage: Genealogisches Handbuch zur Schweizergeschichte, III. Bd., Niederer Adel u.

Patriziat, S. 33—64 u. II Siegeltafeln: W. Merz, Herren von Rinach. — Friedr. Hegi,
Herren von Legern.

Argovia. Jahresschrift der historischen Gesellschaft des Kantons Aargau. XXXIII. Bd.
Aarau 1909, Sauerländer. Inhalt: Walter Merz, Bürgerrecht und Hausbesitz in den

argauischeu Städten. — Franz Zimmerlin, Die Zünfte der Stadt. Zofingen im XVI.
Jahrhundert. — Alois Wind, Bildhauer Franz Ludwig Wind von Kaiserstuhl. - Seraphin Meier,
Die Waldbruderei zur Einaus bei Bremgarten. — Ilans Nabholz, Der Aargau nach dem

Habsburgischen Urbar. — Fritz Siegfried, Die Schiffergenossenschaft. der «Stüdler» in
Koblenz. — Theodor Eckinger, Lämpchenbilder aus Vindonissa. — Samuel Hellberger,
Aus der Baugeschichte Vindonissas und vom Verlauf ihrer Erforschung.

Beiträge, Thurgauisclie, zur vaterländischen Geschichte. Hg. vom hist. Verein des Kantons
Thurgau. 49. Heft. Frauenfeld, Müller. 1909. — Inhalt: G. Büeler, Johann Heinrich
Mayr auf der Bleiche bei Arbon 1768—1838 (mit einem Portrait Mayrs u. einem Bild



der Bleiche bei Arbon). — J. Wälli, Der Ankauf von Hiittiingen durch Zürich, 1674. —
Job. Meyer, Das Thurgauer Lied, sein Dichter und Komponist. — F. Schaltegger, Thurgauer

Chronik für das Jahr 1909. — G. Biieler, Nachtrag zu Joli. Eeinr. Mayr auf
der Bleiche bei Arbon. — Jos. Bilehi, Thurgauische Literatur aus dem Jahre 1909.

Bibliographie der Schweiz. Landeskunde. Fase. III2 : A. Wäber, Landes- und Reisebe-

schreibungen. (Schluss von Fase. III, 1899 erschienen.) Beitrag zur Bibliographie der
schweizerischen Reiseliteratur, 1891—1900, mit Nachträgen aus der Zeit vor 1891.

XVI u. 172 S. Bern, Wyss. Fr. 2.—. Fase. V 5: Franz Heinemann, Inquisition,
Intoleranz, Exkommunikation, Interdikt., Index, Zensur, Sektenwesen, Hexenwahn und

Hexenprozesse, Rechtsanscliauungen. Heft II. (2. Hälfte) der Kulturgeschichte und Volkskunde

(Folklore) der Schweiz. XXXVI S. u. S. 217—484. Fr. 3.—. Fase. V 5: träne Heineinann,

Sagen u. Legenden. Märchen u. Fabeln. (Heft. III der Kulturgeschichte u. Volkskunde

(Folklore) der Schweiz). Bern, Wyss, 1909.

Bibliothèque universelle et Revue snisse. Cent-quatorzième année, 1909. Lausanne, Bureaux
de la bibl. univ. — Darin: Frank Chois/, Mathilde Wesendonk d'après la correspondance
de Richard Wagner. — Emile Mayer, La légion étrangère. — Ad. Perrière, L'école nouvelle
en Allemagne. — Louis Reinhardt, Le plus ancien squelette humain. — Anna-Déborah
d'Alsheim, La folie de Jean-Jacques Rousseau. — Ernest Muret, Los patois de la Suisse
romande. — Philippe Godet, La jeunesse de Benjamin Constant. — Paul Seippel, Genève
et la tradition de la liberté. — J. de Mestral-Combremont, Madame Jules Favre d'après
son journal et sa correspondance. —- Ch. Genequand, Les jubilés de Genève. — Ph. Bridel,
Ernest Naville. — Edouard Chapuisat, M8 de Staël et la police impériale de 1810 a

1813 d'après des documents inédits. — Paul Seippel, Du carrefour. — A. de Maricourt,
Le voyage en Savoye et en Suisse du Dr. Rigby. — Gaspard ï alette, Rousseau intime. —
Henri Dufour, Une session de la société helvétique des sciences naturelles. — Fernand
Baldensperger, Conrad Ferdinand Meyer et ses rapports avec la Suisse romande et la
Frauce. — Frédéric Barbey, Les pierres qui parlent. Desaix au Grand Saint-Bernard. —
A. Chavan, Pourquoi nous rééditons «Vinet». —

Biographie, Allgemeine Deutsehe. Nachträge bis 1899. 54. Bd. — Darin: Carstensen: Karl
Christian Steffensen (1837—1899, Chirurg). — A. Jülicher: Gustav Vo'ckmar (1809—1893,
Prof. der Theologie). — 55 Bd. — Darin: 0. Mausser, Gottfried Kinkel (1815—1882).
— K. Geiser: Karl Schenk (1823 —1894, Bundesrat). — E. Schwyzer: Fritz Staub

(1826—1896, Begründer des schweizer. Idiotikons). — E. Polaczek: Tobias Stimmer
(1539—1585, Maler aus Schaffhansen). — E. Schröder: Ludwig Tabler (1827—1895,
Germanist und Sprachforscher). — W. Oechsli, Friedr. Emil Welti (1825—1899,
Bundesrat). — E. Hotfmann-Krayer : Heinrich Wirrt (16. Jhrdt., Spruchdichter aus
Aaran). —- id., Ulrich Wirri (16. Jhrdt., Spruchdichter aus Aarau). — C. Brun: Jak.
Jos. Zeiger, (1812—1885, aus Staus, Landschaftsmaler). — C. Brun: Job. Konrad Zeller
(1807—1856, Zürcher. Maler). — Laudiert: Joseph Winkler (1809—1886, aus Luzern,
kathol. Theologe.) — E. Hoffmann-Krayer: Achilles Wirz (1745—-1778, aus Basel, Prof.
der griech. Sprache, Geistlicher Dichter). —

Blätter aus der Walliser-Geschichte, hg. vom geschichtsforsc.lienden Verein von
Oberwallis. IV. Bd. I. Jahrg. 1909. Brig, Tscherrig und Tröndle. — Inhalt: R. Hoppeler,
Urkunden zur Geschichte der Pfarrei Martigny. — G. Mathier, Beiträge zur Geschichte
der Pfarrei Saigesch. — Jos. Lauber, Kardinal Schinners Bann und Interdikt über seine
Gegner. — id., Verzeichnis von Priestern aus dem deutschen Wallis (Forts.). —
Raph. Roten, Die Erbauung der Pfarrkirche von Raron auf der «Burg».

Blätter für bernische Geschichte, Kunst u. Altertumskunde, hg. von Dr. Gustav Grünau.
V. Jahrg. Bern, Druck u. Verlag v. Gust. Grünau. 336 S. — Siegfr. Maire, Der
Stand der Schweizer Seidenkultur u. -industrie im Jahre 1731. — J. Wiedmer-Stern,
Das Gürtelblech von Bäriswil. — TU. F. von Miilineu, Johann von Ow, Herrenmeister
des Johanniterordens. — H. Hartmann, Hasli im Weissland vor 200 Jahren, unter bes.

Berücksichtigung seiner Kristallindustrie. — A. Zesiger, Haller als Rathausammann. —
Chr. Schiffmann, Brief eines bernischen Grenadiers aus dem Lager von Poppet anlässlich
des Genferzuges im Jahre 1782. — A. Zesiger, Eine 81jährige Teilnehmerin am zweiten
Freischarenzug. — Singet Gott zu Lob u. Ehren. — F. Leuthold, Hans Baschi Matter,
•ein nicht geringer Rebell under den Puren, 1653. Aus den Chorgerichtsprotokollen
der Gemeinde Erlinsbach (Aargan). — A. ZfesigerJ, Ein zeitgenössischer Bericht über

9
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die erste Schlacht bei Villmergen. — Franz Thormann, Die Glasgemälde im Historischen
Museum Bern. — II. Hartmann. Einige denkwürdige Tage aus der Vergangenheit des
Klosters Interlaken. — J. Sterchi, Etwas aus Utzigen. -— A. Zesiger, Berner Trachten. -—
A. Plüss, Die Herkunft der Wildermett in Biel. — Ein Besuch der Landleute von
Frutigcn im Siebental (zwischen 15C0 u. 1566). — Der älteste Freiheiten-Brief Interlakens
vor dem Forum der Geschichtsforschung. — .7. C. Benziger, Altbernische Bucheinbände. —
II. Hartmann, Interlaken u. seine Klosterschule. — A. Lechner, Blasphemisches. —
E. B. Ein Hexenprozess aus dem Jahre 1582, mitgeteilt aus den Lohnerschen Collek-
taneen der Stadtbibliothek Thun. — Ffr. Joss, Eine Kanzelrede, gehalten von Tb. Unger
in Lauterbrunnen, nach der Staubbachkatastrophe vom 7. Aug. 1791. — Heinr. Diibi,
Altmann, Voltaire u. Haller. — F. E. Welti, Bemerkungen zum Aufsatz des Herrn
E. Lüthi über Berns Stellung im Sempacherkrieg. — II. Titrier, Das Ende der Grafen
v. Kiburg. — G. Itellstab, Ein Hexenprozess in Riggisberg, 1667. — Franz Zimmerlin,
Schiesspflicht in bernischen Landen. 1727. — E. Lerch, Die bernische Auswanderung
nach Amerika im 18. Jahrhundert. — Fritz Bäschlin, Guttannen vor 90 Jahren. Ein
Brief des Pfarrers J. J. Schweizer in Trub an Pfr. Funk in Biirglen. (Aus dem Pfarrarchiv

von Guttannen). — G. Grünau, Aufträge an die Tagsatznng, schweizerische
Ehrendenkmünzen einzuführen (VII Tafeln). — Fundberichte. — Literaturberichte. — Varia.

Bolletino storico della Svizzera italiana. Red.: Emilio Motta. Anno XXXI. 1909. Bellin-
zona, stab, tipo-litogratico già Colombi. Fr. 5.—. Indice: Arte ed artisti del Ticino.—
Le pergamene dell'Archivio capitolare di Bellinzona. (Regesti a cura del sac. Siro Bor-
rani, con note della redazione). — Da quando data la chiesa parrocchiale di Roveredo-
Mesolcina? — Due lettere inedite di Francesco Soave. — Ticinesi in Polonia. — A Bellinzona

nel 1439; parentele dei de Sacco con i Castiglioni ed i Visconti. — La fondatrice
delle Cappuccine di S. Prassede in Milano malmaritata ad un locarnese. — Contrabbando
di sale nel Quattrocento, — E. Torriani, Catalogo dei documenti per l'istoria della
prefettura di Mendrisio e pieve di Balerna dall' a. 1500 circa all' a. 1800 (Contin.) —
Chi fu l'autore del primo progetto ferroviario per il Lucomagno? — Documenti per la
storia artistico-religiosa della chiesa di Santa Maria al castello di Mesocco. — Per la
storia dell' antico comune di Pedemonte nel distretto di Locarno (Documenti raccolti dal
sac. Pio Menegheili, curato di Verscio). — Un importante codice umanistico della Bib-
lioteca civica di Lucerna. Illustrato da Remigio Sabbadini. — Varietà. — Cronaca. —
Bolletino bibliogratico.

Bulletin de la société d'histoire et d'archéologie de Genève. Tome III, livr. 3. Genève,
A. Jullien, 1908. — Darin: M. Brücket, Note sur quelques registres provenant de la
chancellerie de l'évêché d'Annecy. — C. Martin, Mélanges d'archéologie genevoise: La
chapelle des Florentins. Le mur dit des Réformateurs. Livr. 4. Darin: C. Martin,
Mélanges d'archéologie genevoise, II. — L. Caïllet, Lettres des Syndics de la Ville de
Genève aux Lyonnais, 1426.

Feuille Centrale de la société suisse de Zoflngue. 49« année, 1908—1909. Neuchâtel,
imp. Borel. — Darin : Arist llottier, Im Röseligarton. — F. v. Fischer, Bericht über
das 1. Centraldiskussionsthema : Auslieferungspflicht und Asylrecht in der Schweiz. —
Carl Hess-Rüetschi, Richard Wagner. — L. Meylan, Henri Warnery. — E. Ziiblin,
Gottfried Keller als politischer Erzieher. — Aus Briefen von Joseph Lanz. — Max Fischer,
Vom Pangermanismus in der Schweiz.

Fribourg artistique à travers les âges. Publication des sociétés des amis des beaux-arts et
des ingénieurs et architectes. 1909. Fribourg, Labastrou. — Préface par G. de
Montenach. Fréd.-Th. Dubois, Vitrail aux armes de Fribourg 1478 (une planche). —
F. Reichlen, Le château de Gruyères; origine du comté et de la famille; sa construction
(2 planches). — J.-J. Berthier, La reine du ciel (1 planche). — Fr. Ducrest, Ruines
du château de Maggenberg (l pl.). — C. Schlüpfer, L'église de la visitation à Fribourg
(1 pl.). — Max de Diesbach, Casque et bouclier aux armes de Diesbach (1 pl.). —
J. J. Berthier, L'atelier de Marcello (duchesse Colonna à Givisier (2 pl.). — id., Deux
bustes de Marcello: Le général Milans del Bosc. ; le sculpteur Carpeaux (1 pl.). —
Romain de Schaller, Vieux poêle du château de Cugy (l pl.). — J.-J. Berthier,
L'assomption de la vierge (dessin attribué à Hans Fries (1 pl.). — G. Bertoni, Miniatures

des manuscrits de Hauterive (1 pl.). — Faul de Pury, La ville d'Estavayer eu
1599 (1 pl.). — Fréd.-Th. Dubois, Anciennes vues de la ville d'Estavayer (2 pl.). —



J.-P. Kirsch, L'église et l'ancienne coininanilerie de Saint-Jean à Fribourg (1 pl.). —
id., Transept devant le choeur de l'église de Saint-Jean à Fribourg (1 pl.). — Louis
Thurler, Maison de la dîme à Estavayer (1 pl.). — Berthier, Le tilleul de la
bataille de Morat (dessin de Fr. Bonnet) (1 pl.). — Jos. Schneuwly, Le tilleul de
Fribourg (1 pl.). — C. Schlüpfer, L'église Saint-Laurent à Estavayer-le-Lac (2 pl.). —
J.-J. Berthier, Assomption de Sainte Marie Magdeleine (1 pl.).

Geschichtsfreund, Der. Mitteilungen des historischen Vereins der fünf Orte Luzern, Uri,
Sclnvyz, Unterwaiden und Zug. Bd. LXIV. Stans, H. v. Matt. 1909. — Inhalt:
Martin Ochsner, Die kirchlichen Verhältnisse in Einsiedeln zur Zeit der Helvetik. —
Franz llaas-Zumbiihl, Geschichte der Gesellschaft zu Safran in Luzern bis 1850 (mit
2 Illustr.). — Eduard Wymann, Einige Aktenstücke aus dem Römerkrieg von 1557. —
Urkundenbnch des Stiftes Bero-Münster. II. Bd. Bogen 13—14;.

Gesehichtsblätter, Freiburger, hg. vom deutschen geschichtsforschenden Verein des Kts.
Freiburg. 16. Jahrg. 1909, Freiburg, Universitäts-Buchhandlung. — Albert Biichi,
Freiburger Akten zur Gesch. der Burgunderkriege (1474—1481). — Ettmayer, Der
Ortsname Givisiez bei Freiburg. — Michael Benzerath, Das Treffen bei Ins (25.
Dezember 1375). — Kleine Mitteilungen.

Heimatschutz. Zeitschrift der schweizer. Vereinigung für Heimatschutz. Bulletin de la
ligue pour la conservation de la Suisse pittoresque. Red.: Dr. H. C. Baer, Zurich.
Druck u. Verlag Benteli A.-G., Biimpliz. Darin: Jules Coulin, Die Stadt Luzern. —
Chr. Neuhaus, Dans le Jura. — Lionel O'Radiguet, Le Jura Nord. — H. v. Nfieder-
luïusemj, La Porte de France à Porrentruy. — August Steinmann, Stadt Werdenberg. —
F. M., Der Oberaargau. — Engadiner Museum in St. Moritz. — L. Rutz, Das Appen-
zellerhaus. — R. v. Tacel, Oberried bei Belp, einst u. jetzt. — Scbloss Delsberg.
Ed. Diriez/, Pour le visage aimé de la patrie.

Helvetia. Polit.-literar. Monatsschrift der Studentenverbindung Helvetia. 28. Jahrg. 1909.
Darin: H. Tjurler], Vom zweiten Freischarenzuge; Ein konservativer Bericht über den
Aufstandsversuch im Kanton Freiburg im Januar 1847; Studentisches aus Bern von 1842;
idèm 1841; Ein grober Pressangriff.

Jahrbuch, Basler, 1909. Hg. von A. Burckhardt-Finsler, Alb. Gessler und Aug. Huber.
Buchschmuck von Paul Kammüller; Druck von Friedr, Reinhart, Basel. 377 S. Basel,
Helbing u. Lichtenhahn. Fr. 6.—. Inhalt: C. D. Bourcart, Die Bürgermeisterwähl
im Jahre 1811. — .7. W. Hess, Reise eines Baslers nach dem St. Gotthard und auf
den Rigi im Jahre 1791. — Aug. Burckhardt, Herkunft und Stellung von Adel und
Patriziat zu Basel vom XIII. bis XV. Jahrhundert. — Aug. Iiuber, Der Aufenthalt
eines Basler Kaufmanns in Paris im Jahre 1701. — Emil Dürr, Die französische
Artillerie im Schwabenkrieg. — Karl Gauss, Ein Streit um das Ave-Maria. — Carl
Meyer, Miszellen. — Emil Schaub, Eine Separatistengemeinde in Basel. Bilder aus dem

religiösen Leben Basels ums Jahr 1830. — Hans Joneli, Die Verteilung der Meriansclien
Schenkung 1854. — G. A. Frey, P. Kcegi und Mary. Stœhelin, Poetische Beigaben. —
Albert Gessler, E. Th. Markees und A. V/scher van Gaasbeck, Das künstlerische Leben
in Basel. — Fritz Bauer, Basler Chronik vom 1. Nov. 1907 bis 31. Okt. 1908. (Bildnis
Samuel Ryhiners vorangestellt).

Jahrbuch, Biographisches, 1908, XI. Bd. Darin: E. Korrodi, Joli. Rud. Koller (1815—82). —
II. F. Hitzig, Albert Schneider (1836—1904). — A. Teichmann, Friedrich v. Wyss
(1818—1907).

Jahrbuch des histor. Vereins des Kantons Glarus. 36. Heft. X u. S. 92. Glarus,
Bäschlin, 1909. — Inhalt: Protokolle der Versammlungen des historischen Vereins. —
Gottfr. Heer, Das Landsbuch von Glarus von 1488 (Kap. IV der Geschichte des alt-
glarnerischen Rechtes). — ./. J. Kubly-Müller, Die Glarner am grossen internationalen
Freischiessen im Jahre 1504 zu Zürich und ihre Beteiligung am sogenannten Glückshafen.

Jahrbuch des schweizer. Alpenclubs. 45. Jahrg. 1909 bis 1910. Bern, Exped. des
Jahrbuches des S. A. C., Stämpfli & Cie. 1910. Darin: A. Heim, Xaver Imfeid. — Ernst
Buss, Ueber die Lawinen. — 11. Diibi, Ein Beitrag zur Bergnamenkunde des XVIII.
Jahrhunderts. — E. Bäh/er, Topographische Notizen über die Berge von Boltigen aus
dem Jahre 1652.

Jahrbuch für schweizerische Geschichte, hg. auf Veranlassung der allgemeinen
geschichtforschenden Gesellschaft der Schweiz. 34. Bd. Zürich, Beer & Cie. 238 S. Inhalt:
Kaspar Ilauser, Ueber den Abzug in der Schweiz. Beilage: Verzeichnis der Unkosten



Winterthurs zur Erlangung der Thurgauer Abzngsbefreiung, 1627. (vgl. NZZtg. v.
13. Febr.). — G. J. Peter, Zürichs Anteil am Bauernkrieg 1653. II. Beilage: Erkandt,-
nuss Unserer Gnedigen Herren für ihre Herrschafft Regensperg. (R. : R. H [eppeler]
in NZZtg. 1910, N° 76, 3. M. Bl.).

Jahrbücher, Appenzellische. Hg. von der Appeuz. gemeinnützigen Gesellschaft und redig.
von A. Marti. XXXVII. Trogen, Kiiblcr. IV u. 272 S. 1909. — Inhalt: Walsers
Appenzeller Chronik, fortgesetzt von Dr. Gabriel Iiiisch, V. Teil 1798—1929 (1.
Abteilung: Geschichte Appenzells während seiner Einverleibung mit dem Kt. Säntis 1798—
1803). Nach dem Original-Manuskript des Verfassers hg. von der Redaktion mit
Portrait Rüsch's. — Oskar Aider, Ratsschreiber J. K. Schäfer, der erste appenzellische
Publizist. Ein Lebensbild mit Portrait aus der Revolutionszeit. — It. Pfisterer, Landeschronik

von Appenzell A.-Rh. — Appenzellische Literatur und Rezensionen. — Nachtrag

u. Berichtigung zu Bd. XXXVI. Verzeichnis der Mitglieder 1909, u. s. w.

Jahresbericht, XXXVIII., der Historisch-antiquar. Gesellschaft von Graubiiuden. Jahrgang
1908. Chur, Victor Sprecher, 1909. — Darin: F. Jecklin, Zinsbuch des Priemonstratenser-
klosters Churwaldeu vom J. 1513. — Ii. Hoppelet-, Die Anfänge des Hauses Vaz. —
lt. A. Ganzoni, Der Gesandte Peter Conradin Planta u. das Strassenprojekt Chiavenna-
Nauders.

Kunstdenkmäler, Berner. Hg. vom kaut. Verein f. Förderung des hist. Museums in Bern,
vom hist. Verein des Kt-s. Bern, von der born. Kunstges., vom bern. Ingenieur- und
Architektenverein und vom bern. leant. Kunstverein. Bd. IV, Lief. 2. Fol. 4 Kunstblätter
mit Text. Born, K. J. Wyss. — Inhalt: A. Keller ittiil E. Hopf, Das Sehloss Thun
(Blatt 77—80).

Mémoires et documents publiés par la société d'histoire et d'archéologie de Genève. 2me série
tome XI"IC livr. 1 et 2, p. 352. Genève, Julien et Georg, 1908/09. — Darin: Eugène Demote,

Numismatique de l'évéché de Genève aux XI"" et, X1I"C siècles (avec figures dans le
texte). — Edouard-L. Burnet, Essai sur la chronologie en usage dans les chartes du
Diocèse de Genève au XII"" siècle (1078—P206). — Edouard Favre, Gaspard Favre
et sa donation aux fugitifs (1556). Une épisode de l'opposition à Calvin dans Genève
(avec documents). — Edottard-L. Burnet, Note sur l'iudiction, l'épactc et le concurrent
dans les chartes du diocèse de Genève, au XII"10 siècle (1078—1206). Avec un errata
au mémoire inséré ci-dessus) — Avec IV planches. —

Mitteilungen der antiquar. Gesellschaft (kaut. Ges. f. Gesch. u. Altertumskunde) in Zürich.
Bd. 27, Heft 1, S. 1—40. 4°. Mit, III. u. Taf. Zürich, Fäsi u. Beer. Fr. 6. — Inhalt:
J. lt. ltalin, Sehloss Tarasp.

Mitteilungen des Hist. Vereins des Kantons Schwyz. 20. Heft. Sehwyz, Steiner, 1909.
Inhalt: A. Dettling, Die Scharfrichter des Kant. Schwyz. — Martin Ochsner, Die
schwyzer. Schulberichte an Minister Stapfer.

Mitteilungen zur vaterl. Gesch., hg. vom hist,. Verein in St. Gallen. Bd. 31. 4. Folge.
1. Bd. LH S. u. S. 440. St. Gallen, Fehr. Inhalt: Joh. Egli, Der Liber Benedictionum
Ekkeharts IV. nebst den kleinern Dichtungen aus dem Codex Sangallensis 393. Zum
ersten Mal vollständig hg. u. erläutert. —

Monatrosen des Schweiz. Studenten-Vereins und seiuer Ehrenmitglieder. Red.: R. Müller,
J. Bondallaz, G. Pometta. 53. Jahrg., Luzern, Schill. — II. Anderhub, Die Sondersiechen
des Mittelalters und ihr Heim zur Senti in Luzern. — .7, Schwendimann, Das luzernische
Zopfkirchentum (Schluss). — Das Bruderklausen-Opfer und der Eremitenstab. — Meininisse

juvat. Skizze über die thurgauische Klosteraufhebung. — J. P. V. Johannes Calvin.
Musée Neuchâtelois. Recueil d'histoire nationale et d'archéologie. Organe de la société

d'histoire du canton de Neuchâtel. XLVlmo année. Neuchâtel, impr. Wolfrath & Sperlé.
Fr. 8.— Inhalt: Arnold Robert, Correspondance politique de l'avocat Bille. — Ch. Robert,
Etudes sur la succession de Neuchâtel 1694—1714. — ./. Jeanjaquet, Convention de 1539

entre la ville de Neuchâtel et le bourreau de Moudon. — W. Pierrehunibert, L'économie
rurale au Val-de-Ruz il y trois cents ans. — Tt'. Wavre, Extrait des comptes de la
bourserie de la ville de Neuchâtel (suite). — Marcel Godet, Un officier neuchâtelois au
service de Franc. — Arnold Robert, Les premiers journaux républicains neuchâtelois. —,
W. Wavre et J. Jeanjaquet, Anciens trousseaux neuchâtelois de mariées (1665 et 1757).
— P. Favarger, Une émigration de piétistes zurichois dans le pays de Neuchâtel au
XVIIImB siècle. — J. Grellet, Un écho du procès de 1707. — W. Wavre et P. Vouga



La Tèue: fouilles de 1908. — Neuchâtelois A, la paix de Westphalie? — Une chanson
de noce à Neuchâtel au XVme siècle. — Promenades neuchâteloises en France. — Petite
chronique, f Louis Perrin.

Neujahrsblatt, 87., hg. v. d. Gesellsch. z. Beförderung des Guten und Gemeinnützigen in
Basel für 1909: August Bernoulli, Basel in den Dreissigerwirren. 3. Von der teilweise»
Trennung im März bis zur Anerkennung des Kantons Basellandschaft im Oktober 1832.
Mit 4 Portr. u. 1 Taf. 4°. 66 S. Basel, lielbing & Liehteuhahn. Fr. 1.—
: der Literar. Gesellschaft in Bern für 1909: Hans Brugger, Die deutschen Siedelungen
in Palästina. Ihre Vorgeschichte, Gründung und Entwicklung. Mit Taf. 4°. 104 S.
Bern, K. J. Wyss. Fr. 3.50.

— : Bieler, 2. Jhrg. 1909. Hg. vom hist. Verein. Mit einem Kunstblatt in Lichtdruck : Das
Untertor in Biel im Jahre 1827. 88 S. Biel, Riifenacht. — Inhalt : E. B\iihler] sen.
Die Seeländer im Freischarenzug von 1845. — 11. Türler, Der Handel des Simon Meyer
in Biel 1589. — ./. IVgss, Das Schulwesen der Stadt Biel von seinen Anfängen an bis
gegen Ende des 18. Jahrdts. — A. Bäliler, Das Untertor. — E. Schmid-Lohner, Bieler Chronik
[1893—1897],

: hg. vom Histor. Verein des Kantons St.. Gallen für 1909: S. Schlatter, Unsere
Heimstätten, wie sie waren und wurden. Eine baugeschichtliche Skizze. Mit 4 Taf.
u. III. 4°. 86 S. St. Gallen, Zollikofer Fr. 3.—

— : 16. Des histor.-antiquarischen Vereins und des Kunstvereins Schaffhausen für 1909/1910:
Roh. Lang, Dit Unot zu Schaffhausen. Geschichte seiner Entstehung und Erhaltung.
Mit, 4 Taf. u. 40 Abb. 4°. II n. VI. u. 63 S. Schaffhausen, Verl. des liist.-ant. Ver.
Fr. 4.50. (R. : W. W[ettstein] in NZZtg. v. 4. Jan.).

— : 15. historisches, hg. vom Verein f. Gesch. und Altertümer von Uri für 1909. 99 S.
Altdorf, Gisler. — Inhalt: G. Muheim, Die Tagsatzungs-Gesandten von Uri. 1.

Abteilung, bis 1516. — Josef Müller, Sienerrodel der Pfarrkirche Schattdorf vom
Jahre 1426. — G. Muheim, Urnerische Studierende am Schweiz. Polytechnikum in Zürich
und ander Lehr-und Erziehungsanstalt, Stella matutiua in Feldkirch. (R. : R. H[oppeler]
in NZZtg. 1910, N° 40, 3. M. Bl.).

•—: 46. Der Hiilfsgesellschaft von Wintertime für 1909: Gottlieh Bachmann, Die Gründung
der Bank von Frankreich durch Napoleon I. 28 S. Winterthur, Geschw. Ziegler.
: 244. Der Stadtbibliothek Wiuterthur für 1909: Alfred Ziegler, Die geographischen
und topographischen Namen von Winterthur. 4°. 68 S. Winterthur, Geschw. Ziegler. Fr. 2.—

— : Zuger, 1909. Hg. v. d. gemeinnützigen Gesellschaft des Kantons Zug. 4°. 66 S.
Zug, Buclidr. Iley & Kalt. — Darin: A. Herrmann, Die Unterstützung des
Feuerlöschwesens im Kanton Zug während den Jahren 1892—1908. — Das Zugerwappen im
Lichte der Geschichte. — J. 21. Weher-Strebet, Das Münzwesen von Zug und das
beabsichtigte Geldprägen in Baar. — Emil Suter, Das Kloster Frauenthal II.

— : 104. Der Feuerwerkergesellschaft (Artillerie-Kollegium) in Zürich für 1909: Jacob
Lichti, Die Schweiz. Feld- und Positionsartillerie in der 2. Hälfte des 19. Jahrhunderts.
Mit 4 Taf. 4". 47 S. Zürich, Fäsi & Beer. Fr. 3.—

— : 109. Der zürcherischen Hiilfsgesellschaft für 1909: Conrad Escher, Bilder aus dem
Lazarettleben im deutsch-französischen Krieg 1870. Nach dem Tagebuch der
Elise Reilstab von Wädenswil verfasst. Mit 3 Taf. kl.-4°. IV. u. 63. S. Zürich, Fäsi
& Beer. Fr. 2.50.

— : Der Zürcher Kunstgesellschaft für 1909: Rudolf Steffan, Johann Gottfried Steffan,
Landschaftsmaler. Mit 34 Abb. u. 6 Taf. 4°. 46 S. Zürich, Fäsi & Beer, Fr. 3.—

97. Der Allgemeinen Musikgesellschaft in Zürich für 1909: Hans Jelmoli, Franz
Curti. Mit 1 Portr.-Taf. 4°. 36 S. Zürich, Orell Füssli. Fr. 3.—

— : Hg. von der Stadtbihliothek in Züricli für 1909. Nr. 265: Hermann Escher, Aus
den Unterhaltungen der Staatsgefangenen auf Aarburg. Nach dem Tagebuch Johann
Caspar Hirzeis. Mit 2 Ans. u. 2 Taf. 4°. 44 S. Zürich, Fäsi & Beer. Fr. 3.—
: z. Besten des Waisenhauses in Zürich für 1908, Stiiek 72: Adolf Toller, Die
Entwicklung der elektrischen Schwachstromtechnik in der Schweiz. Mit 1 Portr.-Taf. 4°
u. 55 S. Zürich, Fäsi & Beer. Fr. 3.60.

Neujahrsblätter, Brugger, für Jung und Alt. 20. Jahrg. 1909. Brugg, Buclidr. „Ettingerhof."
— Darin: E. Haller, Philipp Albert Stapfer (1766—1840). — Alf. Antsler, Über den
Aufenthalt der fränkischen Truppen im Bezirk Brugg 1798—1800. II. Teil. 1799.



Revue historique vaudoise. Bulletin historique de la Suisse romande. Publiée sous la
direction de Paul Maillefer et Eug. Mottaz. Organe officiel de la société vaudoise
d'histoire et d'archéologie et de la commission des Monuments historiques. 17lne année
1909. Lausanne, Vincent. Fr. 5.— Table des matières: E. Dupraz, Relations des
seigneurs de Colombier avec l'abbaye de Monthéron, leur généalogie et leurs tombeaux.
— A. de Montet, Chillon. — Paul Maillefer, Caractères et moeurs suisses d'autrefois. —
Fr. Reichten, Souvenir de Jean Muret. — Emile Butticaz, Un navire de guerre sur le
lac de Neuchâtel, épisode du Sonderbund. — Julien Gruaz, Les monnaies de Lausanne.
— Romaimnôtier en 1685. — J. Richard, Jugement arbitral prononcé il Cully en 1565. —
P. Maillefer, Les événements de 184S il 1853, avec quelques lettres inédites de Druey. —
M. Besson, La plus ancienne mention du pays de Vaud. — Eng. Borgeami, Lausanne
en images. — E. Dupraz, La chapelle des Thébéens dans la cathédrale de Lausanne. —
M. Henrioud, La seigneurie d'Essert-Pittet au temps des nobles de Hennezel (1573 —1798).
— Ecole primaire, enseignement mutuel (1830). — B. Dumur, La seigneurie de Lausanne
sous la domination bernoise. — F. A. Forél, Le cimetière du Boiron. — .7. Cart, Le
Club helvétique il Paris (1790—1791). — Eug. Mottaz, Copie du discours que Monseigneur
le gouverneur Bondcly a prononcé à Aigle le 14 novembre 1793, jour de sa présentation
dans le gouvernement. — P. Maillefer, Méthodes et écoles historiques. — F. Reichten,
Le comté de Gruyère et les guerres de Bourgogne. — Emile Butticaz, Le commissaire
Rebeur. — Rochaz, Vieilles choses. — Maxime Reymond, La vente de la baronnie d'Au-
bonne en 1701. — Grande salle à Lausaune. — Petite chronique et bibliographie.

Revue suisse de numismatique, publiée par le comité de la société suisse de numismatique
so us la direction de Eng. Demole. Tome XV. Genève, au siège de la société. 1909. —
De Palézieux-Du Pan, Numismatique de l'évêehé de Sion (tiu). — Alph. de Witte, Une
nomination d'essa3reur général d la monnaie de Bruxelles au temps de Marie-Thérèse
1764—1765. — Gustav Granau, Zwei Schweizer, militär. Verdienstmedaillen. — Ernest
Lugrin, Hans Frei et son œuvre comme médailleur. — Eug. Demole, Le Tir à l'oiseau
du Ferney du 25 août 1775 à propos d'une médaille inédite de Voltaire. — Mélanges. —
Bibliographie.

Rundschau, Berner. Halbmouatschrift für schweizerische u. allgemeine Kultur. III. Jhrg.
Herausgeber: Franz Otto Schinid. Verlag Dr. Gustav Grünau in Bern. 742 S., 15. Aug.
1908—24. Juli 1909. — Darin: Carl Friedr. Wiegand, Aus den Briefen Conrad
Ferdinand Meyers. — TU. Staub, Das Stadtbild von Bern. — Emil Biirgi, Haller und
die Vielseitigkeit. — Aus den Gedichten Albrecht von Hallers. — Die Reisetagebücher
Albrecht von Hallers. — II. Berner, Die Hallerfeier in Bern. — Heinrich Schlosser, Franz
Overbeck u. Friedr. Nietzsche. — M. Dolder, Conrad Ferdinand Meyer in Gottfried
Kellers Briefwechsel mit Theodor Storm. — Robert Ziind f. — Ernst Dolder, Gotthelfs
Briefwechsel mit A. E. Fröhlich. — A. Fürstenberg, J. C. Lavater als Pli siognom in
seinen Briefen an Hamann, Lenz, Iselin u. Sarasin. — Hector G. Preconi, Ecce Homo.
Die Autobiographie Friedrich Nietzsches. — Hermann Aellen, Ein Vergessener. Zur
Erinnerung an J. J. Romang. — Eduard Fischer, Kant und die Schweiz. — Sementina. —
Carl Camenisch, Die englische Revolution im Spiegel der schweizer. Volksdichtung. —

Schriften des Vereins für Geschichte des Bodensees und seiner Umgebung. 38. Heft.
Lindau 1909. Darin: Pfäff, Georg Wegelin, Abt zu Weingarten 1567—1627. — Max
Wengenroth, Die Plastik des Barockstiles am Bodensee. — G. Schüttle, Ravensburgs

Handel u. Verkehr im Mittelalter. — Jietzc, Urkunden zur Geschichte der Stadt Lindau
im Mittelalter. — E. Blesch, Die Überliuger Nachbarschaften. — R. Wegeli, Eine
Geschützgiesserei in Langenargen. —

Schweiz, Die, illustrierte Zeitschrift. 13. Bd. Zürich, Verlag der Schweiz. Fr. 14.— Darin:
Ferd. Vetter, Drei mittelalterliche Balladen. — Adolf Teutenburg, Conrad Ferd. Meyer,
der Dichter u. Mensch. — Gottfried Kurativ, Die Toggenburger Sennentracht. — Ignaz
Kronenberg : Wagneriaua. — E. A. Stückelberg, Alte Columbanskirchen. — E. A. Stückelberg,

Die Funde von Disentis. — id., Die Knabenschaftsfahne des Hedelsertals. — E. Fueter,
Sittenmandate, Steuerdefraudationen u. andere Bilder aus dem Stildteleben der alten Zeit.
— Gottardo Segantini, Giovanni Segantini. — Bodemer, Schlösschen Höggersberg. —
W., Schloss Marschlius. — 0. Baumgartner, Heinrich Lenthold und sein Werk. — Alfr.
Schaer, Zum Bildnis des Kupferstechers Adrian Zingg von St. Gallen. •— E. Z[iegler],
Die Freilichtbühne auf Hertenstein bei Luzern. — S., Angelica Kauffmaun. — Anna
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Lanicca, Genfer Kunst u. Ausstellung Bodmer. — E. Z[iegler\, Calvin. — H. L[ehmann], Das
Geschenk der ehemaligen Leipziger Studenten in der Schweiz an die Universität Leipzig.
— Ed. Platzhoff-Lejeune, Die schweizerische Flotte. — E. A. Stückelberg, Der Patron
der ennetbirgischen Sennen. — E. Th. Meyer-Basel, Emanuel Schaltegger. — E. Egli
f (mit Bild). — Die Burgruine Gräplang (2 Bilder). — E. Z[ieyler\, Johannes von
Müller (mit Bild). — A. Tl., Genfer Universitätsjubiläum. — N., Die Clus, der Engpass
zwischen Rheintal u. Prättigau (Ansicht von Fragstein u. Solavers). — Dr. J. Huber-
Horner (Bild).

Taschenbuch, Neues Berner, auf das Jahr 1909. Hg. von H. Türler. 332 S. Bern,
K. .T. Wyss. Fr. 5.— Inhalt: Carl Hehler f, Eine Reise um die Bliimlisalp im Sommer
1863, hg. von Dr. K. Frey. — Autobiographische Aufzeichnungen von Pfarrer Heinrich
Stählt in Thun über die Jahre 1734—1759, hg. von Pfarrer E. Bähler in Thierachern.
— Ad. Fluri, Dramatische Aufführungen iu Bern im XVI. Jahrhundert. — G. Toiler,
Johann Rudolf Wyss und die Anfänge der bernischen Kiiust.lergesellschaft. — H. Diibi,
Haller und die Alpen. — J. G. Zimmermanns Briefe an Haller, 1757—1760. Nach
dem Manuskript der Stadtbibliothek Bern hg. von Dr. Rudolf Ischer. — A. Zesiger, Die
Kirche von Kirchlindach. — Berner Chronik vom 1. Nov. 1907 bis 31. Okt. 1908. —

Taschenbuch, Zürcher, auf das Jahr 1909. Hg. von einer Gesellschaft zürcherischer
Geschichtsfreunde. N. F. 32. Jahrg. 300 S. Zürich, Fäsi & Beer. Fr. 5.— Inhalt:
Hans Nahhalz, Der Anteil der zürcherischen Flotte an der zweiten Schlacht bei Zürich
25. u. 26. September 1799. — C. Escher-Hess, Erinnerungen an die Grenzbesetzung im
Tossin 1859. — U. Meister, Briefe Paul Usteris aus der helvetischen Consulta in Paris,
Winter 1802 auf 1803. — A. Waldhurger, Der Bezirk Andelfingen zur Zeit der
Reformation. — R. Hofer, Seminardirektor Bachofner, Erinnerungen eines ehemaligen
Schülers (mit Portrait). — W. Oechsli, Die Zürcher Revolution von 1839 in englischen
Gesandtschaftsberichten. — David Hess (1770—1843), Die Lustfahrt zum Rheinfall,
24„ 25. u. 26. Mai 1806. Aus dem Manuskript der Stadtbibliothek Zürich hg. von Oskar
Frey. — Paul Usteri, Heinrich Meister und J. J. Bodmer (zwei bisher nicht im Druck
erschienene Briefe) 1764 u. 1766. — Eine Schweizerreise im Jahre 1791. — Zürcher
Chronik vom 1. Okt. 1907 bis zum 30. Sept. 1908. Zusammengestellt von S. Z[urlinden].
— Mit 2 weitern Abbild, von E. Fenner: Zimmer aus dem Schlösschen Wiggen im
Landesmuseum, u.: Aus dein Fraumünsterzimmer im Landesmuseum. —

Wissen und Leben. Schweizerische Halbmonatsschrift. Redaktion Dr. A. Baut-, Zürich, Sihlhof-
strasse 27. — I. Bd. 1. Okt. 1907 bis 15. März 1908. Darin: H. Bluntschli, Das Gebiss
des Menschen als Zeugnis seiner Vergangenheit. — R. Durrer, Die Geschenke Papst
Julius II. an die Eidgenossen (mit Bildern). — E. Fueter, Konzentration im schweizer.
Bibliothekwesen (mit bist. Rückblick). — A. Mez, Fr. Nietzsche u. Fr. Overbeck von
C. A. Bernoulli. — C. Ii. Buer, Ueber alten und neuen Städtebau.

— : II. Bd. 1. April 1908 bis 15. Sept. 1908. Darin: A. Frey, Rudolf Koller, Autobiographie.
— L. Gauchat, Warum verändert sich die Sprache? — Carl Camenisch, Ein friedlicher
Sprachenkampf (Kulturhistorische Skizze). — Franz Heinemann, Albrecht von Haller
als Vivisektor.
: III. Bd. (1. Okt. 1908 bis 15. März 1909). Darin: C. Camenisch, Goethes Stellung zu
einem Rütlidenkmal. — Jakob Jud, Was verdankt der französ. Wortschatz den
germanischen Sprachen? — Anna Fierz, Conrad Ferdinand Meyer in seinen Briefen.
— Hans Kaeslin, C. F. Meyers «Amulett» u. die «chronique du règne de Charles IX»,
von Prosper Mérimée. — Ein Gelegenheitsgedicht C. F. Meyers. — Virgile Rossel, Un
magistrat républicain: Le Conseiller fédéral Schenk.— //. Blumer, Ein Freundesbrief von
Gottfried Keller. — E. N. Baragiola, Einem Idealisten (Gottlieb Stucki, 1854—1908). —
Eduard Blocher, Die schweizer. Kulturfrage. — H. Müller-Bertelmann, Bundeshistoriographie.

— Paul Seippel, Culture suisse? ou inculture? — E. Hoffmann-Krayer, Alte
Kulturbostände in der Sprache. — H. Blümner, Studentisches Wesen vor fünfzig Jahren
und heute (Eine Plauderei).
: IV. Bd. (1. April bis 15. Sept. 1909). Darin: K. Jaberg, Jenseits des Simplon (Sprachliches

und Volkskundliches). Antronapiana, Calasca, Macugnaga, Carcoforo, Campertogno,
Colle del Crös. — H. Trog, Johannes von Müller. — Eduard Fueter, Die weltgeschichtliche

Bedeutung des Calvinismus. Zur Erinnerung an den vierhundertjährigen Geburtstag
Calvins. — Adrien Borg, L'enseignement du doyen Bridel. — Otto Fischer, Das Problem
der Geschichte. Ein Versuch. — E. Bovet, Nationalité.
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— : V. Bd. (1. Oktober 1909 bis 15. März 1910). Darin: E. Fueter, Geschichte (Bericht
über Prof. Oechsli's Ausführungen an der Jahresversammlung d. Geschieht forsch. Ges. d.
Schweiz 1909). — C. H. Buer, Das Urner Bürgerhaus. — Adolf Frey, Laura von
Albertini. — E. Fueter, Historisches zum Bevölkerungsprobleme. Warum nimmt die
Geburtenfrequenz gegenwärtig normalerweise ab? — E. Boret, Die schweizerische Nation :
I. Georges Wagnière, Genève et la Confédération. II. A. Achard, La situation politique du
canton de Genève. III. Ed. Blocher, Sind wir Deutsche? IV. Albert Bonnard, Les
institutions fédérat.ives suisses. V. E. Boret, Wir wollen Schweizer sein. VI. G. de
Reynold, La Suisse, son art, son architecture. VII. Wilhelm Oechsli, Noch eine Antwort an
Herrn Blocher. VIII. E. Borel, La Suisse, sou armée, la situation internationale. IX.
E. Boret, La Suisse. La vie intellectuelle. X. C. A. Loosli, Von unserer Sprache. —
Carl Friedr. Wiegand, Arnold Huber. — E. Caro, Karl Stauffer, Bern. — L. G. du
Fasquier, Ueber Leonhard Eulers Verdienste um Wahrscheinlichkeitsrechnung und deren
Anwendungen. — Konrad Falke, Der Zürcher Goethefund.

Zeitschrift, Basler, für Geschichte u. Altertumskunde. Hg. v. d. hist. u. antiquar. Gesellschaft

zu Basel. Basel, histor. u. antiquar. Ges. Staatsarchiv. 485 S. Dr. bei Gasser & Co.,
Basel. Verlag (f. d. Schweiz) bist. u. antiquar. Gesellschaft, Staatsarchiv Basel; (f. d.
Ausland) Buchh. Carl Beck, Leipzig. — Inhalt: Carl Roth, Die f'arnsburgischen Urbarien
von 1372—1461. — Adolf Lechner, Solothnrnische Nachklänge zum Dijoner Vertrag. —
Theophil Burckhardt-Biedermann, Zweimal beschriebener Inschriftstein von Angst,. —
Karl Stehlin, Ueber die angebliche römische Münzwerkstätte in Angst,. — Emil Dürr,
Die Chronik des Felix Hemnierli (Zweite Fortsetzung der Chronik der Stadt Zürich). —
Paul Rud. Kölner, Das Basier Standeswappen, 1804—1856. — E. A. Stiickelberg, Die
Bischofsgräber der hintern Krypta des Basler Münsters. — W. Ffister, Beschreibung
der Textilfunde. — Jahresbericht u. -Rechnung der Gesellschaft 1907108. — Verzeichnis
der Mitglieder der Gesellschaft. — M. Ginsburger, Die Juden in Basel. — A. Pfister,
Aus den Berichten der preussischen Gesandten in der Schweiz, 1833—1839. — Vier
tabellarische Uebersichten, 18 Abbild, im Text u. 12 Tafeln.

Zeitschrift für Schweizerische Kirchengeschichte. Revue d'Histoire ecclésiastique Suisse,
Hg. von A. Büchi u. J. P. Kirsch. 3. Jahrg. 1909. Staus, Hans von Matt & Cie.,
Fr. 6.— Inhalt: Fridolin Segmüller, Die Wahl des Papstes Paul IV. und die
Audienzgesandtschaft der Eidgenossen. — ./. Beaud, Un Séminaire diocésain â, Surpierre (canton
de Fribourg) d'après des documents inédits — Eine neue Chronik der Schweizer
Reformation. — F\ Th. Dubois, Notes sur les Cordeliers de Grandson. — F. Riiegg,
Vatikanische Aktenstücke zur Schweizer Kirchengeschichte aus der Zeit Clemens V. —
M. B[esson], Barnabé Visconti et Notre-Dame de Lausanne. — J. M[iiller\, Eine fürstliche

Sühnwallfahrt nach Einsiedeln. — Georg Schuhmann, Die „grosse" Disputation zu
Bern. — Maxime Reymond, Les Martereys dans le canton de Valid. — J. M[üller\,
Zwei Installationsformulare für geistliche Pfründer aus dem XV. Jahrhundert. — J. Müller,
Ein st. gallischer Josephsverehrer des 15. Jahrhunderts. — E. Dupraz, Conflit religieux
au XVIImc siècle entre Berne et Fribourg au sujet de la chapelle de Saint-Bartliéleiny-
Bretigny, district d'Echallens. — F. Riiegg, Der Basler Bischofsstreit von 1309—1311
auf Grund der vatikanischen Akten. — E. Baumgartner, Eine ausländische Stimme über
den Kappelerkrieg. — K. Lütolf, Anfänge christlicher Kultur im Gebiete Luzerns. —
M. B[esson], L'épitaphe de J.-B. de Strambino. évêque de Lausanne. — Ed. Wymann,
Ritter Jakob Schriber, ein alter Pilger aus Uri. — E. A. S[tückelberg], S. Bonifaz,
Bischof von Lausanne. — E. Wymann, Maler Sebastian Gisig von Sarnen. — id., Rompilger
aus Obwalden. — id., Nuntins Bonhomini am Grabe Bruder Klausens. — M. Bessou,
La donation d'Ayrvenus à Saint-Maurice. — Robert lloppehr, Geistliche Frauen in
Rheinau. — E. A. S\tückelberg], Das Baptisterium von Riva San Vitale. — E. Wymann,
Ein Brief des Kardinals Karl Bori'omeo an die Regierung von Uri. — id., die Feldprediger
bei den Schweizer Regimentern in Neapel. — Rezensionen. — Bibliographie.

Zeitschrift f. Schweiz. Recht. Hg. von Andreas Ileusler. 50. Bd. N.F. 28. Bd. Basel,
Helbing & Lichtenhahn. — Darin : Fr. v. Wyss f, Studien zu einer Geschichte der
Leibeigenschaft in der deutschen Ostschweiz. — Rechtsquellen des Kantons Tessin
(Forts.): Die Statuten von Val Maggia (Maiental), hg. von Andr. Ileusler.

Zeitschrift für schweizerische Statistik. Hg. v. d. Zentralkommission der Schweiz, statist.
Gesellschaft unter Mitwirkung des eidg. statist. Bureaus. 45. Jahrg. 1909. Bern,
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Francke. — Darin : E. Anderegg u. H. Anderegg, Die schweizerische Philanthropie
anfangs des XX. Jahrhunderts. Appenzell (Kantone Appenzell A.-Rh. und Appenzell
I.-Rh.). — DieEheschliessnngen im Verhältnis zu den heiratsfälligen Männern, 1871—Ï90C. —
J. H. Tabler, Uebersicht der Geburts- und Todesfälle in Appenzell A.-Rh. in der Zeit
von 1888—1907. — J. Heierle, Bericht über die finanzielle Tätigkeit des Franenkranken-
vereins in Trogen vom 3. Nov. 1868 bis 30. Sept. 1907. — Die Eheschliessungen in
den Jahren 1831 — 1900. — Jobs. Sehefer u. Hans Schefer, Volksbestand und -Anwachs in
Ausserrhodeu seit der Landesteilung anno 1597. — J. J. Toiler, Die Volksabstimmungen
in Appenzell A.-Rh. im Lichte der Statistik (1849—1908). — (Rez. : Appenzell.
Jahrbücher XXXVII (1909), S. 216 ff.).

Zeitschrift, Schweiz, theologische. Red.: Aug. Waldburger. 26. Jahrg. 1909. Zürich,
Frick. Fr. 6.— Darin: Ad. Aehberard, Der Protestantismus in Italien. — Paul Burckhardt,
Die Katastrophe der zwinglischen Politik. — P. Calvino, Das Wesen der Macht der
katholischen Kirche. — R. Finster, Festpredigt bei der Feier des 400jälirigen Geburtstages
Joli. Calvins am 4. Juli 1909 im Grossmünster Zürich. — G. Meyer von Knonau, Die
Wirkungen der Calvinschen Schule von Genf. — E. R., Notiz betr. R. Stäheliu : Huldreich

Zwingli. — M. Riietschi, Brauchen wir eine neue Reformation? — A. Waldburger,
Die Zürcher Calviufeier im Grossmünster zur Begründung. — id., Calvin. — id., Servet
und seine Richter. — Willy L. Wuhrmann, Zur Erinnerung an Emil Egli f. —

Zwingliana, Mitteilungen zur Geschichte Zwingiis und der Reformation. Hg. vom Zwingli-
verein in Zürich. Red.: G. Meyer von Knonau. Bd. II. Nr. 9 u. 10. Zürich, Zürcher
& Furrer. Fr. 1.50. — Inhalt: Meyer v. Knonau, Emil Egli. — Hoppeler, Roh.,
Publikationen von Prof. Dr. E. Egli f. — Finsler, G., Die Neuausgabe der Zwinglischen Werke.
Vortrag von E. Egli für den Ferienkuis 1908. — Egli, Emil, Zwei Disticha des Ess-

linger Schulmeisters Aegidius Krautwasser (Lympholerus) auf den Tod Zwingiis. — id.,
Biographien: I. Hans Gebentinger. II. Heinrich Hässi von GJarus. — Miscelle. —
Literatur. — XII. Bericht des Zwiugli-Vereins über das Jahr 1908. — Der Vorstand
des Zwingli -Vereins, Rclormations-Denkuial in Genf. — G. v. Schulthess-Rechberg,
Johannes Calvins Gedankenwelt. Rede zum Gedächtnis Calvins, geh. am 3. Juli in der
Aula der Universität Zürich. — Herrn. Escher, Eine Karrikatur auf Calvin (vgl. die

Tafel). — G. Meyer v. Knonau, «Roter Uoli«. — W. K[öhler], Eine schweizerische
Refonnationsgeschichte. — Literatur.

III. Schule und Gelehrte.
Alther, Karl. Neue Beiträge zur Geschichte des Schweiz. Schwachsinnigen-Bildungswesens

und der ersten Anstaltsfürsorge des Dr. Guggenbühl auf dem Abendberg. Herisau,
Schlüpfer & Cie.

— : Hans Jakob Guggenbühl und seine Abendberg-Stiftung im Schatten traditioneller
Vorwürfe und im Licht einer aktengemässen Rechtfertigung. Eine liist.-krit. Studie,
vorgetragen an der VII. Schweiz. Konferenz f. das Idiotenwesen am 6. Juli 1909 in
Altdorf. 22 S. Glarus, Hefti u. Barte.l.

Autier, J. Une âme vaillante. Souvenirs d'Hortense Ray. Neucliâtel, Attinger frères,
X, 241 S. Fr. 3.50.

Bächtold, C. A. Joli. v. Müller: Sonntagsblatt d. Basler Nachrichten 4, S. 81/2, 86/8, 90/2.
Bernoulli, C. A. Franz Overbeck u. Friedr. Nietzsche. Eine Freundschaft. 2 Bde. Jena,

Eugen Diederichs 1908. XVI, 451 S. ; XVIII, 535 S. M. 15.—.
Blanchard, L., Vincent, L. et Kramer. H. Histoire de la société cantonale de gymnastique,

1658—1908. Yverdon, E. L'Eplattenier. 1908. 269 S. Fr. 3.—.
Bollinger-Auer, J. Der Basler Turnlehrerverein, 1859—1909. Festschrift z. Feier seines

50 j. Bestehens. Zugleich eine Geschichte des Basler Schulturnens. Basel, Kreis & Co.

VIII, 218 S. Fr. 1.50.
Borel-Girard, Coup d'oeil sur l'origine et le développement des écoles du dimanche dans le

Canton de Neucliâtel. La Chaux-de-Fonds, R. Htefeli & fils. 48 S. Fr. 0.40.
Brandstetter, R. Renward Cysat, 1545—1614. Der Begründer der schweizer. Volkskunde

Monogr. z. vollst, spracht, u. volkdl. Erforschung Alt-Luzerns. 8.) 107 S. Luzern, Haag.



130

Brenna, E. La dottrina del Pestalozzi e la sua Diffusione, part.icolarmente in Italia.
(— Biblioteca pedagogica antica e raoderna. Vol. 11) 168 p. 8°. Roma, Albrighi, Segati
& Co., Lire 1.60.

Burckhardt-Werthemann D. Ans de/ Geschichte des Pensionates zum Rebhans in Basel.
Ein Gedenkblatt z. 50. Jahrestage der Gründung. Basel, Werner-Riehm. 44 S. Fr. 1.—

Bühr, W. Rückblicke auf die Entwicklung des Taubstntnmenbildungswesens im Kt. St. Gallen.
Ein Gedenkblatt zur Feier des 50jährigen Bestandes der Taubstummenanstalt St. Gallen.
103 S. 111. St. Gallen, Zollikofer.

Bützberger, F. Prof. Dr. Georg Sidler. Schweiz, pädag. Zeitschr. 18 (1908), S. 65—79.
Cailler, Ch. Gabriel Oltramare (1816—1906). Bulletin de l'institut national Genevois 38.

S. 29—41 (Prof. der Mathematik).
Chaix. Paul, d'après sa correspondance et ses souvenirs. Genève, Imprimerie Romet. 1908.

VIII, 329 S. Fr. 4.—. (Geograph 1808—1901).
Claparède, A. Coup d'oeil sur la société de géographie de Genève depuis sa fondation en

1858. Nouvelle édition. Genève, Imprimerie Atar. 1908. 77 S.

Claparède, E. La psychologie animale de Charles Bonnet. Genève, Georg & Cie. 96 S.

Fr. 4.—.
v. Fellenberg, R. Rudolf Abraham Schiferli 1775—1836. Beitrag zur Festschrift bei

Aulass der Jahrhundert-Feier der medizinisch-chirurgischen Gesellschaft des Kantons
Bern. 10 S. Sep. aus der Gynaecologia Helvetica, IX. Herbstausgabe. Genf (R. : Blätter
f. bern. Gesch. 1910, S. 100).

Festschrift zur Einweihung des neuen Schnlhauses der Gemeinde Schönenwerd, Juli 1909.
135 S. Basel, Kreis.

Festschrift zur Eröffnung des neuen chemischen Instituts, vcrfasst von den Studierenden
der Chemie; 75 Jahre chemischer Forschung an der Universität Zürich. 100 S., illustr.
J. Bollmann, Zürich.

Fick, Helene. Heinrich Fick. Ein Lebensbild. Mit Benutzung seiner eigenen Aufzeichnungen

und seiner Briefe dargestellt u. ergänzt. Tb. 2. Zürich, J. Leemanu. 1908.
405 S.

Fischer, R. Pädagogia-Manessia. Erinnerungsblätter z. 25jähr. Bestände der Verbindung
1881—1906. Zürich, Zürcher Post. 1907. 38 S. (Verein von Lehramtskandidaten a.
d. Uni vers. Zürich).

Galli-Valerio, B. 1859—1909. Souvenir du 50mu anniversaire de la grande œuvre de

Henry Dunant. Lausanne, Pache-Varidel & Bron. 26 S. Fr. 0.60.
Gedenkblatt für den 1869er Seminar-Klassenverein zu dessen Vierzigjahrfeier in Regensberg,

Zürich, Zürcher u. Furrer.
Geering, T. Christoph Merian (1800—58). Gedenkschrift aus Aulass der 50 j. Wiederkehr

seines Todestages. Basel, Kreis & Co. 1908. 258 S. Fr. 7.50.

Grimm, Jacob über Basel. Sonntagsbl. Basler Nachr. 4 (1909), S. 60.
Heer, G. Oswald Heer (1809—83). Glarner. Naturkundige. 5.): Glarner Nachrichten.

56 S.

Henking, Carl. Johannes von Müller, 1752—1809. Auf den hundertsten Gedenktag seines
Todes im Auftrage des historisch-antiquarischen Vereins des Kantons Schaffhausen hg.
1. Bd.: 1752—1780. Mit, 6 Taf. VIII u. 252 S. Stuttg. u. Berlin, Cotta. M. 5.—
(R. : Bibl. univ. 55, p. 424).

— Joh. Büel von Stein a./Rh. u. seine Freundschaft mit Joli. Georg u. Joli. Müller
von Schaffhausen. Grenzbote (1908). Stein a. Rh., Fr. Büzberger. 1908. 48 S.

(1761—1830).
Heuberger, S. Rutenzug. Ein Stück schweizerischer Schul- und Sittengeschichte. (NZZtg.

Nr. 17, 20, 24, 27.)
Hunziker, Rud. Rektor J. J. Welti. Reden und Aufsätze. Winterthur, Verlag der Alt-

Vitodurania. (R. : Schweiz, päd. Zeitschr. S. 324. Wissen u. Leben V, S. 513.)

Jahrbuch des Unterrichtswesens in der Schweiz 1907, Jahrg. 21. Boarb. und mit
Unterstützung des Bundes und der Konferenz der kantonalen Erziehungsdirektoren hg. von
Alb. Huber. XIV u. 252 u. 248 S. Zürich, Orell Fiissli, 1909. Fr. 7.—

Krausbauer, Th. Rousseaus Pädagogik u. ihre Nachwirkungen bis auf die Neuzeit. 3. Aufl.
Minden i. W., Alfred Hufeland. 1908. 72 S. M. 1.—.



Kuli, Gotthilf. Die Blindenbildung und die Blindenfürsorge im Kanton Zürich und ihr
Eiufluss auf die andern Kantone. Denkschrift zur Feier des hundertjährigen Bestandes
der Blindenanstalt Zürich, 1809—1909. Zürich.

Ladame, P.-L. Un médecin aliénist.e précurseur : Gaspard de la Rive (1770—1834). Genève,
Georg & Cie. 1907. II, 14. S. Fr. 1.—.

Lenzi, A. Saggio sul pensiero e sull'opera pedagogica di Giovanni Enrico Pestalozzi. XII u.
152 p. 8° Milano, Sandron. Lire 2.—. Biblioteca „Sandron" di scienze e lettere, Nr. 45).

Lercli, E. Festschrift z. 25 j. Bestände der Halleriana 1883—1908. Bern, Ott u. Bolliger.
1908. 47 S. (Studentenverbindung in Bern).

Lindt, W. Zur Erinnerung au das Jubiläum des hundertsten Jahrestages der Gründung
der medizinisch-chirurgischen Gesellschaft des Kantons Bern. Burgdorf, den 11. Dezember
1909. 154 S. Bern, Stämpfli & Cie. (E. : Bl. f. bern. Gesch. 1910, S. 99).

Livre d'or de Stella (de Lausanne), 1857—1907 (Publié) par la Société des Yieux-Stelliens.
Lausanne, A. Pelter. 1908. VIII, 203 S. Fr. 5.—.

Longo, Pa. Ernesto Naville, filosot'o e apologista cristiano. (Firenze, tip. Claudiana.)
Maier, Heinrich. An der Grenze der Philosophie: Melanchthon-Lavater-David Friedrich Strauss.

VIII u. 406 S. Tübingen, Mohr. M. 7.60.
Markwart, O. Prof. Heinrich Motz. Beilage z. Progr. der Kantonsschule Zürich 1908.

Zürich, Zürcher u. Furrer. 1908. 4°. 38 S.

Müsch, Johann. Die Schulen von Bellach. Denkschrift zur Einweihung des neuen
Schulhauses in Bellach 1908. 74 S. Solothurn, Vogt & Schild, 1908.

Mousson, G. Das Schulwesen der Stadt Zürich. Vortrag v. 21. Febr. 1909. (S.-A. aus NZZtg.
Nr. 57, 3. A.)

Müller, Christian Martin. Das Schulwesen von Flums in den Jahren 1803—1862. Eine
bescheidene Studie. 48 S.

Natorp, Paul. Pestalozzi. Sein Leben und seine Ideen. Mit 2 Taf. IV u. 134 S. Leipzig,
Teubuer. M. 1.—. (Aus Natur u. Geisteswelt, Bd. 250.)

Pestalozzi, Heinrich. Eine Auswahl aus seinen Briefen und kleineren Schriften, hg. u.
eingeleitet von Heinrich Walsemann. Mit Abb. VI u. 190 S. Leipzig, Teubner. M. 2.—.
(Deutsche Charakterköpfe, Bd. 3.)

Pestalozzi, H. Sein Leben und sein Wirken als Volksmann und als Bahnbrecher auf dem

Gebiete der Erziehung und des Unterrichts. Wien, T. Pichlers Wwe. 66 S. M. 1.—
Plan, Danielle. Un Genevois d'autrefois, Henri-Albert Gosse. Genève, Kündig. (R. : Bibl.

univ. 56, p. 637).
— Henri Albert Gosse (1753—1816). Paris, Librairie Fischbacher; Genève, Librairie Kündig.

VI, 522, OXII, S. Fr. 8.—
Porta, Maria Theresa. Madame de Staël o l'Italia (Firenze, Gonnetti.)
Rabours, de, F. Les Escholiers de Genève au seizième siècle, Genève, Atar, illustrée par

11. van Muyden.
Reber, Burkhard. Ancien député au Grand conseil, Conseiller municipal, Conservateur du

Musée épigraphique. Liste de ses publications dont quelque-unes avec commentaires des

sommités scientifiques. Genève, Imprimerie 11. Jarrys, Rue de la Treille, 4, 1908.

Reimann, R. Geschichte des Kantonsschülervereins Industria Aarau 1859—1909. Wohlen,
Joli. Keller. II, 36 S.

Ritter, E. Antoine Oltramare. Notice biographique et généalogique, (f 1645.) Genève,
Librairie Kündig. 1908. 23 S. Fr. 1.—.

Rüegg, C. Zum 50jährigen Stiftungsfest der Scaphusia. Schaffhausen, Kühn & Co. 1908.

X, 86 S. Fr. 5.—
Saruggia, A. M. De l'opothérapie à Genève en 1700. Essai médico-hist. Thèse Genève.

Genève, Imprimerie Romet.. 1908. 37 S.

Scaturro, Gaspare. Gian Giacomo Rousseau e l'educazione Sciacca, tip. Guadagna.
Schneider, H. Prof. Fritz Hunziker. Beil. z. Progr. der Kantonsschule in Zürich 1908—09.

Zürich, Zürcher u. Furrer. 4. 13 S.

Schierenberg, H. Hilfs- u. Wiederholungsbuch zur Lektüre von Pestalozzis Meisterwerken:
Lienhard u. Gertrud und Wie Gertrud ihre Kinder lehrt. Für Schule und Haus bearb.

Leipzig.
Seidel, Rob. Der unbekannte Pestalozzi, der Sozialpolitiker und Sozialpädagoge. Zürich,

Orell Fiissli. 32 S. Fr. 0.50.
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Seitz, Oh. L'historien Niebuhr citoyen de Genève. Genève, Georg & Cie. 20 S. Fr. 1.50.
Société fédérale de gymnastique. Section amis gymnastiques (pieds noirs). Lausanne,

25° anniversaire 1884—1909. Lausanne, A. Pelter. 64 S.

Spühler, J. Joli. Jakob Egg. Kurzgef. Lebensbild des Lehrer- und Turnveteranen. Zürich,
Aschmann u. Scheller. 1908. 86 S.

Steger, W. Entstehungs- und Lebensgeschichte der Sekundärschule Affeltrangen. Frauen¬
feld, Huber & Co. II, 56 S. Fr. 1.—

Sulzer, Simon (23. September 1508 bis 22. Juni 1585). Sonntagsblatt des «Bund» (1908),
S. 302/4.

T[obler], G. Zum Pestalozzitag. (Bund, Nr. 25; Besprechung von ,,Mutliesius, Goethe u.
Pestalozzi1'.)

[Tobler], [G.]. Zur Erinnerung an Prof. Georg Sidler. Bern 1907. 4°. 4 S.

Walsemann, Hermann. Eine Auswahl aus Pestalozzis Briefen in kleineren Schriften. (Deutsche
Charakterköpfe, begr. von W. Capelle, Bd. 3) Leipzig, Teubner. (R.: Schweiz. Pädag. Bl.

1909, S. 262.)
— Lienhard u. Gertrud. Ein Buch für das Volk. Leipzig.
Weber-Greminger, J. Zur Geschichte des pestalozzischen Neuhofos bei Birr im Aargau.

(Schweiz. Zeitschr. f. Gemeinnützigkeit, 48. Jahrg. S. 83—103.)
— Das Schicksal (d. h. Geschichte) des Neuhofes bei Birr im Aargau. (Bund, Nr. 209.)
W(enk), (E.). Zur Erinnerung an die Feier des 25jährigen Bestandes des Evang.

Schulvereins Basel 1882—1907. Basel, Friese & Co. 49 S.

Wettstein, W. Joh. v. Müller. Zur Erinnerung au den 100. Todestag, 29. Mai 1809.
Schaffhauser Intelligenzblatt (1909). 32 S.

Wölfflin, Eduard. Sonntagsbatt der «Basler Nachrichten» (1908). S. 181/2.
Wymann, G. Jubiläumsschrift z. Feier des 50 j. Bestandes der Sekundärschule von Inter-

laken, Sept. 1908. Interlaken, Otto Sclilaefli. 1908. 79 S.

[v. Wyss, Friedr.] Zur Erinnerung an Prof F. v. W. Zürich, Berichthaus. 1907. 16 S.

Yung, Emile. La Genève savante. (Journ. de Genève, n° 180, 4 juill.)
Zollinger, Edwin. Die moralische Erziehung nach Heinrich Pestalozzi. (Schweiz. Zeitschr.

f. Gemeinnützigkeit, 48. Jahrg. S. 1—10.)

(Schluss folgt.)

Redaktion: Robert Hoppeler und Friedrich Hepi in Zürich.
Druck und Expedition K. J. Wyss in Bern.
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23. L'année de l'Egalité à Genève.

1792 — 1798.

Tout le inonde connaît les années révolutionnaires françaises, l'année de la Liberté,

en usage dés 1790, l'année de l'Egalité, qui lui fut adjointe après le 10 août, enfin celle

de la République, décrétée le 22 septembre 1792, qui remplaça les deux premières et

resta en vigueur jusqu'au 1er janvier 1806. Les révolutionnaires genevois, lorsqu'ils

eurent renversé l'ancien gouvernement aristocratique, le 28 décembre 1792, et saisi le

pouvoir grâce à ce coup de force, voulurent aussi, naturellement, avoir leur année spéciale.

Heureux encore, s'ils n'avaient fait aux Français que des emprunts de celte innocence!

Ne pouvant prendre une année de la République, celte dernière n'étant pas leur œuvre!),
ils choisirent l'année de l'Egalité, qu'ils venaient en effet de conquérir le 12 décembre

précédent2). Du reste, ils n'allèrent pas jusqu'au bout de leur mesure, ils no substituèrent

') On trouve cette année, mais elle n'est pas de leur fait, dans deux brochures du

professeur Pierre Prévost (membre modéré du parti aristocratique, qui accepte les résultats
*le la révolution, mais sans se rallier à celle-ci), la première (Riv. 3653*), parue le 6

décembre 1792 et datée: A Genève. L'an 257 de la République Genevoise (point
"le départ pris par conséquent en 1535), la seconde (Riv. 3727), datée: L'an 258 de la
République Genevoise, et la 2me de l'Egalité à Genève ce 9 janvier
1793. L'objet même de ces deux pièces (que Genève doit rester indépendante de la France)
rend compte de cette formule insolite et qui ne tire pas à conséqueuce. Pour une troisième
^ate, curieuse surtout à un autre point de vue, et où iigure encore la même formule, voir
Page 136, note 1.

* E. Rivoire: Bibliographie historique de Genève au XVIIIme siècle — M. D. G.,
U" série, t. VI et VII.

2) Jour du Conseil souverain où fut sanctionné le mémorable édit en trois chapitres,
ûont, je premier, EtatdesPersonnes, réunissait sous la dénomination commune de citoyens,

10
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pas, comme les Français le firent en fin de compte, leur création à l'ancienne année de

l'ère chrétienne, qu'ils ne songèrent en aucun temps à abolir et qui, en fait, demeure

l'année principale, ils se bornèrent simplement à l'accoler à celle-ci. Les dates révolutionnaires

genevoises contiennent donc, en règle générale, les deux notations à la l'ois, et celles

où l'année de 1 Egalité est seule indiquée peuvent être considérées comme des exceptions.

Au contraire, les dates où cette année ne figure pas sont loin d'être rares. Sou

emploi, en effet, n'est d'abord qu'une habitude, une sorte de mode, dont le gouvernement

donne l'exemple, mais qui n'a pas caractère légal et que tout le monde ne suit

pas. Au moment où l'usage s'en établit, fin de décembre 1792 et commencement de

janvier 1793, aucun édit sanctionné en Conseil souverain, aucun arrêté ou règlement
des pouvoirs publics n'intervient pour la prescrire et les Registres des Comités

provisoires n'ont pas môme conservé de délibération qui la concerne1). Plus tard, à la vérité,
la constitution de 1796 la rend obligatoire, — article 503 : « L'ère de l'Egalité est

réunie à l'ère vulgaire dans tous les actes qui émanent des corps constitués et qui
concernent l'intérieur de la République »3). — Mais encore, comme on le voit, uniquement

pour les pièces officielles, pour toutes les autres elle reste facultative jusqu'à la fin8;.

tous les ressortissants des diverses classes à droits inégaux, citoyens, bourgeois, natifs, etc.,

entre lesquelles se répartissaient auparavant, les Genevois. De ce moment il n'y eut plus
dans la République que deux sortes de gens, les citoyens, tous avec les mêmes droits, et

les étrangers.
') Cf. la première année révolutionnaire française, celle de la Liberté, en usage déjà

en 1790 et dont la loi ne commence à s'occuper qu'en 1792.

s) Con s t i t u t i o n Genevoise, sanctionnée par le Souverainle 5 février
1794 l'an 3 de l'Egalité. Modifiée et complétée, ensuite du vœu. exprimé, le
31 août 1797, par un très grand nombre de citoyens, le 6 octobre 1796, l'an 5

de l'Egalité... (Riv. 5739), titre IX: des Fonctionnaires Publics, à la rubrique:
Costume, Marques distiuctives et Titres des Fonctionnaires Publics. L'article relatif à l'ère de

l'Egalité apparaît pour la première fois et dans les mêmes termes (même titre et même

rubrique, numéroté 490) dans le Projet de Code politique arrêté par le Conseil
législatif pour être porté à la sanction du Souverain (Riv. 5598. Distribué en

mai et juin 1796). U ne figure ni dans les projets antérieurs, ni dans la constitution même

de 1794, y compris les lois politiques secondaires qui la complètent.
3) Cette distinction est mise en pleine évidence par un débat qui eut lieu en 1797 au

Conseil administratif (cf. registre de ce corps, Arch. d'Etat de Genève, B. 310, pages 205,

206, 214 et 215). Le 27 mai 1797 rapport est fait au Conseil que l'ère de l'Egalité a été

omise dans des arrêtés ou actes émanés du Comité des tutelles et curatelles. Le Conseil arrête
de faire observer au président de ce Comité que l'art. 503 oblige ce dernier, qui est un corps
constitué. Le 31 mai, le président du Comité répond que l'omission reprochée n'a jamais eu

lieu dans les actes émanés directement de ce corps, mais seulement dans des actes
secondaires, par exemple dans des visas particuliers, donnés par quelques-uns de ses membres.

Le président ajoute que les commissaires des tutelles indécis sur la vraie nature de ces

visas et des autres actes analogues demandent que le Conseil les fixe sur ce point. On voit
que la discussion porte non sur l'omission même de l'année de l'Egalité, mais sur son omission

dans certaines pièces que le Conseil regarde comme officielles, ce qui les soumet à

l'article 503, et que le Comité tenait pour privées jusqu'à plus ample informé, auquel cas

elles échappaient à la disposition susdite.
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Dans ces conditions son omission fréquente n'a rien qui doive surprendre, et de fait
l)ien des particuliers, non seulement des partisans du régime déchu, mais des

révolutionnaires avérés, la négligent ou l'oublient, soit d'une manière constante et de propos
délibéré, soit accidentellement1). Elle manque aussi, relativement souvent, à des pièces
émanant de fonctionnaires publics 2), et, à l'époque où elle est formellement exigée pour
ces dernières, les cas de ce genre sont encore assez nombreux pour motiver, le
18 août 1797, de la part d'un groupe de citoyens, une pétition pressante au Conseil

administratif3).
L'année de l'Egalité demeura en usage à Genève pendant toute la période révo-

lionnaire, soit, presque exactement pendant cinq ans et demi. On la rencontre déjà, en

effet, dans les premières pièces provenant des Comités provisoires 4), par exemple dans

le programme: du 29 décembre 1792, l'an premier de l'Egalité, convoquant le

Conseil souverain pour le lendemain 30 décembre pour lui demander s'il confirme la

création des dits Comités (Riv. 36921, et elle figure encore dans la dernière manifesta-

lion des derniers magistrats de l'ancienne République, la publication datée: donné le
13 juin 1798, l'an 7 de l'Egalité, par laquelle les Syndics et Conseil font savoir que
la réunion de Genève à la France se trouve consommée par l'échange des ratifications
et déposent leurs fonctions5). Elle est môme un peu plus vieille que le 29 décembre

') Surtout pendant les dernières années (à partir de 1795) où les idées révolutionnaires
et tout ce qui les rappelle perdent du terrain.

') Surtout, mais non exclusivement, à des pièces secondaires comme celles dont il est

question page 134, note 3.

3) « L'article 503 ordonne que l'ère de l'Egalité soit réunie à l'ère vulgaire dans tous
les actes qui émanent des corps constitués, ce qui comprend évidemment tout ce que les

inombres ou les sociétaires de ces corps signent en cette qualité. Cependant l'ère de l'Egalité
est fréquemment omise par divers corps constitués, par plusieurs de leurs membres, ou par
leurs secrétaires, spécialement par la plupart des juges de paix dans leurs verbaux, par l'un
des secrétaires du tribunal de l'audience, par des membres du Comité des tutelles et par des

greffiers des campagnes.» — Art.. 6 de la pétition présentée le 18 août 1797 au Conseil

administratif par un grand nombre de citoyens pour lui signaler diverses transgressions à la
Constitution (Arcli. d'Etat de Genève, P. H. — pièces historiques — n° 5511).

4) Pans les deux premières exactement., le programme que nous citons (Riv. 3692) et.

une publication du comité de sûreté (Riv. 3693), toutes deux du même jour.
5) La dernière séance du Conseil administratif est datée également du Mercredi

13° de juin 1798/7, c'est-à-dire an 7 de l'Egalité (Arcli. d'Etat de Genève. Reg. Conseil

administratif, B. 312), la première séance, tenue le même jour, de l'Administration municipale

intra muros qui le remplace en partie et inaugure le régime français, du 25 prairial
an 6 (Arcli. de la ville de Genève. Fonds de la domination française. A. Reg. de la

Municipalité). Ce jour du 13 juin est une limite. Il clôt à la fois l'histoire de l'ancienne
République de Genève et l'histoire de l'année de l'Egalité. L'Administration française apporte
avec elle et impose le calendrier républicain français qui devient, de ce moment, le seul

calendrier légal à Genève. L'année purement nationale de l'Egalité genevoise, qui perd à la
fois tout caractère officiel et toute raison d'être, n'a plus qu'à disparaître, et elle disparaît
effectivement., sans période de transition et on peut dire du jour au lendemain. Certains
Genevois, cependant, soit par habitude, soit plutôt en manière de protestation, mais il ne s'agit
ùès lors que de cas d'exception des plus rares, continuent à l'employer encore pendant un
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1792. Je ne sais pas si quelque précurseur s'en est servi entre le 12 décembre et

le 28, je n'en connais pas d'exemple1), mais le 28, jour môme de la révolution, on la

trouve dans la publication de l'Assemblée des députés dos cercles annonçant la création

d'un Comité administratif provisoire, non pas à la vérité dans le texte définitif imprimé

(Kiv. 3694)-), mais dans la minute manuscrite ou plutôt dans le projet fortement raturé

et corrigé conservé aux Archives d'Etat de Genève sous le n° 5371 des pièces historiques3).
Dans les dates que j'ai eu l'occasion de citer jusqu'ici, l'année nouvelle est

exprimée par la formule an tant de l'Egalité4). Celte formule est souvent remplacée par
la suivante, qui n'en diffère que par un mot ajouté, an tant de l'Egalité genevoise.

La première prédomine en 1793 et au commencement de 1794, puis, plus tard,
de la fin de 1796 à 1798. Dans l'intervalle la seconde prend le dessus. Elles coexistent

du reste à toutes les époques et jamais ne s'excluent complètement.
Ces deux formules ne sont pas les seules que l'on soit exposé à rencontrer, on

pourrait çà-et-Ià en relever d'autres, mais très rares, isolées, sans portée et sans lendemain.

Voici, par exemple, la date d'un discours de Desonnaz (Kiv. 3915): le 15 mai
1793, l'an second de la régénération genevoise. Voici encore celle d'une

brochure de Dard (Riv. 4300, contre la proposition d'exclure les célibataires de

certaines charges. Dard, qui probablement n'est pas marié, proteste contre celte inégalité
d'un nouveau genre qui lui parait d'une injustice criante): le 31 janvier, l'an 3e

non plu s de la sain te Eg alité, mais de la Révolution Genevoise,
et le 1er du renouvellement de l'esclavage. De telles formules peuvent

présenter un intérêt de curiosité5), mais simples fantaisies individuelles, elles ne méritent

pas qu'on s'y arrôte au point de vue de la théorie.

temps plus ou moins long. Témoin le secrétaire du Comité des tutelles et curatelles qui s'en

sert pour dater les séances de ce corps jusqu'au 11 août 1800 an 9. A partir de la
séance suivante, du mercredi 14 fructidor an 8, 1er septembre 1800, il se

résigne à adopter le calendrier français. An 9 plus haut est bien an 9 de l'Egalité. Cf. la

séance du 3 juillet 1799 an 8 de l'Egalité (Arch. d'Etat de Genève. Eeg. du Comité des

tut. et curat., 1797—1809).
1) En revanche on pourrait en donner un pour le 10 décembre (Riv. 3058) dans une

brochure (peut-être de Pierre Prévost comme Riv. 3653 et 3727, voir page 133, note 1),

intitulée L'Indépendance...., et datée: Genève, 10 décembre, l'an 257me de la
République, et le Ier de l'Egalité. L'auteur anticipe, le 10 décembre, le projet de

l'édit qui abolissait les classes, avait déjà été adopté par les cercles, mais il attendait

encore, au moins pour la forme, la sanction du Conseil et celle du Souverain.

2) Datée: Genève, le 30 décembre 1792. Signée: Bernier, président de l'Assemblée

des députés des cercles, et émanant de ces derniers. La publication même a été faite (le 29

probablement) par les soins du Comité de sûreté sur mandat du Comité d'administration.

3) Daté: Genève, 28 Xbre 1792. L'an 1er de l'Egalité.
4) Il y a deux variantes de cette formule et de la suivante, an tant ou telle année.

5) La plus belle en ce genre et que je m'en voudrais de ne pas citer, bien qu'elle n'ait
rien à faire avec la chronologie proprement dite, est celle d'un factum manuscrit trouvé

dans la nuit du 10 au 11 décembre 1794 (P. H. n° 5430) et qui commence en ces termes

(je respecte l'orthographe): « Tout les membres de l'infûine tribunal révolutionnaire, tout les
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Pour compter leur année de l'Egalité, les révolutionnaires genevois avaient le choix
entre deux systèmes.

Ils pouvaient la faire partir du 12 décembre 1792 et en changer le numéro d'ordre
tous les 12 décembre suivants. Ce procédé, le seul complètement exactl), aurait fait
de l'année de l'Egalité une année vraiment nouvelle, nettement différenciée de l'année

grégorienne, ayant son jour inilial spécial pris au jour même et à l'anniversaire de

l'événement qu'elle commémorait2).
Ils pouvaient au contraire la superposer simplement à l'année grégorienne, qu'ils

conservaient, et, ce qui supprimait loule complication, changer le numéro d'ordre de

l'une et de l'autre le même jour, soit le 1er janvier3).
C'est ce dernier système, moins rationnel, mais plus simple et plus facile que les

révolutionnaires genevois adoptèrent, après une période d'hésitation, du reste très courte,
caractérisée par l'existence simultanée de dates construites d'après le premier procédé 4)

et de dates construites d'après le second 5). Le gouvernement l'applique dès les premiers
jours de janvier 1793 ®) et, à sa suite, par libre imitation et sans que la règle paraisse

avoir été formulée nulle pari, tous s'y rallient7). A partir de la date ci-dessus l'usage

magistrats qui gouverne Genève et leur 1700 satellites qui ont voté pour la mort le
25 juillet sont exorté à se rendre dans les temple le 12 Rbre pour chanter ce qui suit.
Miséricorde et grâce ô Dieu des Cieux, des criminels implore ta clémence...... Ce cri
d'indignation est daté: Genève, ce 8 Xbro 1794, l'an 3° d u Brigandage.

>) Dans le même ordre d'idées, le 28 décembre 1792, où la conquête de l'Egalité fut
complétée et assurée par le renversement de l'aristocratie, aurait encore fourni, à la rigueur,
un autre point de départ possible. Mais, malgré la considération ci-dessus, une année
construite sur ce plan eut toujours été une année de la Dévolution plutôt que de l'Egalité.

2) Comparer, en France, l'année de la Liberté (telle que certains la comptèrent
jusqu'au 2 janvier 1792J: jour initial, le 14 juillet, anniversaire de la prise de la Bastille,
14 juillet 1789.

s) Comme l'année de la Liberté encore, dont beaucoup changèrent de même le numéro
d'ordre le 1er janvier (Point de départ pris arbitrairement au 1er janvier 1789. Système
obligatoire à partir du 2 janvier 1792, par décret de l'Assemblée législative), et comme l'année
de la République, jusqu'au 5 octobre 1793 (Point de départ pris arbitrairement au 1er

janvier 1792. Ce n'est que le 5 octobre 1793 qu'un décret de la Convention nationale ramena
le point de départ de l'ère républicaine au 22 septembre 1792, jour de la proclamation de

la République).
4) Cf. P. H. n° 5373 (une adresse du Club de la Grille, signée Fouchet, secrétaire ad

actum): Le premier janvier 1793, le 20me jour de l'an premier de l'Egalité.
•Te ne connais pas d'exemple postérieur à ce 1er janvier.

5) Cf. pour ce même 1erjanvier, Riv. 3703 (une adresse des Députés des cercles):
l°r janvier 1793, l'an 2e de l'Egalité.

c) Lui aussi a balancé. Cf. dans le registre des délibérations du Comité provisoire
d'administration (Arcli. d'Etat de Genève, B. 301) la date de la première séance de ce corps:
du samedi 29 décembre 1792, 18e jour de l'Egalité.

7) Même ceux qui avaient commencé par dater autrement. Témoin Fouchet qui en

Jauvier 1793 emploie d'abord le premier système (voir ci-dessus, note 4) et ensuite le second
(cf. une adresse de lui annexée à la page 180 du Registre du Comité d'administration (ut
8,|pra), et datée: le 30 janvier 1793, l'an 2e d e l'Egalité.
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peut être considéré cum.m définitivement fixé, et en effet, il ne change plus jusqu'au
moment où l'année de l'Ega lité disparaît elle-même avec la chute de la République.

On a donc compté l'année de l'Egalité à Genève, d'après ce système, sans
interruption et sans variations de la façon suivante.

Première année: du vendredi 28 décembre au lundi 31 décembre 1792 inclusivement,

soit en tout pendant quatre jours 1). Ce mode de procéder faisait commencer,
théoriquement, la dite année au 1er janvier 1792 et attribuait de celte manière à l'ère
de l'Egalité un point de départ fictif.

Deuxième année: du 1er janvier au 31 décembre 1793 2).

Troisième année: du 1erjanvier au 31 décembre 179-1.

Et ainsi de suite, jusqu'à la septième année, qui s'ouvre le 1er janvier 1798 et est
brusquement interrompue au milieu de juin, au moins comme année officiellement
reconnue (voir page 135, note 5) par l'incorporation de Genève à la République Française8).

Il est peu de règles sans exceptions. Celle qui précède n'échappe pas à cette loi
malencontreuse.

En 1794, par exemple, François Turc, secrétaire du Comité central des clubs

révolutionnaires, qui le 10 décembre date encore de l'an 3 comme tout le monde4)
se sépare ensuite, peut-être inconsciemment, du reste de ses concitoyens, et au. lieu
de continuer l'an 3 jusqu'au 31 décembre, conformément au système en vigueur, saule
à l'an 4 le 14 et le 22 du même mois *).

Il ne saurait être question en cette occurence, à cause de la répétition même,
d'une inadvertance ou d'une erreur de plume. Turc change de propos délibéré le numéro

') Cf. P. H. n° 5371 et Riv. 3692, déjà cités page 135 et page 136.
2) Pour le passage de la première année à la seconde, le 1er janvier 1793, cf. les

doux dates suivantes (empruntées à deux publications du Comité de sûreté). Riv. 3698 :

Genève, le 31 décembre 1792, l'an premier de l'Egalité. Riv. 3706: Donné à

Genève, le 3 janvier 1793, l'an 2e de l'Egalité.
3) Pour le dernier passage, 1797—1798, cf. Riv. 6099 (pièce provenant du Conseil

administratif): Donné le 29 décembre 1797, l'an 6 de l'Egalité, et, (même origine),
Riv. 6108: Donné le premier janvier 1798, l'an 7 de l'Egalité. On pourrait fournir

des exemples semblables pour toutes les années intermédiaires de la série; pour ne pas
allonger je n'en donnerai qu'un seul tout particulièrement caractéristique : Riv. 5009 (avis
de convocation pour l'Assemblée souveraine du 1er janvier 1795) et Riv. 5021 (billet de

votation pour la même assemblée), le premier daté: Donné le 31 décembre 1794, l'an
3e de l'Egalité Genevoise, le second: du jeudi premier janvier 1795, l'an 4

de l'Egalité Genevoise.
4) P. H. n° 5416. Extrait du registre du Comité central des clubs révolutionnaires :

du 10 décembre 1794, l'an 3 de l'Egalité Genevoise. Cet extrait de registre signé
François Turc, secrétaire, est précédé de plusieurs autres extraits, signés du même, tous
datés régulièrement de l'an 3.

6) P. H. n° 5416 (ut supra). Deux extraits de registre différents du même Comité central:
du 22 décembre 1794, l'an 4 de l'Egalité Genevoise. Tous deux signés du président,

Cresj", et du secrétaire, Turc, et comme celui du 10 décembre et plusieurs autres avant
lui, de la main même de ce dernier. Le point est à noter : telle adresse du Comité central,
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de l'année de l'Egalité le 12 décembre, el il le fait incontestablement parce qu'il
considère celte date du 12 comme la seule où, rationnellement, une telle année puisse être

coupée.
.Mais Turc, qui croit employer une année de l'Egalité rigoureusement exacte 1), ne

s'aperçoit pas qu'il tombe dans une grave erreur. Son ère de l'Egalité (an IV: 12

décembre 1794—11 décembre 1795) part, non pas du 12 décembre 1792, mais du

12 décembre 1791. Elle n'a plus, par conséquent, aucun fondement historique.
Turc, du reste, ne persiste pas dans ce système. Dans le Registre du Comité des

tutelles et curatelles que nous avons cité ci-devant (page 135, note 5), il emploie en

1797, en qualité de secrétaire de ce Comité, le mode de computation ordinaire et passe

d'une manière tout à fait régulière de la séance du 5 décembre 1797 an 6 à celle

du 19 décembre, an (i également.
Le cas de Turc n'est pas isolé. D'autres encore, en 1794, poussés par la même

conception logique, changent aussi le numéro de l'année de l'Egalité le 12 décembre,

et tous commettent la même faute et font preuve du même manque de réflexion, non

seulement des gens plus ou moins obscurs, comme Abraham Cornuaud, secrétaire du

Club des Macchabées2), mais des magistrats, comme Rival3), des savants, comme Tingry4).
Je n'ai pas cherché d'autres exemples de dérogations à la règle habituelle. Au

demeurant, ils paraissent très rares et ceux qui précèdent suffisent pour montrer qu'il
ne faul pas accepter sans contrôle toutes les dates révolutionnaires. Celte remarque, du

reste, n'a guère qu'une portée théorique. Elle n'acquerrait une véritable importance

que si. dans ces dates, l'année de l'Egalité figurait seule, sans l'année de l'ère
chrétienne, mais celles qui sont dans ce cas, sont, comme nous savons, en nombre des plus

restreints, et c'est à peine, en réalité, si l'on a besoin d'en tenir compte.*)

E. L. Burnet.

du 14 décembre 1794 (Annexée à sa date au registre du Comité législatif. Arcli. d'Etat de

Genève, C. 77.), portant les mêmes signatures, mais de l'écriture de Cresp, est datée, très

régulièrement, de l'au 3. Pour l'exemple de dérogation d u 14 décembre 1794, l'an 4 de

l'Egalité Genevoise, cf. Eiv. 4978.

') Pour le faire il aurait dû, jusqu'au 12 décembre 1794, compter l'an 2, et, à partir
du 12 décembre, compter l'an 3.

Dans un extrait de registre du dit club (P. H. n° 5402) : du 29 Xbre 1794, l'an 4

de l'Egalité Genevoise.
3) Membre du Conseil administratif. Dans un rapport sur une question d'église (Annexé

à la page 1076 dn registre du conseil susdit. Arcli. d'Etat de Genève, P. 305) : Genève, le
30 décembre 1794, l'an 4e de l'Egalité Genevoise.

4) Dans un rapport sur la convenance de rétablir à Genève la fabrication de la poudre
à canon (annexé à la page 1066 du même registre que ci-dessus): Le 24 Xbre 1794, l'an 4

de l'Egalité Genevoise. Le registre lui-même entre le 12 et le 31 décembre porte
régulièrement an 3.

*) Addition à la page 136 : Depuis que cet article a été écrit j'ai trouvé la lère année
de l'Egalité mentionnée dans une lettre du Club des Amis de Jean-Jacques au Comité des

40 ÇRég. de ce club. Collect, de M. C. Bastard) du 12 décembre 1792, soit du jour même

de l'acceptation de l'édit sur l'Etat des Personnes.
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24. Die Familiennamen der altern Aebte von Engelberg.
Die Iiistorische Reihenfolge der Aebte von Engelberg ist uns durch die gleich-

zeiligen Eintragungen in die Kloslerannalen aulentisch überliefert, über die Familiennamen

und die Herkunft der Aebte geben uns diese Quellen aber erst von Rudolf II.
(1360—1398) ab teilweise Aufschluss.7) Ein Abtskatalog des Luzerner Stadtschreibers
Lysat, der itn September 1592 entstanden sein muss, wo der Verfasser anlässlich der
Wahl des Abtes Andreas Hersch längere Zeit in Engelborg weilte und das Stiftsarchiv
inventarisierte, fügt zuerst einigen ältern Aeblen — Walther 1. ab Iberg ad Rusam

(1250—1267), Arnold de Lucerna (1276—1295) und Walther III. am Stutz (1317—1331) —
llerkunftsbezeichnungen bei.2) Erst die 1617 geschriebenen Annalen des spätem Abtes
Plazidus Knüttel geben die Familie fast aller Aebte, seit Heinrich I. (1197—1223). an3) und
die einzige Lücke, die blieb, betreff Wilhelm 1. hat auch Ahl Ignatius Betschard
(1658—1681)4) nicht, sondern erst im XVIII. Jahrhundert der Chronist P. Ildefons
Straumeyer ausgefüllt.5)

Diese Angaben sind seither unbeanstandet geblieben;0) wie sehr sie der
Nachprüfung bedürfen, lehrt uns das seither gesammelte und zugänglich gewordene
Quellenmaterial. 7)

Der erste Abt, dem Knüttel einen Familiennamen « von War ten bach » zulegt,
ist der grosse, um die geistige und politische Entwicklung seines Stiftes gleich verdiente
Abt Heinrich I. (1197—1223). Dieser Name beruht aber augenscheinlich auf einer
Verwechslung mit dem gleichzeitigen Rheinauer Abte Heinrich I. 8)

') Gfd. VIII, 103 ff. und Monumenta Germ. Hist. Scriptores, XVII, 175 ff.
2) Bürgerbibl. Luzern. Mspt. 97 A S. 226 und St..-A. Luzern, Akten Engelberg.

Das Verzeichnis von Cysat ist, was schon der Chronist. Straumeyer hervorhebt, voll
Unrichtigkeiten. Er fügt eine Reihe nicht existierender Aebte ein, z. B. 1221 Joannes,
za.1350 Conrad Onophrius (als Propst bezeugt), 1405 Heinrich,verwechselt Persönlichkeiten,
zerlegt sie in zwei Existenzen und dgl. mehr.

3) Stifts-A. Engelberg. Eigenhändiges Manuskript des spätem Abtes.
4) Betschards Verzeichnis steht am Schlüsse des gleichen Quartbandes, der Knüttels

Annalen enthält.
5) Der hochverdiente Chronist P. Ildefons Straumeyer (f 1743) hat zuerst seiner Kopie

die Wappen beigesetzt.
6) Knüttels Angaben folgt Miilinen Helvetia Sacra, I, 116 ff. und auch das sonst so

verdienstvolle Album Engelbergense P. Ignaz Odermatts 1882, das baldigst eine vermehrte
und verbesserte Neuautlage verdiente.

') Urkunden des Stiftes Engelberg. Gfd. XLIX, LI, LH, LUI, LV, hg. von
P. Adalbert Vogel. Die Editionsweise lässt leider im Anfange manches zu wünschen übrig,
in den spätem Fortsetzungen werden die Abdrücke besser dank der Mithilfe von P. Ignaz
Hess. Vgl. dazu auch die Originalabdriicke verschiedener Urkunden im Z. U. B. und in
den Fontes Kerum Bernensium.

8) Mülinen: llelv. Sacra, I. 116. Im Juni 1607 wurde zu Rheinau das vergoldete
Caput des hl. Blasius geöffnet und dabei ein Zettel gefunden mit der Aufschrift : Anno
MCCVI sigillatum est hoc caput S. Blasii episcopi et martyris stib doinino Heinrico abbate
de Wartenbach. Stück elberg: Gesch. der Reliquien in der Schweiz, Regest. 589. Da



P. Ignaz Odermatt, der fleissige Engelberger Kolleklanist, liai um die Mille des

XIX. Jahrhunderts den Abi Heinrich in einen «von Baldegg» umgetauft.1) Diese

Ansicht beruht aber auf einem Lesefehler » ablen von Baldegg«, stall «alten von Baldegg»

'n dem engelbergischen Klagerodel gegen die Urner vom Jahre 1357. Obwohl

schon Tb. v. Liebenau im Jahre 1871 diesen Fehler richtig stellte, ~) ist Odermatls

Bezeichnung Heinrich I. als «von Baldegg» noch 1882 in das treffliche «Album

Engelbergense» übergegangen. In Wirklichkeit ist die Herkunft jenes hervorragenden Abtes

nicht zu bestimmen.
Sein Nachfolger Heinrich II. (1224—1241) wird seit Knüttel mit dem Beinamen

•Arnold» bezeichnet und später deutlich als ein Glied der berühmten Urner Familie

angesprochen.3) Diese Familie der Arnold von Spiringen führt den Beinamen Arnold

erst seit dem Anfang des XV. Jahrhunderts, ist aber wohl zweifellos identisch mit der

schon im XIII. Jahrhundert durch die höchste Landeswürde ausgezeichneten Familie

«von Spiringen».4)
Die Bezeichnung des Ables lässt sich jedoch unzweifelhaft auf eine falsche

Voraussetzung zurückführen, auf die unrichtige Datierung jenes oben erwähnten Klage-

codeis aufs Jahr 1309. Weil nach dieser Quelle seit dein Tode des «abl Arnold seligen»
62 Jahre verflossen, kam man dazu, die Stelle auf Heinrich Ii. zu deuten. In
Wirklichkeit handelt es sich um Abi Arnold «von Wile». Da der Rodel unzweifelhaft 13575)

entstand, stimmt die Zeitangabe ganz genau zu dessen Todesdatum 29. Juni 1295.

Engelberg auch Reliquien des Hauptes des hl. Blasius besass, die vielleicht von Rheinau
dahin gelangt, könnte eine ähnliche Attestation des Rheinauer Abtes die Engelberger zu der

Verwechslung verfuhrt haben. Das Hauptreliquiar des hl. Blasius in Engelberg wurde zwar
erst za. 50 Jahre nach Knüttels Niederschrift des Abtregisters, 1665, untersucht, vgl.
Stückelberg, I.e., Reg. 976. Hein Freund P. Ignaz Hess hat mich auf diese vermutlichen

Zusammenhänge hingewiesen. In andern ebenfalls späten Quellen heisst der Rheinauer
Abt auch von Warten b erg. Mit grösserer Wahrscheinlichkeit. Man könnte an das im Zürich-
Sau oft verkehrende freiherrliche Geschlecht denken, dessen Burg bei Donaneschingen stand.
Ein Wartenbach ist nirgends nachweisbar, ein Lesefehler aus Wartenbercli leicht
erklärlich.

') Vgl. Mülinen; Helvetia Sacra, S. 83.

s) Th. v. Liebenau: Anz. für Schw. Gesch., II., S. 70ff. : Klageschrift des Klosters
Engelberg gegen das Land Uri von 1356—1357. — Das Original liegt im Staatsarchiv Luzern.

3) Schon bei Straumeyer führt Abt Heinrich II. das Wappen der urnerischen Arnold,
den Hellebardier im roten Felde.

4) Ueber die Familie vgl. Josef Müller, Urner Neujahrsblatt 1908.

6) Man datierte in Engelberg den Klagerodel mit Rücksicht auf den Spruch vom
~5. Juni 1309 in jenes Jahr, ohne zu beachten, dass Landammann Wernher von Affinghausen

«selig» heisst und dass die Entstehungszeit der Klage durch die Angaben der seit dem
Tode der Aehte Arnold, Rudolf u. Walther III. verflossenen Zeit deutlich ins Jahr 1357
benimmt wird. Wenn Liebenau 1356/1357 setzte, so beruht das darauf, dass er nach dem
4 Versuch e. urk. Darstell, des reichsfr. Stiftes Engelberg» (1846), S. 103, den Tod Abt
^räolds auf den 29. Juni 1294 verlegte. Arnold urkundet aber noch am 25. Januar 1295.
Sein Tod ist also um ein Jahr zu verrücken. Daun stimmt die Angabe mit den übrigen
ZUr genauen Datierung des Klagerodels ins Jahr 1357.



Ebenso wenig Glauben verdient Knüttels Angabe, dass Abt Wernher (1241 bis
1250) ein Stauffacber gewesen. Es liegt liier offenbar eine Verwechslung-mit dein
viel spätem Konventualen Wernher Stauffacber vor, dessen Lebenszeit durch den Eintrag

von 1372 in einem musikalischen Manuskript der Sliflsbibliothek fixiert ist.1)
Der Beiname des folgenden Abtes Walther 1. «vonlberg» (1250—1267), den

schon Cysat aufführt, ist der erste, der auf annehmbaren Gründen fusst. Walther wurde
1267 entsetzt,2) erscheint aber 1275 noch unmittelbar nach dem neuen Abt als
«Walther sin vorfared»8) und auf ihn wird auch der «Dominus Wallherus propositus
in Englabere, de Iberc dictus» einer Urkunde vom 3. November 1281 bezogen.4) Für
die Richtigkeit dieser Identifizierung scheint das mehrfache Vorkommen von Ibergern
als Zeugen in frühem Urkunden des Abtes zu sprechen. So 1257 Ulrich und sein
Bruder Heinrich von Iberg, 1265 Heinrich und Arnold Gebrüder von Iberg, später
nach der Resignation des Abtes 1268 zwei gleichnamige Walther von Iberg6) und noch
in der obgenannlen Urkunde von 1281 unmittelbar nach dem Probsle, Ritter Heinrich
von Iberg. — Es handelt sich um die mit den lliinenbergern stammverwandte und

wappengenössige Kiburger Ministerialenfamilie, die am Inwilerberg ihre Stammburg und
in Mellingen das feste Haus Iberg besass.6) In richtiger Erkenntnis ((igt Cysat dem
Namen die Herkunftsbezeichnung «ad Rusam» bei, und seit Straumeyer gibt die Engel-
berger Tradition dem Abte deren Wappenbild, die zwei blauen abgewandlen Einhornköpfe

in gelb. Aber schon Knüttel dachte bei «ab Iberg, ilhistribus prognatus natali-
bus» wahrscheinlich an die mächtige schwyzerische Oplimalenfamilie, die erst zu seiner
Zeil das Wappen der mit ihr nicht im geringsten zusammenhängenden, längst
erloschenen Ritterfamilie angenommen hatte.7) Die späteren Verzeichnisse bezeichnen ihn
ausdrücklich als «Suilensis».

') Cod. 314, Fol. 75. Anno domini Mccclxxij" in vigilia pasce factum est hoc opus
per fratres scilicet fratrcui Waltherum Mirer et Johaunein Grebler et Wernher il m
Stouffacher. Vgl. P. Benedikt Gottwald Catalogue cod. manuscript. (1891) S. 219. Vgl.
Jahrzeitbuch von Steinen. Gd. XXIX 361: «Her Wernher von Stouffach ein Klosterherr
zu Engelberg». Oechsli hat diesen Klosterherrn fälschlich in die zweite Hälfte des XIII.
Jahrh. eingereiht.

2) Annales Engelbergenses majores fol. 9. a. (Gfd. VIII. 104. Mon. Germ. Hist.
Scriptores XVII. 276).

s) Kopp. Urk. II 136. Gfd. VII. 162.
4) Gfd. LI. 123.
M Gfd. LI. 71, 91, 95.
6) Vgl. Wal th er Merz, Burganlagen und Wehrbauten des Kantons Aargau. S. 265

Stammtafel. —
7) Die Scliwyzer Familie führte das redende Stammwappen einer Eibe. Freilich

hält noch Th. von Liebenau, Mitt. des Hist. Vereins des Kts. Schwyz 1884, S. 16, die
Familien Ab Yberg und v. Iberg nicht auseinander und legt erstem das Wappen mit den

Einhornköpfen bei, und durch ihn hat sich auch P. Wilhelm Sidler «Schlacht bei Morgarten»
S. 158 verleiten lassen.
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Das Geschlecht (les folgenden Abtes Wallher II. de Chamo (1267—1276) i
durch den Dedikalionsvers des Cod. 39 der Stiftsbibliothek1) und die Notiz im Nekr<
'ogium des XIV. Jahrh. ausser Zweifel gestellt.2)

Es handelt sich um das ritterliche Meyergeschlecht der Zürcher Abtei. Ab
Wallher ist wohl sicher identisch mit dem Engelberger Propst der Crk. vom 27. Jul
1266 und scheint mit seinem Vorgänger die Aeinler getauscht zu haben.®)

Abt Arnold (1276—1295) heissl bei Knüttel «von Wile»; in einer Urkunde
vom 2. Mai 1284 nennt er sich selber «Arnoldus de Luceria abbas Montis Angelorum> .4)
lier Name von Wile ist meines Wissens urkundlich nicht bezeugt. Er gehörte keinesfalls

dem habsburgischen Ministerialgeschlecht an, das bei Brenigarien seine Burg halle,
*ie denn auch die Engelberger Wappenbücher ihm nicht deren Wappen, sondern das
Wappen der spätem Luzerner Bürgerfamilie mit den gekreuzten Flösserhaken beilegen,
n einer Urkunde des Abtes vom 3. Mai 1277 erscheint «Wallherus diclus de Wile,

c'vis Lucernensis» als Zeuge,5) zwar freilich als letzter einer Reihe von Luzerner
Hörgern. Da er aber auch eine Jahrzeil in Engelberg stiftet, deutet das doch auf per-
sönliche Beziehungen. °)

Arnold war vor seiner Wahl, 1273, Kämmerer seines Vorgängers.7)
Abt Ulrich I. (1295—1298) führt den Beinamen «von Bernau», der nachlräg-

ich aber wohl von Knüttels eigener Hand — in sein Verzeichnis eingefügt
worden.8) Es liegt hier offenbar eine Verwechslung mit Ulrich 11. Stalder (1478—1489)
v°r, der aus Bern stammte9) und etwa in den Quellen als «Ulricus de Berna» be-
seichnel wurde.,0) Ulrich I. war ein Unlerwaldner aus Stansslad. Am 19. Januar 1273
^scheint er in Gefolge Abt Wallhers IL, neben dessen Kämmerer Arnold, als «Ulricus
de Stau stade sacerdos eiusdein monaster» ».n) Am 13. Dezember 1277, nachdem
A'nold Abt geworden, ist Ulrich Kämmerer12) und folgte dann seinem Amisvorgänger
1294 auch in der höchsten Würde nach.

') Abbas Waltherns patiens, humilis, bene verus
De Chamo dictas et nullo crimine victus
Auxiliante pia Christi génitrice Maria
Optinuit Stannis optatam plnribus aunis
Cornmuni mense verbis turbatus et ense
Hoc opus implevit, quo coinpleto requievit.

*) Gfd. XXVI. 284. «Waltherns noster abbas de Chamo».
3) Gfd. LI. 92.
4) Gfd. LI. 126. Darnach hat Cysat diesen Namen.
*) Gfd. LI. 118.
e) Gfd. XXVI. 271 zum 6. Febr.
') Gfd. LI. 100.

") Als Wappen wird ihm von der Engelberger Tradition ein roter Schild mit weiss-
8c'iwarzein Schriigbalken zugelegt.

*) Vgl. Album Engelbergense S. 36.
10) Vgl. z. B. die kleinen Annalen von 1484. Gfd. VIII. 113.

") Gfd. LI. 100. Die Urkunde liegt im St.-A. Zürich, Fach Oetenbach, und war
arum (ien altern Engelberger Forschern unbekannt geblieben.

") Gfd. LI. 121.
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Abt Rudolfs I. (1299—1317) Geschlechtsname «Seh erlleib» hat Knüttel dem

Fragment des Nekrologiums des Männerkonvenls aus dem XIV. Jahrb. entnommen.1) Als

«Rudolfus diclus Scherlleip sacerdos» erscheint er schon 1279 in einer von Abt Arnold

gesiegelten Urkunde.2) Ein Chorpsalter aus dem Frauenkloster HermetSchwil, der

sicher in Engelberg entstanden ist, verzeichnet aber seinen Tod unter dem gleichen
Tage wie die Engelberger Nekrologien mit dem Namen «Abbas Rud. die tu s de

Winkelriell o. »3)

Dieser anscheinende Widerspruch lässt sich vielleicht durch die geistliche Sitte

erklären, Namen und Wappen der Mutter zu führen, wenn sie vornehmern Blutes war.
Oder waren die Scherlleib etwa Stammesgenossen der Winkelriede? Ich kenne ausser

dem Abt Rudolf nur noch einen Träger des Namens, «Arnoldus Scerlleib», Ministeriale
des Freien Wallher von Eschenbach, in einer Urkunde von 1245.*) Da der Name

Rudolf bei den Winkelrieden ursprünglich war und der Name Arnold wenigstens später
bei ihnen charakteristisch wird, dürfte man an einen Familienzusammenhang der

Winkelriede und Scherlleib denken.» 5)

Ungünstiger ist die Sachlage bei Walther III. (1317—1331), den schon Cysal

als «am Stutz» bezeichnet und dem Knüttel erst nach Vollendung seines Verzeichnisses

den Namen «de Clivo» beifügte. Grund hiefür bot die Tatsache, dass Wallher
in seiner frühem Stellung als Ahnosner des Klosters Luzern « von Engelberg » hiess

und dass in einer Urkunde von 1309 «Bruder Wallher, Peters sun am Sluzze dez ordens

saneti Benedict! dez gotzhus von Engleberg» als Pfleger des engelbergischen Hofes Buochs

vorkommt.6) Amstulz ist ein autochthones Engelberger Geschlecht und es lag wirklich
nahe, die beiden Bezeichnungen «von Engelberg» und «am Sluzze» zusammenzufassen,

zu identifizieren. Das «de Clivo» Knüttels und seiner Nachfolger ist unzweifelhaft eine

Latinisierung von «Amstulz», die Identifizierung fällt aber schon zu Lasten Cysats. Nun kann
aber der Pfleger des Hofes in Buochs vom Jahre 1309 mit dem Almosner von Luzern,
der von za. 1296 bis zu seiner Erwählung als Engelberger Abt 1317 ununterbrochen
dieses Luzerner Amt bekleidete, nicht identisch sein.7) Damit fällt der traditionelle
Beiname «de Clivo».8)

') Gfd. XXVI. S. 285. Rudolfus noster abbas dictus SchertJeib.
2) F.R.B. III. 264. Gfd. LI. 123.

3) Ueber dieses Manuskript und seine Herkunft siebe meine Arbeit: «Die Maler- und

Schreiberschule von Engelberg». Anz. f. schw. Altertumskunde N. F. III. S. 152.
4) Gfd. XXV. 117.

6) Die Engelberger Wappenbiiclier geben Abt Rudolf einen gelben Stern in rot.
•) Gfd. LH 194.

') «Waltherus de Engelberg» erscheint schon 3. März 1296 an erster Stelle unter den

Luzerner Konventualen, vor dem Kammerer, war also wahrscheinlich schon Almosner.
(Gfd. 131 1.) 1298, 29. Juni bekleidet er sicher dieses Amt. (Gfd. II 80.) 1313,10. Januar nennt

er sich Walther von Engelberg, almûsner des gotzhus ze Lucerron und vürweser des bropstes
ze Lucerron ». Gfd. I 70. Die Identität des Almosners von Luzern und des Abtes von

Engelberg ist durch den Eintrag in das Registrum Castodie monasterii Lucer.nensis bewiesen,

wo 1323 von tliern Walthern von Engelberg, etswenn almûsner zu Luzerren und darnach
abte zû Engelberg» als einem Lebenden die Rede ist. Gfd. XIX, 133.

8) P. Ignaz Odermatt hält im Album Engelbergense den Abt und den Pfleger des
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Sicher stand Walllier III. in einem ursprünglichen Verhältnis zum Kloster, dessen

Abt er ward. Das beweist sein ursprünglicher Beiname. Neben ihm erscheint schon

1296 ein Konrad von Engelberg, vielleicht sein Bruder, als Luzerner Konventuale, der

durt später Kantor und Kämmerer wird und noch 1350 lebt. Des letztem Name konnte
darauf deuten, dass wir es mit Nachkommen jenes Konrad von Engelberg zu tun haben,
der 1243 seine wahrscheinlich in Uri gelegenen Lehen dem Kloster aufgab.1)
Wahrscheinlich der gleichen Familie gehiirle jener andere Oonradus diclus Engelbereh an,
der wieder 1297 seine Güter zu Amsteg vom Kloster Engelberg zu Lehen empfing. 2)

Abt Wilhelm (1331—1347) führt bei Knüttel und auch bei Belschard noch keinen
Beinamen. Meines Wissens wird er erst seil Straumeyer als ein «von Wolfenschiessen»
Aufgeführt. Einen Beweis habe ich bisher nicht gefunden. 8) In den Jahrzeilbüchern

und Annalen wird er stets nur mit dem Vornamen bezeichnet. In den Rechnungs-

Ablagen von 1330 ist er wohl unter dem «Propst» verstanden.

Heinrich III. ist 1347—1359 als «von Sempach» durch zwei Urkunden von
1342 und 1345, wo er noch Propst war, bezeugt1) und ebenso durch das Nekrologium
von 1491, das Abschrift eines ältern ist.

Ebenso ist die Familie des Abtes Nikolaus I. von Wisserion (1359 bis

26. August 1360) gesichert. Er heisst im Fragment des Jahrzeilbuches aus dem

XIV. Jahrhunderl «Nicolaus nosier abbas de Wiserlon».5) — Als Konventual kommt er

unter dem Namen «Dominus Nicolaus de Wiserl(on)» schon 1330 vor.6) Sein Vorname

deutet darauf, dass er ein Sohn jenes Magistraten des geeinigten Unterwaiden war, der

v°n 1315 bis 1330 in den wichtigsten Landesgeschäften mitwirkte.7)
Von da an stehen die Abtsnamen im grossen und ganzen fest. Dass Abt

Ludolf II. Stühlinger (1360—1398) der Regensberger Familie angehörte,8) habe

Kuochser Hofes auseinander, zog aber nicht die Konsequenz. Als Wappen Abt Walthers
Zeigen die spätem Engelberger Verzeichnisse einen weissen Löwen im blauen, mit roten
Kreuzchen besäeten Felde.

') Gfd. LI, 54. — Unter Zeugenschaft vieler Urner, Untervvaldner und Luzerner und

Uuter den Siegeln der Stadt Luzern und des Landes Uri. Vgl. über die Bedeutung der

Urkunde, Jahrb. f. schw. Gesch., XXXV, S. 24.

2) Kopp: Urk. II 162 und unrichtig mit dem Namen Engelberth statt Engelberch.

LH 138.

3) Auf einem Wiegenden Blatt, auf dem Straumeyer am 18. August 1734 einen Abts-
k^talog aufzeichnete, hat Abt Wilhelm noch keinen Familiennamen, dagegen ist nachträglich
v°n ihm, zweifellos aus Versehen bei Abt Nikolaus von Wisserlen hineingefiigt: « Hunc
^Kolfenschiessen fuisse scribit R'ml8 Knüttel». Bei Knüttel findet sich aber nichts Bezügliches.

Im Katalog des folgenden Jahres 1735 nennt er Wilhelm «de Wolfenschiessen».

<) Gfd. LUI, 149.
5) Gfd. XIX, 79. Unter diesem Namen spricht auch eine spätere Urkunde von 1413

v°° ihm. Gfd. XI 191.

e) Gfd. XLVII, 13.

') Vgl. in. Arbeit über «Die Einheit Unterwaldens» im Jahrb. f. schw. Gesch. XXXV,
118 und 123.

8) Rudolf heisst in einer Urkunde vom 5. Dez. 1361 (Gfd. LIII, 195) Stûlinger, im

Kekrologium II1 der Klosterfrauen von za. 1451 heisst er zum 7. Februar Stûlinger, ebenso
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ich schon 1899 in den Archives héraldiques gezeigt. ') — Der Edelknecht Cunral
Slfihlinger ist in zwei Urkunden von 1368 Bürge und Geisel für den Ahl, weshalb ich
in ihm dessen Bruder vermutete.2) Diese Vermutung wird bestätigt durch die
Tatsache, dass 1379 Hemmann Stühlinger beim Abte in Engelberg weilt.3) Hemmann
[Johann] kann nur der Sohn Konrads (Kiinzis) zu Hegensberg und Hüniwangen sein
(i- nach 1408). Abt Rudolf war also wohl sicher der Sohn des altern Konrad (za. 1298)
Neffe des Kirchherrn Rudolf zu Kirchdorf und Dietrichs dessen Winkelriedslat im
Giiinminenkriege Johannes v. Winlerlur überliefert.4)

Abt Walthers I\. (1398—1420) Familienname Mirer ist schon für den Kon-
venlualen 1372, 1377, 1378 und 1381r>) und für den Abt mehrfach bezeugt.0) Ein
Verwandter von ihm ist offenbar der im Nekrolog des Frauenklosters zum 1. Sept.
eingetragene Cunradus Mirer. ') Die Familie stammte wahrscheinlich aus Uri, wenigstens
verzeichnet das Jahrzeitbuch der Barfüsser zu Luzern das Gedächtnis • Wallhers des
Mirers von Allorff» und seiner Frau und Töchter.8) Ende des XIV. Jahrh. war die
Familie in Luzern verbürgen.9) Ein Grossoheim des Abtes mag der Pfarrer von Sem-
pacli Ulrich Mirer (1335—1338) gewesen sein.10)

Ueber die Familie seines Nachfolgers Johannes I Kupfersclimid (1420—21)
aus Sursee vgl. man die Regislerbände des «Geschichtsfreund«. Den Geschlechtsnamen
geben die Annalen, die Herkunft das Necrologiuin III, fol. 12b. Rudolf Kupfersclimid
war Schultheiss zu Sursee 1390, 1402, Rutschman 1436.u)
wird der Name in den sogenannten kleinern Engelberger Annalen von 1484 geschrieben.
In den grössern Annalen wird sein Tod zum Jahre 1398 von gleichzeitiger Hand unter
dem Namen « Rodolfus abbas noster zu Stulingen » eingetragen (Gfd. VIII, 106).

') S. 25 «Nachtrag zur Gesch. der Familie Stühlinger > von W il h. Tobler-Mey er.
) Gfd. LUI, 221—224 und 227—229.
3) Gfd. LV. 169.

Vgl. Willi. I o b 1 er - M cy e r : «Die Stühlinger ab Regensberg, von Waldhausen
und in Eglisau». Archives héraldiques suisses, 1898, S. 49 ff und besonders die Stammtafel,
S. 58—59.

Weitere Beziehungen der Familie zu Engelberg zeigt auch das Nekrolog des
Frauenklosters II2 zum 25. Febr.: Es wirt jarzit Anna Stullingerin und Kiingin ira mutter und
aller ira vordren.

Die Engelberger Wappenbücher geben das Wappen des Abtes frei nach Stumpf als
einen geharnischten Gecken mit spitziger federgeschmückter Eisenhaubn. Die Stülinger
von Regensberg führen zumeist als redendes A\ appenbild einen gepolsterten vierbeinigen
Stuhl, zuweilen auch einen Bock oder einen Bockskopf.

5) Gfd. XXIV. 282, 284, 287 und P. Bened. Gottwald Cat. Manuscr. Engelb. S. 198
und 219. Cod. 262 und 314.

) Gfd. XI. 190 f.
') Gfd. XXVI. 262.
') Gfd. XIII. 17.

*) Vgl. die Registerbände des Gfd.
'") Gfd. V. 189, 191, XXV. 308. Die Engelberger Wappenbücher legen Abt Walther

IV fälschlich das Wappen der Murer von Istein (vgl. Arch, hérald 1902, S. 48f.) bei.
") Das Wappen Joh. Kupferschmids zeigt in der Engelberger Ueberlieferung drei

schwarze Kesselhenkel in weiss.
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Der Beiname Johannes II (1421—29 und 1431 —1435) «Kummer» wird durch
die Annalen belegt. Die sog. kleinen Annalen von 1484 fügen den Commentai- hinzu :

•Ilabens nomen cum re». Seine Herkunft ist nicht bekannt, eine gleichnamige
Familie existierte in Schwyz ; er war aber Johannilerpriester.1)

Der Beiname «von Wyde», den Abt Johannes (II (1429—1431) in der
gleichzeitigen Aufzeichnung der grossen Annalen führt,2) möchte als Multername gedeutet
werden. Sie war wohl die letzte des alten, seit 1243 vorkommenden Dienstmannen-

geschlechles, das sich von der Burg Widen bei Ossingen, Ivt. Zürich, nannte.3) Die

Engelbergor Tradition gibt ihm das Wappen dieser Familie, ein rotes Lindenblatt
in Weiss.

Johannes nennt sich selber als Chorherr und seit 1413 als Propst des Gotteshauses

S. Leodegar in Luzern immer «am Werd». 1429 heissl er genauer «Dominus
lo. Böldelin am Werd».4)

Rudolf III Kaufmann (1435—1441 und wiederum 1450) stammle aus einer
bekannten Ratsfamilie von Baden im Aargau. Der Name ist durch die Einträge im
Necrolog II, Seite 17a zum 14. September und im Xecrolog III zum 4. August 1455
bezeugt, die Herkunft durch die beiden Versionen der Annalen. in denen er « Rudolfus
de Balneo ducis» heissl. Necrolog III, fol. 42a nennt zum 16. November «Wernli
Kaufmann von Baden, abbl Rudolfs seligen valter».5)

Johann IV Slrin (1442—1450) erscheint als Propst 1438 urkundlich mit diesem
Geschlechtsnamen. Die beiden Annalen brauchen die Form Strine. Er stammte aus
dem Simmenlal, in einer Urkunde vom 3. Juni 1446 erscheint unter den Zeugen
"SlelTan Striin von Erlenbach, des vorgenannten apts briider».6) In der Jahrzeilslif-

') Das traditionelle Wappen zeigt eine schräggestellte rote Axt in weissem Feld.
2) Gfd. VIII. 106.
3) Vgl. Zeller-W erdmüller Ziircli. Burgen, Mitt. d. Antiq. Gesellschaft LVIII. 382.
4) Die Belegstellen im Album Eugelbergense S. 81 zusammengestellt. Dazu Register-

b'ände des Gfd.
5) Vgl. Album Engelbergense S. 82. Zweifelsohne ist damit jener Wernli Kaufmann

gemeint, der seit 1418 vorkommt, seit 1424 unter den Vierzig des grossen Rates sass und
*435 im Gericht war. Er war laut einer Urkunde von 1426 ein Sohn Ivonrad Kaufmanns,

•der 1392 Kirchmeier gewesen und 1421—1426 im (kleinen) Rate sass. Wernli war 1418
mit Anna der Witwe eines Murers von Baden verheiratet, die einen Sohn Wernli Murer
m die Ehe brachte.

Der echte Bruder des Abtes war Wernli Kaufmann, der nach Freiburg im Üchtlaud
2°g und 1442 schon eine Tochter hatte, die dort mit dein Müller Hans Swabs verheiratet
war und mit dem Vater um das Erbe der Grossmutter Anna stritt. Mit diesem Wernli
verschwand das Geschlecht aus Baden, wo es schon zu Anfang des vierzehnten
Jahrhunderts eine Rolle gespielt (Siehe die Belegstellen bei Friedr. Emil Welti, die
Urkunden des Stadtarchivs zu Baden, I. Band (1896).

Das traditionelle Wappen des Abtes ist in Rot eine weisse geschweifte Spitze mit
e'Uer roten Rose belegt. Ich weiss nicht, ob es mit den Siegeln des Geschlechtes stimmt.

e) Landschafts-A. Oberhasli. Als Wappen der Strin geben die Engelberger Wappen-
biieher einen gelben Vogelkopf in rot. Cysat 1. c. gibt anscheinend nach einem Siegel einen
®child mit einem S. Die Familie «Strüns» ist schon im XIV7. Jahrh. bezeugt. Burkart
^trüns war 1372 Amtman der Herrschaft Brandis zu Diemtigen F.R.B. IX. 384.
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lung Erni Durrers vim 24. April 1492 slelu als Zeuge .Julians Slrûn». •) Es kann
das unmöglich der abgesetzte Abt sein, wie das Albuin Engelbergense glaubt, denn sein
ebenfalls resignierter Nachfolger ist im gleichen Akte als -aller Her» deutlich
hervorgehoben und steht an der Spitze der Zeugenlisle, während dieser Slrün ain Schlüsse
nach dem weltlichen Talvogt stellt. Es ist wahrscheinlich ein Sohn des Abtes, der
ein schlimmer Lebemann gewesen und von den Klosterchronislen als «vaslalor inonaslerii
non minimus» bezeichnet wird. —

Hei Johann \. Am Biiel (1450 —1458), -j- 1497, 28. August, steht der Name
urkundlich ausser Zweifel, ebenso seine Heimat Nidwaiden. Erst Lysat aber nennt ihn
einen fiuochser. Die alte Familie am Biiel, die von Niederrickenbach stammte, sass
aber im X\. Jahrh. im Dorfe Staus und kommt in. W. in Buochs nicht vor.-')

Heinrich Porler (1458—1478 und 1499—1505) ist ebenfalls mit dem Familiennamen

durch viele gleichzeitigen Quellen bezeugt. Seine Heimat ist nicht erwiesen.®)
\on Ulrich II Stalder (1478 — 1489) war oben die Bede. Die gleichzeitigen

kleinen Annalen heissen ihn -de Berna». Ein Eintrag ins Mskpl. 234 .Opus Udalrici
Stalder, curali in Briens» belegt seinen traditionellen Namen. Eine bernische Burgerfamilie

Stalder ist im XV. Jahrh. nachweisbar.4)
Nikolaus II (1489—1490) heissl in der Präsentalionsurkunde an den Bischof von

Konstanz vom 6. Nov. 1489 • venerabilis et religiosus vir dominus Nicolaus Oralis,
Conventualis dicli noslri inonaslerii Montis Angelorum». Die freilich etwas spätem
Einträge in die Jahrbücher nennen ihn aber einen llornbacher Mönch.5) Slraumeyer
in seinem Compendium annalium monasl. Engelberg aus dein Jahre 1738 heissl ihn
« Nicolaus Buolmann seu Gratis».

Johannes VI. (1490—1499), ursprünglich Conventuale von Hirsau, aber schon
1483 bis 1489 Leulpriesler in Engelberg führt als solcher und in den Proklamations-
und Konlirinalionsurkunden vom 25. Mai und 23. Juni 1490 den Namen «Elhon».

') Necrol. III. fol. 5b.
*) Vielleicht mag die Tatsache, dass unter Abt Ambiiel die Pfarrei Buochs sich von

Engelberg emanzipieren konnte, zu dieser Hypothese Anlass geboten haben. Der Vorname
lässt vermuten, dass er der Onkel des Nidwaldner Landammanns Hans am Büel (reg. vor
1454, 1463, 4, 8, 73, 75.) war.

a) Das traditionelle Wappen des Abtes ist ein rotes offenes Flügeltor in weiss.
*) Nach get. Mitt, von Dr. Türler ist 1448 Hensli .Stalder Spitalmeister im obern

Spital. Er versteuert mit seiner Ehefrau Anni zusammen 400 H (Teilrodel S. 296). Der
Tellrodel von diesem Jahre verzeichnet ausserdem Peter Stalder und Anni sin ewirti mit
30 W> Vermögen (S. 140). Hensli Stalder und Nesi sin ewirti am Stalden mit 70 U
(S. 374); Hensli Stalder und Anni sin ewirti an der Horinannsgasse, bei denen keine
Summe angesetzt (8. 390) un i noch einen critten Hensli Stalder, der nur 5 Schillinge
steuert (S. 132). Clewi oder Nikolaus Stalder an der Matte, der 1494 ein Vermögen von
200 U besass, war von 1498—1503 Mitglied des Grossen Rates. Die Engelberger Wappenbücher

geben dem Abte einen weiss-schw. fünfmal geteilten Schild, als Kleinod zwei
Schwanenhälse.

4) Album Engelbergense, S. 90. Traditionelles Wappen : in weiss eine blaublättrige
Seerose belegt mit drei weissen Blüten.



149

Ebenso in seiner Jahrzeitstiflung im Nekrolog Iii, fol. 21 b. ') Letzleres gibl auch an

zwei Stellen über seine Herkunft Aufschluss : am 19. November verzeichnet es die Jahrzeil

«Sigfridi de Baden et Bridae coniugis eins, fuerunt parentes domini Joannis

de Baden abbatis» und zum 8. Januar: frow Margreth Meyerin fllia domini Johannis abbatis

de Baden anno d. etc. lxxxxix. r. i. p.2)
Barnabas Biirki (1505—154(1) aus Allstätten im Rheintal heisst nach seiner Mutter

Agnes Rilterin, auch zuweilen Ritter. Schwieriger ist zu erklären, warum ihn Stumpf,
der ihn persönlich kannte, «Barnabas Steyger auss dem Rhyntal» nennt.3) Seine
Herkunft ist übrigens durch seine Jahrzeitstiftung, die den Vater Olhmar Bürki nennt,
gesichert.4)

* **

Ueber die Herkunft von zwei der bedeutendsten spätem Aebte, welche den

zeitgenössischen Typus des fürstlichen Mäcens und Bauherrn in der Geschichte Engelbergs
höchst vorteilhaft repräsentieren, gibt uns der Nidwaldner Chronist Landammann J.Laurenz
Bi'inti interessanten Aufschluss.5)

Von Abt Ignatius Burnoll (1666—1693) berichtet er, dass er den 10. April 1693

starb, «als er das erste mal im neuwen Baw in Graffenorlh die Nachtherberg genommen,
schier gächling, gleichwie sein Valter Jost Eide ein Duochkrämer, welcher an

einem Mercht z'Slanss an dem Schlag gestorben». Abt Joachim Albini (1694—1724)
heisst bei Bünli «eines Murers Sohn in Meyentha! (Val Maggia) gebürtig, seines

Alters 31. Jahr, ein gewaltiger grosser Herr». Slratimeyer erzählt dazu den menschlich

schönen Zug, wie dieser Prälat einmal in Luzern zufällig mit seinem Vater
zusammentraf, sogleich vom Pferde stieg und zum allgemeinen Erstaunen mit ihm, der
sein Maurerwerkzeug bei sich trug, durch die Stadl ging.

Ich sage Herrn Stiftsarchivar P. Bonaventura Egger, der die Güte hatte, mein

Manuskript zu durchgehen und mir mancherlei wichtige Hinweise und Ergänzungen zu

geben, herzlichen Dank.
Dr. It. Durrer.

') Loc. cit.
Da in Baden im Aargau der Familienname Etlion oder ein ähnlich klingender nicht

vorkommt, auch ein Sigfrid von Baden in dem dortigen Bürgergeschlecht Bader oder von
Baden nicht nachweisbar ist, so muss man annehmen, dass der Abt nicht aus dem

schweizerischen, sondern aus einem der überrheinischen Orte dieses Namens stammte. Dazu stimmt
auch seine ursprüngliche Profess in Hirsau. Traditionelles Wappen : in blau ein weisser
geschweifter Sparren, begleitet von drei weissen Kreuzchen.

*) Stumpf: Chronik, Ausgabe von 1606. S. 524 b.

4) P. Adalbert Vogel. Gfd. XXX, 2. Wappen : in Blau ein weissgeflügeltes
rotes Herz, aus dem eine rote Rose wächst. Die ganze Figur begleitet von vier gelben
Sternen.

5) B ü n t i : Chronik. ITspt. Hist. Museum Stans.
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Rezensionen und Anzeigen.

(Autoren und Verleger werden um gefl. Zustellung von Rezensionsexemplaren
und Separatabdrücken gebeten.)

Emil Müller. Die Ministerialität im Stift St. Gallen und in
Landschaft und Stadt Zürich. (1911.)

Aus der Schule Professor von Belows, der schon mehrfach die Anregung zu förderlicher

Ausnutzung schweizerischen Quellenstoffes gab, ist die mit dem oben stehenden Titel
edierte Freiburger Dissertation Emil Müllers 1911 hervorgegangen, auf die hier die
Aufmerksamkeit gelenkt werden mag, da die Urkundenbücher St. Gallens, von Wartmann,
und Zürichs, von Escher und Schweizer, nebst der St. Galler Geschiclitschreibnng, das
Material dazu lieferten.

Ein erster Paragraph — Terminologie der Quellen — legt dar, dass die Bezeichnungen

«minister», «strvieus» mit «ministerialis» gleichbedeutend sind, während Ekkeliart IV.
(Ausgabe in den St. Gallischen Geschichtsquellen, Heft III) den Ausdruck «miles» in c. 135
und in cc. 93 und 115 anderenteils sichtlich in ungleicher Weise, dort für Ministerialen,
hier für einen freien Ritter, anwendet. Im Kapitel «Pflichten und Rechte der Ministerialen»
wird zunächst aus der Urkunde Heinrichs IV. von 1064 für St. Gallen, wo von «jus mjnis-
teriale» der St. Galler «servientes» gesprochen wird, auf die Existenz eines Dienstrecht.es
des Ministerialen geschlossen, wie ein solches dem Berufsstande derselben entsprach. Auch
für den Nachweis, wie die Uebernahme von Aemtern in der klösterlichen Zentralverwaltung
einesteils, in der lokalen Verwaltung des Kiosterbesitzes andererseits durch die Ministerialen
sich vollzogen habe, liegen in der St. Galler Geschichtschreibung die sprechenden Zeugnisse
vor; für die Bekleidung von Aemtern in städtischer Verwaltung bieten noch 1218 für
Zürich und schon vorher für St. Gallen die Beamtungen der den Ministerialen der Aebtissin
des Fraumünsters, des Abtes entnommenen Vögte und Schultheissen Beweise. Aber besonders

hob die Erfüllung der Pflicht zum Kriegsdienst den Stand der Ministerialen empor,
wie ja aucli eben Ekkeliart IV. schon das Wort «milites» für sie gebraucht. Was das Verhältnis

der Rechte und Pflichten der Ministerialen als Inhaber von Beneiicien angeht, so ist, da
ein Ministerialenrecht fehlt, auch hier auf die historiographischen Nachrichten abzustellen,
und so steht wieder Ekkeharts IV. Aussage über die «villici», die von den «bénéficia nostra»
reden (in c. 48), voran, woneben in zahlreichen St. Galler Traditionsurkunden die
Verwahrung: «ne in beneficium dentur» in Betracht fällt. Im 13. Jahrhundert, wo die Quellen
wieder reichlich fliessen, ist dann die Ausstattung mit Beneficien längst allgemein, und
ferner ist für St. Gallen schon friili die Entwicklung zur Erblichkeit zu erkennen. Schon
früher zeigen St. Galler Urkunden Ministerialen auch im Besitz von Eigengut. Familien-
rechtlich freilich stehen die Ministerialen in Beschränkung durch das dem Herrn zustehende
Recht der Veräusserung und in der notwendigen Genehmigung des Herrn zur Verheiratung.
Für die anderwärts durch das Recht der Ministerialen bestätigten genossenschaftlichen
Ministerialengerichte fehlt hier eine den Quellen zu entnehmende Ueberlieferung; dagegen
liegen aus dem 13. Jahrhundert für St. Gallen und für die Fraumünsterabtei Beweise vor,
dass die Genossenschaft der Ministerialen bei Handlungen der Herrschaft mitwirkte, so im
Jahre 1244 in der Urkunde Abt Walthers1) (Wartmann, Nr. 890).

In einem dritten Kapitel: «Der Stand der Ministerialen», erklärt sich der Verfasser
für die besonders auch durch die von Below betonte Auflassung, dass Bie aus der Unfreiheit
hervorgegangen seien, und wendet sich dabei gegen die durch Caro, in dessen «Beiträgen
zur älteren deutschen Wirtschafts- und Verfassnngsgeschichte» dargelegte Ansicht, dass
altfreie Elemente den Ausgangspunkt gebildet hätten. Die Theorie Hecks, dass die im
Gebiete des Sachsenspiegels erscheinenden Libertinen als ständische Wurzel der Ministerialität

l) Nicht Berchtolds, wie S. 50 gesagt ist.
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anzusehen seien, findet auf unsere Gebiete, wo diese Mittelstufe der Halbfreien nicht
vorhanden ist, keine Anwendung. Das Schlusskapitel folgt noch dem Gange der Dinge seit
dem 13. Jahrhundert, wo die Ministerialitftt in den hier behandelten Gebieten die Spuren
ihrer Unfreiheit mehr und mehr abstreift und schliesslich ganz in die Stellung der freien
Vasallen übergeht. M. v. K.

— In den «Mélanges offerts à M. Emile Châtelain par ses élèves et ses amis»
(Paris, 1910), untersucht Francesco Norati— «Dagoberto I, re d'Austrasia e la
val Bregaglia, per la storia d'una falsificazione» — das im Archiv Pisani-
Dossi in Mailand aufgefundene angebliche Original eines Diploms des austrasisclien
Königs Dagobert I. von 630 und dessen Beziehungen zu den Urkunden desselben Herrschers
zugunsten der Marienkirche in Strassburg. 11. II.

— Die nur das Bruchstück einer grösseren Arbeit enthaltende Bonner Dissertation
(1909) von lt. Gudenatz : Schwäbische und fränkische Freiherren und Ministerialen

am Hofe der deutschen Könige 1198—1272, bringt recht dankenswerte
Zusammenstellungen. Von Freiherren aus schweizerischen Gebieten sind in den Zeugen
listen oder Königsurkunden nachgewiesen die Herren von Bürglen, Kaiserstuhl, Kien,
(Alten- Hohen-) Klingen, Egerdon, Eschenbach, Heidegg, Jegisdorf, Rapperswil, Hegensberg,

Reichenberg Hohensax, Schnabelburg, Strätlingen, Tengen, Teufen, Vaz,
Walkringen, Wart. Die Zahl ist also verhältnismässig hoch, und dabei berechnet der Verfasser,
(S. 11 n. 1), dass allein im Register zum 2. Bande des Z. U.-B. 48 edle Familien genannt
sind, «deren weltliche Mitglieder in der Zeit von 1198—1272 nicht am Hofe erscheinen».
Von Reichsministerialen vermag er hingegen nur aufzuführen die Herren von Liebenberg
Und Rheinegg, die aber zugleich unter den am Königshof nachweisbaren «Ministerialen
bekannter Herrschaften» (Kiburg und St. Gallen) Erwähnung finden. Es ist jedenfalls
autfällig, dass südlich vom Rhein und Bodensee die Reichsministerialität sehr schwach
vertreten war. Von anderen Ministerialen finden sich ferner am Königsliof die Herren von
Altstätten, Arbon, Bichelsee, Caste], Falkenstein, Girsberg, Heidelberg, Hochdorf, Rorschach,
Sumiswald. G. C.

— Unbeschadet einer ausführlichen Besprechung sei hier kurz auf die sehr wichtige
Veröffentlichung hingewiesen, in der A. Schulte unter dem Titel «Der Adel und die
deutsche Kirche im Mittelalter» (Kirchenrechtliche Abhandlungen, hg. v. U. Stutz,
H. 63 u. 64) seine früheren, aufschlussreichen Untersuchungen über freiherrliche Klöster
Zusammengefasst und fortgesetzt hat. Durch teilweise sehr spezielle Einzelforschung ist
us ihm gelungen, neues Licht zu werfen auf die sozialen Zustände des früheren Mittelalters,

und darüber hinaus die Reichs- und Kirchenverfassung der deutschen Kaiserzeit in
Wesentlichen Stücken dem Verständnis näher zu bringen. Für schweizerische Geschichte
fällt dabei um so mehr ab, als das Quellenmaterial von St. Gallen, Allerheiligen-Schaff-
bausen und auch das Z. U.-B. ausgiebig verwertet sind. G. C.

— In den «Atti della R. accademia delle scienze di Torino» publiziert Fr. Patetta
e'ne Anzahl Briefe, aus denen hervorgeht, dass der Leipziger Professor Ilaenel i. J. 1867
das dem Domkapitel zu Udiue gehörige Manuskript der Lex Rom ana Raetica
Curiensis heimlich von den Kanonikern um die Summe von 200 Thalern erstanden hat.
fKe kostbare Handschrift ging nach Haenels Tod in den Besitz der Leipziger Universitätsbibliothek

über. R. II.

— Eine jedenfalls beachtenswerte Leipziger Dissertation (1909) von K. Weitzel
bebandelt «Diebstahl und Frevel und ihre Beziehungen zu Hoch- undNieder-
Serichtsbarkeit, in den alama nnischen Ree h tsqu elle n des Mittelalters».
Der Verfasser nimmt ganz besonders auf das Habsburger Urbar und schweizer. Recht.s-
'lüellen Rücksicht, setzt sich mit den bisherigen Ansichten recht eingehend auseinander und
sUcht in anerkennenswerter Weise klarere Begriffsbestimmungen zu gewinnen, vermag aber
kaum etwas wesentlich Neues zu erbringen, da er die Entwicklung der lokalen Verfassungs-
Verhältnisse nicht verfolgt hat. G. C.
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Nachrichten.
Chur. * Die I. Sektion der philosophischen Fakultät der Universität Zürich hat ain

28. Februar Stadtarchivar Fritz JecMin zum Dr. honoris causa ernannt.
— * Im Alter von über 80 Jahren ist am 20. Mai Sebastian Hunger, der Nestor

der bünduerischen Advokaten, gestorben, durch seine rechtsgeschichtlichen Gutachten über
die Höfe des Saviertales auch in historischen Kreisen bekannt und geschätzt. (Nekrolog :

Fr. Rätier Nr. 120; Bündner Tagblatt Nr. 120.)
Freiburg. * Unter den auf der Versteigerung der Bibliothek von Sir Thomas Phillipps

in London zum Verkaufe gelangten Handschriften schweizerischer Provenienz befand sich
das Original der Aufzeichnungen des Freiburger Chronisten Nicod du Chastel über die
Jahre 1436—1447. Bis anbin war deren Inhalt nur aus der Ueberarbeitung Frmgos
bekannt. Wie wir vernehmen, ist das wertvolle Dokument in schweizerischen Privatbesitz
übergegangen.

Zürich. * An der Hochschule erhielt Staatsarchivar Dr. II. Nabholz die venia legendi
für schweizerische Verfassnngsgeschichte und Zürcher Lokalgeschichte.

— * Unter den Handschriften der hiesigen Stadtbibliothek hat Dr. E. Gagliardi
Aufzeichnungen des Seckelmeisters Ilans Edlibach über die Jahre 1528—1531 aufgefunden,
die um so wertvoller und interessanter sind, als deren Verfasser ein Gegner Zwingiis und
der Reformation gewesen ist. Eine vorläufige Würdigung des Fundes bringen «Zwing-
liana» 1911 Nr. 1, S. 407—414. Vgl. auch N. Z. Ztg. Nr. 76, 1. M.-Bl.; N. Z. N. Nr. 76.

— * In engstem Kreise beging am 24. April Professor Dr. J. 11. Hahn, Ordinarius
für Kunstgeschichte an der Zürcher Hochschule seit 1868, am eidgen. Polytechnikum seit
1883, seinen 70. Geburtstag. Bei diesem Anlass ernannte ihn die Universität Lausaune
zum Doctor ès lettres honoris causa.

Historische Literatur, die Schweiz betreffend.

1909.
(Schluss.)

IV. Rechts- und Wirtschaftsgeschichte.
Amsler, E. Das aargauische Erbrecht von 1856, seine Auslegung u. Anwendung bis zu

seiner Authebung durch das schweizer. Zivilgesetzbuch. 200 S. Aarau, Sauerländer.
Fr. 3.60. (R. : Juristenzeitung S. 51).

Bise, Emile. Le nouveau Code civil suisse et les usages fribourgeois. (.Revue de Fribourg,
40me année, p. 401—419.)

Brodtbeck, K. A. Schweizer. Rechtslexikon, III. Teil: Das neue Zivilgesetzbuch. Zürich,
Verl. Art. Institut Orell Fiissli. Brosch. Fr. 13.50.

Curti, Arthur. Schweizerisches Erbrecht, gemeinverständlich dargestellt. Zürich, Orell
Füssli. Brosch. Fr. 2.40, geb. Fr. 3.—.

Debes, Robert. Banque du Commerce de Genève 1845—1907. Diss. 120 S. St. Gallen,
Honegger.

Dubler, Guido. Der urheberrechtliche Schutz der Kunstwerke und der Muster und Modelle
in der Schweiz und im Auslande. Seine Geschichte, sein Wesen, seine Wechselwirkung
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der Bank in Basel. X u. 365 S. 4°. Basel, Kreis. (R.: NZZtg. Nr. 214, 3. M.-Bl.)
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notice biographique, avec portrait. Saint-Biaise, Foyer solidariste, in-12.

Sammlung schweizerischer Rechtsquellen, hg. auf Veranstaltung des Schweiz. Juristen-
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Schmid, Franz. Die Allmendgenossenschaft im Lande Uri. Schweizer. Juristenzeitung

Vi. Jahrg. Zürich, Schulthess u. Co.
Schollenberger, J. Das Schweizerische öffentliche Recht. Ein politischer Führer durch

die Schweiz. XIV u. 260 S. Hannover, Jänecke. M. 5.—. (Bibl. des Oeffentl. Rechts,
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Strickler, G. Die Dorfrechte, Öffnungen der Herrschaft Grüningen. Mit 2 Taf. IV u.
98 S. Wetzikon, Aktienbuchdr.
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Nikolaus Zurkinden. (S.-Beil. des Bund, Nr. 28, S. 219—223.)
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Freitagsztg., Nr. 28, Beil.)
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Choisy, E. Jean Calvin, 1509—1564, sa vie et son œuvre. Illustré. II—46 p. Genève, Icheber.
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zum 400 jährigen Geburtstag des Reformators. 51 S. 8 °. Zürich, Orell Fiissli.
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Engelhardt, M. v. Johann Calvin u. seine Reformation Ans bait. Geistesarbeit). Bd.

7, S. 1—32. Riga, Jonk & Poliewsky. 1908. M. 0.80.
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Horning, W. Calvins Amtieren in der hither. Kirche Strassburgs. Strassburg, Selbstverlag 29 S.
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Todes im Auftrage des hist.-antiquar. Vereins des Kts. Schaffhausen hg. 1. Bd. 1752—
1780. Mit 6 Abbild. Stuttgart u. Berlin. Cotta. (R. von H. T[rog], NZZtg. 28. Mai.)

Herzog, J. Pilatussagen. Luzern, E. Haag, II, 24 S. Fr. 0.30.

Jegerlehner, Joh. Sagen aus dem Unterwallis. Unter Mitwirkung von Walliser
Sagenfreunden gesammelt aus dem Volksmunde. II u. X u. 196 S. Basel, Verl. der Schweiz.
Ges. f. Volkskunde. Fr. 4.50. (Schriften der Schweiz. Ges. f. Volkskunde, Bd. 6.)

— : Aroleid. Aus dem Leben eines Bergpfarrers. Bern, A. Franke.
— : Frau Guxa. Deutsche Alpenzeitung, IX. Jlirg. 1909/10. (R. : Bibl. univ. 56, p. 424).
Ischer, R. Arthur Ritter. Sonntagsblatt des Bund, S. 43/6, 51/5, 58—60, 67—70 (Pseudonym

für Samuel Haberstich, 1821—72).
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Julliard, Charles et Aubert, Fernand. Catalogue des ouvrages, articles et mémoires publiés

par les professeurs et privat-docents de l'université de Genève, ainsi que des travaux de

laboratoire et des thèses présentées aux diverses facultés pour l'obtention de grades
universitaires de 1896 à 1907. XIV et 407 p. Genève, Georg. Fr. 10. —. (Documents
pour servir à l'histoire de l'université de Genève, tome 5.)

Heller, Gottfried. Siehe Adolf Frey.
Reller-Zschokke, J. V. Die solothurn. Töpfergesellschaft. Rückblick auf ihr Wirken in

den ersten 50 Jahren ihres Bestehens. 1857—1907. Solothurn, Vogt u. Schild. 94 S. Fr. 2.

Rienzl, Hermann. Kotzebue in der Schweiz. (Berner Rundschau, IV. Jahrg., Heft 6.)
Cronenberg, Ignaz. Pilatussage. S.-A.

: Unser Volksgesang ein Stück Volkskunst. «Vaterland». 20., 21. u. 22. Sept. S.-A.
Rechner, Ad. Eine Handschrift und etwas Ungedrucktes von B. A. Dunker in Bern.

(S.-Bl. des Bund, Nr. 30.)
Livre d'or de la Société de Belles-Lettres, Neuchâtel. 1832- 1907. XVI et 233 p. Neucliâtel,

Wolfrath et Sperlé. Fr. 5.—.
Lombard, A. Langue et culture. Gazette de Lausanne, 3 mars 1908.
Maag. Die Sagenwelt der Gebirgler. Aus einem Vortrag. (Alpina, 17. Jahrg., Nr. 9.)
Llacdonald, Frederika. La légende de Jean-Jacques Rousseau rectifiée d'après une

nouvelle critique et des documents nouveaux. Traduit de l'anglais par G. Roth. VI et VI
et 287 p. Paris, Hachette. Fr. 3. 50. (R. : Bibl. univ. 56, p. 200).

Lîarkus, Samuel. Geschichte der Schweizerischen Zeitungspresse zur Zeit der Helvetik
17981-1803. I. Teil. Diss. 219 S. Zürich, Rascher.

Maurer, H. Leonhard Widmer, der Dichter des Schweizerpsalms. Webers Helvetia 31

(1908), S. 356—62.
Fintel, Paul Rupert. Gottfried Keller und die Romantik, Literarliist. Studien. Berner

Diss. Zürich, Gebr. Leemann,
ferlant, Joachim. Sénarcour, poète, penseur religieux et publiciste. (1870—1896), sa rie,

son sœvre, son influence. 1 vol. in-8°. Paris, Fisbacher (R. : Bibl. univ. 56, p. 219).
^Coyer. Leo. Die periodischen Walliser-Drucksachen im XIX. Jahrhundert, fortgeführt bis

ins Jahr 1907. Ztschr. f. Schweiz. Statistik 44 (1908). (R.: NZZtg.)
Llornet, Daniel. Les admirateurs inconnus de la Nouvelle Héloïse. Paris, éditions de la

Revue du mois. (R. : Bibl. univ. 56, p. 199).
Füller, Ernst. Die Briefe Heinrich Zschokkes an den Generalvikar Heinrich v. Wessenberg.

(NZZtg. vom 14. Aug.)
Muret, Maurice. La littérature allemande d'aujourdhui. Lausanne, Payot. In-12. (R. :

Bibl. univ. 55, p. 195).
Ref, Albert. Das Lied in der deutschen Schweiz, Ende des 18. und Anfang des 19.

Jahrhunderts. Mit Melodien. Hg. durch die Stiftung von Schnyder von Wartensee. VIII
u. 170 S. Zürich, Gebr. Hug. Fr. 2.50.

R&ue Zürcher Zeitung, Die, im Jahre 1909. Zur Eröffnung des neuen Hauses 30. Okt. 1909.

- fMit Abbild, nach photogr. Aufnahmen der Firmen J. Meiner u. C. Ruf in Zürich).
eter, Albert. Gedenkschrift mit Bildern zur Enthüllung des Denkmals zu Ehren Heinrich
Bossliards, Dichter — Sanger — Patriot— Schöpfer des Sempacher Liedes, am 13. Juli

t 1909 in Highland, Illinois, U. S. A. II u. 40 S. St. Louis, Gerber. Fr. —. 25.
fbis8, M. Leutliolds Lyrik u. ihre Vorbilder. Berner Diss. Frauenfeld, Huber & Co. VIII, 92 S.

°hs, A.-A. Jean-Jacques Rousseau et le théâtre. Genève. A. Jullien. XVI, 255 S.

vF>-. 3.50.
reitz, Max. Gottfried Kellers dramatische Bestrebungen. X u. 188 S. Marburg, Elwert.
M. 4.40. (Beiträge zur deutschen Literaturwissenschaft, hg. v. Elster, Nr. 12.)

Ch. Les poètes latins du canton de Fribourg. Nouv. Etr. Friboug. 43, S. 32(7.
4lttUz, C.-F. Le village dans la montagne avec images par Edm. Bille. Lausanne, Payot,

j.lß-40. (R. : Bibl. univ. t. LIII, p. 218, 649).
Sehers Jahrbuch, redigiert von Konrad Falke. Zürich, Rascher. (R.: M. [Waser]. Die

..Schweiz, S. 478.)
A Jean-Jacques Rousseau dans la vallée de Montmorency. Paris, Plon-Nourrit & Oie.

VVI, IV. 295 S. Fr. 5.—.
^old, G. de. Histoire littéraire de la Suisse au XVIII' siècle. Ouvrage publié sous les

^'spices du Haut Conseil d'Etat du canton de Fribourg, arrêté du 30 janvier 1909, et
Lonoré d'une subvention de la Section de littérature de l'Institut national de Genève.
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1" vol. — Auch unter dem Titel: Le Doyen Bridel (1757 —1845) et les origines de la
littérature suisse romande. (Essai sur l'Helvétisme littéraire à la fin du XVIII* siècle.)
XX et 550 et LVIII p. Mit, einem Portrait u. elf Abbild. Lausanne. Bridel. Fr. 8.—.
(R.: Scliw. Arch. f. Volksk. 1009, S. 215 v. M. Reymond; NZZtg. v. 15. Juli; Bibl. univ.
55, p. 192; Wissen u. Leben IV, S. 363).

ßheinbrücke, Die Basler in einer Emmentaler Sage: Sonntagsblatt der Basler Nachrichten
3 (1908), 'S. 128.

Rodenberg, J. Wildenbruch-Reliquien. Deutsche Rundschau 35. Jg. Heft 12, S. 382—91.

Rodet, Henri. Le contrat social et les idées politiques de J.-J. Rousseau. Paris, Rousseau.
(R. : Bibl. univ. 56, p. 200).

Rudier, Gustave. La jeunesse de Benjamin Constant (1767—1794), le disciple du dix-
huitième siècle; utilitarisme et pessimisme; Madame de Charrière, d'après de nombreux
documents inédits. Paris, Colin. Fr. 10.—. (R. : Revue de Fribourg, 1909 p. 537;
Bibl. univ. 54, p. 449).

— : Bibliographie critique des œuvres de Benjamin Constant, avec documents inédits et
fac-similé. VI et 108 p. Paris, Colin. Fr. 3. 50.

Rudolf, Dora. Konrad Meyer und sein Freundeskreis. Ein Zürcher Literaturbild aus dem
19. Jahrb. Diss. Zürich, Juchli u. Beck. (R. : NZZtg.).

Sadger, J. Conrad Ferdinand Meyer. Eine pathogr.-psycliolog. Studie. Grenzfragen
des Nerven- u. Seelenlebens. 59.) Wiesbaden, J. F. Bergmann. 1908. 64 S. Fr. 1.90.

Salis-Marschlins. Meta, von. «Aristokratika.» Gedichte. Zürich, A. Bopp. (R. : «Schweiz»
S. 237.)

Schenk, Albert. La Bêtise des Suisses. Histoire de Marionnettes. Conférence faite à la
section de Berne de la société jurassienne d'émulation. 32 p. Delémont, Boéchat.

Schirmer, G. Edward Gibbon u. die Schweiz. (Vortrag. NZZtg. 20. Febr.)
Schlosser, Heinrich. Die Piscatorbibel. Ein Beitrag zur Geschichte der deutschen

Bibelübersetzung. IV u. 122 S. Heidelberg, Winter, 1908. M. 3. —.
Schweizer, Paul. Ein Inkunabelnfund. (Referat NZZtg. vom 8. Januar.)
Seippel, Paul. Le doyen Bridel et l'esprit suisse. «Journal» de Genève, 6 et 13 juin.
Smith, H. A. Some remarks on a Berne manuscript of the Chanson du chevalier au Cygne

et de Godefroy de Bouillon. (Romania, janvier, n° 149, p. 120—128.)
Société de Belles-Lettres Neuchâtel. Livre d'or 1832—1907. Neuchâtel, Wolfrath & Sperlé.

XIV, 233 S. Fr. 5.— (Sorgfaltig bearb. Mitgliederverz. mit bibliogr. Angaben).
Stober, Friedrich. Scheffel als Freund der Berge, dargestellt im Rahmen eines Lebens- u.

Charakterbildes. Mit vielen Abbildungen. S.-A. aus dem I. Scheffeljahrbuch. Wien,
Verl. des Deutschen und üesterr. Scheffelbundes. (R. : Jahrb. S. A. C. 1909.)

Tachau, Ludwig. Erläuterung von Schillers Wilhelm Teil. Für höhere Lehranstalten
bearb. Wien, F. Tempsky ; Leipzig, G. Freytag, 1908, gbd. Fr. 3. 80. (R. : Schweiz,
päd. Zeitschr. 1910, S. 78.)

Tobler, A. Die Appenzeller Narrengemeiude. Heiden, Selbstverlag 88 S. Fr. 2.50.
Tschirch. A. Rede, bei der Enthüllung des Haller-Denkmals in Bern. Bern, H. Jent.

1908. 20 S.

Uebelhör, M. Die ziircher. Presse im Anfange des 19. Jhrhs. Zürcher Diss. Zürich,
Zürcher Post. 1908. IV, 147 S.

Ullmo, L. L'apport de Sismondi aux idées contemporaines. Bulletin de l'institut national
genevois 38, S. 187—98.

Usteri, P. Briefwechsel Salomon Gessners mit Heinrich Meister. 1770/9. Archiv f. d.
Studium der neuern Sprachen 120 (1908), S. 341—75.

Vetter, Ferdinand. Der junge Haller. Nach seinem Briefwechsel mit Johannes Gessner
aus den Jahren 1728 —1738. VIII u. 104 S. Bern, Franke. Fr. 2.—. (R. : Berner
Rundschau III, S. 709).

Villemin, L. Voyage autour du Léman, Geneve, Atar, iu-12.

Vincent, F. Le poète Louis Duchosal dans l'intimité (1887—1901). Bulletin de l'institut
national genevois 38, S. 309—40.

Wettstein, W. Johannes von Müller. Zur Erinnerung an den hundertsten Todestag 29-
Mai 1909. (S.-A. aus «Schaffhauser Iutelligenzblatt», id. 1. c. 29. Mai u. NZZtg.)
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W[idmann], J. V. — C. M. Wielands Gediolit auf das Grabmal von Hindelbank. Sonntags-
blatt d. Bund, S. 326/7.

Wiederkehr, G. Das Volkslied. Mit Beispielen aus dem Freiamte. 96 S. Bern, Francke.
Fr. 1. 80.

Wiedmer, Christian, vou Signau, Schlosser u. Volksdichter (1808—57); Alpenhorn, Beil.
z. Emmenthaler Bl. Langnau, Buchdr. d. Einmenthaler Blattes. 51. S. Fr. 0.50.

Zagajewski, K. Albreeht y. Hallers Dichtersprache Quellen u. Forschgu. z. Spracli-
u. Knlturgesch. d. german. Völker. Heft 195). Strassburg, K. J. Trübner. X, 269 S.
M. 7.50.

Zimmermann, Arthur. «Der Geiger von Larchenburg.» Eine Spielmaunsmär vom
aargauischen Rhein. Berlin—Leipzig, Mod. Verlagsbureau, C. Wigand.

Zollinger, Max. Eine schweizerische Nationalbiihne. Eine Studie zur schweizer.
Theatergeschichte. Diss. Aarau. (R. : NZZtg. ; Wissen u. Leben V, S. 401).

VII. Kunst.
Anheisser, Roland. Altschweizerische Baukunst. NF. (Zeichnungen mit illustr. Text.)

fol. 55 S. u. 100 Taf. Bern, Francke. Fr. 35.—.
-— Schweizer Schlösser. Mit 13 Abb. (Arena, Jahrg. 1909/10, Heft 2.)
Assemblea generale XLITI della Societa Svizzera Ingegneri ed Architetti nel Cantone

Ticino. 415 p. Locarno, Casa éditrice V. Danzi. (R. : NZZtg. 1910, Nr. 39, 2. M.)
Benziger, J. C. Altbernische Bucheinbände. (Schweiz. Buchbinder-Zeitung, 19. Jahrg.,

Nr. 4—6; daraus abgedruckt in den Bl. f. bern. Gesch. 5. Jahrg., Heft 3.)
Besson, Marius. L'art barbare dans l'ancien diocèse de Lausanne. Lausanne, 1909, 4°.

Böcklin, Arn. Neben meiner Kunst. Flugstudien, Briefe u. Persönliches ; hg. v. Ferd. Runkel
u. Carlo Böcklin. 316 S. Mit Abb. Berlin (1909). M. 12.—.

Brändlin, Fritz. Aus der Geschichte des Fischmarktbrunnens. Nationalzeitung Basel,
13. u. 14. Juni.

Bruderer, H. Zirkus u. Variété (in Basel). Übersichtl. Znsammenstellung seit dem Jahre
1850. Basel, J. Frehner. 1907. II, 63 S. Fr. 0.50.

Büchler, Jos. Volkstümliche Tanzweisen; Nr. I; Ein alter Schwyzer Hopser. 50 Cts.—
Burckhardt-Werthemann, Daniel. Des alten Merian Kinder u. Enkel. Berichterstattung

des Basler Kunstvereins über das Jahr 1908, S. 151—224. Basel, W. Riehm.
Buttin, Charles. Le Guet de Genève au XV"". siècle, suite. Revue Savoisienne ; 1908.

gm. et ^.m» trimestre ; 50" année, 1er et 2* trimestres. Aunecy.
B. C. Les fresques de l'église de Mex. La Patrie Suisse. 10 nov. Genève.
Cäcilienverein, Der, von Solothurn in seinem 75 jährigen Bestehen. Solothurn, C. Gassmann.

1906. 64 S.

César, P. L'inauguration des monuments Pierre Jolissaint et Ernest Francillon üSt.-Imier.
St.-Imier, E. Grossnikiaus. 1907. 24 S.

Chiesa, Pietro. Una visita al Museo nationale Svizzero di Zurigo. Arte italiana decora-
tiva ed industriale, diretto da Camillo Boito. Anno XVIII. No. 9. Milano, Ulrico
Hoepli, fo.

Daucourt, A. La chapelle de Montreux. L'Impartial du Jura, Delémont.
Déchelette, Joseph. Manuel d'archéologie préhistorique, celtique et gallo-romaine. 1 vol.

in-80.. Paris, Alphonse Picard et Fils (R. : Bibl. univ. 56, p. 223.)
Demôle, Eugène. Le trésor de la forêt de Finges. (Journal de Genève, N° 38 et 39.)
Deonna, W. Notes sur quelques antiquités des musées de Genève. (Revue

archéologique, tome XIII, p. 233—249.)
Diesbach, M. de. Favargny-le-Grand : Nouv. Étr. Frib. 43, R. 1—12.
Fluri, Ad. Zur Geschichte der Münsterorgel; mit Neudruck von Job. Rud. Stooss.

Kurze Beschreibung der grossen Orgel im St. Vincenzen-Miinster in Bern, 1746. Bern.
Fra-Martino. La chiesa di San Giorgio in Morbio di sotto. Note archeologiche. La

Cronaca Ticinese. Locarno. 18. Sept.—23. Oct.
Freudenberger, Sigmund. Zehn kolorierte Stiche. 1745—1801. Im Dreifarbendruck

reproduziert. 4°. IV S. u. 10 Tafeln. Bern, Stämpfli. Fr. 10.—.
Fröhlicher, Elsa. Die Portraitkunst Hans Holbeins des jüngeren u. ihr Einfluss auf die

schweizer. Bildnismalerei im XVI. Jahrb. Basler Diss. Strassburg. J. H. Heitz.
Mit 27 Tafeln. Erweitert als Heft 117 der Studien z. deutschen Kunstgeschichte.

12
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G. Echos du passé. Anciens temples, cures et cimetières de Saint-Croix. .Tournai du district
de Grandson. IV—VI. 18 août—1 sept.

Ganz, Paul. Hans Holbeins Italienfalirt. Süddeutsche Monatshefte, Jahrg. VI. Mai.
Guidini, A. Cattedrale di S. Lorenzo in Lugano. Publicazione connneinorativa della XLIII

assamblea generale della società svizzera ingegneri ed architetti. Locarno.

H., Die Burgruine Gräplang. (NZZtg. v. 18. Mai.)
Hagelberg, F. u. S. Fiinun. Die Kirche zu St. Johann in Davos-Platz. Mit Illustr. 31 S.

Beilage z. Jahresbericht der gewerbl. Fortbildungsschule, 1908/09. Davos, Buchdr.
Davos A.-G.

Hager, Georg. Heimatkunst, Klosterstudien, Denkmalpflege. München, M. Rieger. S. 291.
Zur Charakteristik der Hirsauer Bauschule. (Münster in Schaffhausen.)

Heierli, J. Berner Trachten von der Mitte des 18. Jhr. bis zur Neuzeit: Heimatschutz 3

(1908), S. 89—94.
Heinemann, Franz. Alt Luzern. Ein kunstgeschichtlicher Führer. Mit 111. quer-8. II u.

71 S. Luzern, Götz. Fr. 3.—
Hunziker, Rudolf. Zur Musikgeschichte Wintertliurs. 54 S. Wintertliur, Geschw. Ziegler

(Sep. aus dem Festheft zur 10. Tagung des Vereins Schweiz. Tonkünstler). (R. : ZWClir.
S. 317).

Jahresbericht der schweizer. Gesellschaft für Erhaltung historischer Kunstdenkmäler, 103 S.,
4°. Zürich, Schulthess.

Jamin, Ph. Flâneries hist, au pays romand. Châteaux, ruines, monastères, habitations
d'hommes illustres, etc. Genève, Société générale d'imprimerie, 1907. 333 S. Fr. 5.—
(Betrifft Genf u. Umgebung).

Jannin, Philippe. Le château de St. Gervais. Tribune de Genève, 15 juin.
— : Le Manoir de Condrée. Le château de Nyon. Promenades genevoises publiées dans

la Tribune de Genève, 21 sept, et 2 oct.
Jaskulski, C. D. Symbolismus Böcklins JB d. K. K. I. Staatsgymn. in Czernowitz

1908/9). Czernowitz, H. Pardini. 35 S. M. 0.60.

Juillard-Weiss, H. et J. Lutz. Note sur un tableau allégorique d'Elisas Fels, de Saint-Gall,
donnée par M. Fréd. Engel-Gros au Musée historique de Mulhouse. Bulletin du Musée
hist, de Mulhouse. XXXII année, 1908.

Kemmerich, Max. Die frühmittelalterliche Portrfttplastik in Deutschland bis zum Ende
des XIII. Jahrhunderts. Mit 112 Abb. Leipzig, Klinkhard u. Biermann. (Darin auch
Schweiz. Stücke.)

Kesser, Hermann. Luzern (Bd. 7 der Sammlung «Stätten der Kultur», hg. v. Dr.
Biermann.) In Leinw. 3 Mk., Leder 5 Mk. 168 S. Klinkliart u. Biermann, Leipzig, 1908.
(R. : Vaterland 29. Juli 1908; Wissen u. Leben II, S. 37).

Klein, R. Ferdinand Hodler u. die Schweizer. (Kunst der Gegenwart. 111,1.). Berlin, Intern.
Verlagsanstalt für Kunst u. Lit. 4°. 60 S. M. 5.—.

Koegler, H. Der Hortulus animae, illustriert von H. Holbein d. J. (Zeitsclir. f. bild. Kunst,
1908, Heft 9 u. 1909, Heft 2.)

—: Einzelne Holz- und Metallschnitte des XV. Jahrh. aus der Universitätsbibliothek in Basel.
(Strassburg, Heitz.)

—: Basler Büchermarken bis zum Jahre 1550. (Zeitschr. f. Bücherfreunde, XII. Jahrg.,
Hefte 6—12.)

Künstler-Lexikon, Schweizerisches. Hg. mit Unterstützung des Bundes und kunstfreundlicher

Privater vom Schweiz. Kunstverein. Redigiert unter Mitwirkung von Facligenossen
von Carl Brun. Frauenfeld, Huber, 9. Liefg. Bd. 2, S. 641—711 u. Bd. 3, S. 1—80.

Lehmann, H. Das ehem. Cisterzieuserkloster Maris Stella bei Wettingen und seine Glasge-
mälde. 2. verm. Auflage. XII u. 148 S. Aarau, Sauerländer. Fr. 3.—.

M., C. Sigmund Freudenberger (1745—1801). Zehn kolorierte Stiche, iu Dreifarbendruck
reproduziert. Bern, Verlag von Stämpfle & Cie., 1909. Fr. 10.—.

Major, Emil. Das Fäschische Museum und die Filschischen Inventare. Beilage z. 60. Jahres-
ber. d. öffentl. Kunstsammlung in Basel, 1908. 4».

Marxer, Otto. Zur spätmittelalterlichen Choralgeschichte St. Gallens. Der Cod. 546 der
St. Galler Stiftsbibliothek. Mit Melodien u. phot. Tafeln. Diss. Freiburg. VIII u. 248 S.
St. Gallen, Buchdr. Ostschweiz, 1908.
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Martin, Camille. L'art, roman en France, l'architecture et la décoration, livr. 3. Paris.
(Pl. XIII. Genève, ancienne cathédrale do Saint-Pierre. Pl. XXXI. Neuchâtel, ancienne
église collégiale.)

—: Saint-Pierre, Ancienne cathédrale de Genève. 1 fascicule. Publication de l'association

pour la restauration de Saint-Pierre. Genève. Société des arts graphiques. Fol.

Meier, Burkh. Ueber den Baseler Altar des Ivonrad Witz. (Monatshefte f. Kunstwissenschaft,

II. Jahrg., Heft I.)
Messikommer, H. Die Schweizer Glasscheiben auf der Auktion Angst. (NZZtg. 12. u.

21. Febr.)
—: Die alten Möbel der Sammlung Dr. Nägeli in Rapperswil. (NZZtg., Nr. 57, 3. M.-Bl.)
v. Meyenburg, E. Die Kunstsammlung des Job. Konrad Dienast (1741—1824). Öff. Kunst-

sammlg. in Basel, JB. 61, S. 21—41.
Montenach, Georges de. Pour le visage aimé de la Patrie. Lausanne, Th. Sack-Reymond,

in-12. (R. : Bibl. univ. t. LIII, p. 651).
Montres de tir, Les, au point de vue hist., décoratif, etc. Genève, Adminstration du Journal

suisse d'horlogerie. 1908. 52 S. Fr. 1.50.
Naef, A. Schloss Chillou. (Der Väter Erbe. Beiträge zur Burgenkunde u. Denkmalpflege.

Verlag v. Fr. Ebhardt & Co. Berlin W. 50.)
Obser, Karl. Die Miniaturmaler Joh. Heinrich und Carl Hurtor. (Mannheimer Geschichtsblätter,

Jahrg. X, Sp. 149—151.)
Ostini, F. v. Bücklin. 5. Aufl. Künstler-Monographien, 70). Bielefeld u. Leipzig,

Velhagen u. Klasing. IV, 123 S. M. 4.—.
Perrin, Cli.-L. Notre Drapeau — Le plateau de Champel. (Tribune de Genève, 16 juillet,
' 3 aôut.)
Pieth, F. Die Töpferei in St. Anthönien. (Der Freie Rätier, 1909, Nr. 275.)
Probst, Eugen. I castelli di Bellinzona-Montebello. Pubblicazione commemorativa della

XL III assamblea generale della società svizzera ingegneri ed architetti nel cant. Ticino.
Locarno. Fol.

Reber, B. Les sculptures préhistoriques à Salvan. Journal illustré des stations du Valais.
Genève, 21 juillet — 4 aôut.

Ringholz, Odilo. Die Kulturarbeit des Stiftes Einsiedeln. Eine kulturhistorische Arbeit.
S.-A. aus der deutschen Alpenzeitung, IX. Jahrg. München. 4°. Illustriert.

Robert, Philippe. Feuilles d'automne. Préface de Philippe Godet. Luxusband in Grossfolio,
illustr. mit 18 farbigen Kunstblättern). Ried-Bienne, Suisse, Ed. Ph. Robert.

Rodt, Ed. v. Bernische Burgen, ein Beitrag zu ihrer Geschichte. Mit 76 Illustr. u. 1 Karte.
Bern, A. Francke.

Schreiber, W. L. Basels Bedeutung für die Geschichte der Blockbücher. Mit 5 Taf. X u.
51 S. Strassburg, Heitz. M. 3.—. (Studien zur deutschen Kunstgeschichte, Heft 106.)

Schweizer-Trachten-Bilder, hg. von Wehrli A.-G., Kilchberg - Zürich. Beschreibender Text
von Julie Heierli, mit einem Vorwort von Dr. Tl. Lehmann, Dir. d. Schweiz.
Landesmuseums. 12°.

Simona, Giorgio. Note di arte antica. Giornico. Ritratto dello Stanga ed inscrizione nella
(Jhiesa di S. Pellegrino. Casa dello Stanga, alt.ro ritratto e una stemma. Memorie scom-

parse ai Sassi grossi. Un blocco ai Sassi Grossi con inscrizione. Sunto della battaglia.
Il padre Angelico nei Lepont.i. Altre notizie e considerazioni. Riassunto e conclusione. II
Castellazzo. Popolo e Libertä, Lugano, 12 marzo, 1, 21, 22 aprile.

— Note d'arte antica. Torricella. Grande dipinto murale nella chiesa parrocchiale. Taverne. —
Antica casa con dipinto ed affresclii. — Ruderi di tre castelli. — I pittori Orelli di
Locarno. Popolo e Libertä. Lugano, 3 giugno, 19 luglio e 3 agosto.

— Note d'arte antica. Carona, chiesa parrocchiale. dipinti e bassi rilievi, lavori di plastica
nelle case. II santuario della Madonna d'Ongero; il pittore Cav. Gius. Petrini. Montagnola.
Oratorio di S. Nazaro; alcuni affresclii a Pambio e Pazzallo. Peccia. Un dipinto che se

ne va. Popolo e Libertä, No. 205, 217 e 256. Lugano, 11 e 25 sept, e 12 nov. —
— Note d'arte antica. Collegiata di S. Vit.tore in Muralto. — Tombe e frammenti romanici

scoperti. — Memorie graflclie. Ristauri. — Castello medioevale di Locarno. — U piano.
Antica maniera italiana di fortilicare. Ingegneri militari. Iscrizione sulla parte A. Il
fronte più estero. Bozzetto geografico. Balistica dell'epoca. La spianata. Porto vicino la
darsena. Lo streccioue. Una locauda. U Ravclino, Gallerie sotteranee. U torrione della
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Rocca. Il monumento di S. Vittore. Altro sottcraiieo. Popolo e Libcrtà, Lugano, 1909,
No. 276 e 285. 1910, No. 29 e 51.

Simona, col0. Giorgio. Castello medioevale di Locanno. La casa di Ferro presso Locarno.
Pubblicazione coiuiriemorativa della XLIII assamblea generale dclla societii svizzera in-
gegneri ed architetti nel cant. Ticino. Locarno, fol.

Stange, Erich. Die Miniaturen der Manessischen Liederliandschrift und ihr Kunstkreis. (Diss.)
Greifswald.

Steiner, Emanuel. Unsere ältesten Bucheinbände. (Schweiz. Buchbinder-Zeitung, Nr. 20 ff.)
Stückelberg, E. A. Gerinanische Frühkunst. (Disent.is, Münster in Graubünden, Moutier-

Grandval, Prugiasco etc.) Monatshefte für Kunstwissenschaft, II. Jahrg., Heft 3. Leipzig,
März 1909.

—: Villa Favorita (zu Castagnola). NZZtg. 25. Mai.
Stückelberg, E. A. Das Münster zu Basel. Ein Führer für Einheimische u. Fremde. Mit

Abb. II u. 90 S. Basel, Buchdr. Wittlaer, 1908. Fr. 1.

Tatarinoff, E. Die neue römische Inschrift vom Storchenplatz. S.-A. aus dem «Solothurner
Tagblatt> vom 6. Nov.

Tessin: Opere d'Architettura nel cautone Ticino. Pubblicazione commemorativa della
XLIII assamblea generale della societä svizzera ingegneri ed architetti nel cantone Ticino.

4 —5 e 6 settembre 1909, f°v Locarno.
Vetter, F. Die Herstellung u. Erhaltung des Klosters St. Georgen in Stein a. Rh. (Der

Väter Erbe. Beiträge zur Burgenkunde u. Denkmalpflege. Verlag von Franz Eb-
hardt & Co., Berlin.)

Vogt, William. Autour d'un grand peintre de mon temps [Hodler], Genève, Atar, Brosch.

in-12, 63 pages. (R.: Bibl. univ. p. 205).
Waldmann, E. Zwei unbekannte Bilder von Anton Graff in Bremen. Der Cicerone,

1. Jahrg., Heft 21. Leipzig, Nov.
Wallerstein, Victor. Die Raumbehandlung in der oberdeutschen u. niederländ.

Tafelmalerei der ersten Hälfte des 15. Jahrh. Mit 20 Lichtdrucktafeln. Studien z. deutschen
Kunstgeschichte; Heft 118. Strassburg.

Weese, Arthur. Die Bildnisse Albrecht von Hallers. Veröffentlicht aus Anlass der
Enthüllung des Denkmals, das A. v. H. am 200. Gedächtnistage seiner Geburt in Bern
gesetzt wurde. Bearb. unter Mitwirkung von J. Bernoulli, W. F. v. Miilinen u. H. Türler.
Mit Lichtdrucken. 4°. 284 S. Bern, Francke. Fr. 40.—.

Wingenroth, M. u. Gröber, C. Die Grabkapelle Ottos III. v. Hachberg, Bischofs v.
Konstanz u. die. Malerei während des Konstanzer Konzils. Mit Illustrât, u. 3 Tafeln.
4°. Freiburg-Baden, Bielefeld.

Wolf, G. J. Karl Stauft'er-Bern. (—Bild. Künste, hg. v. Roh. Bischoff, Bd. 1). Mit
Abb. 4°. 68 S. München, liischoff u. Höfle. M. 6.—.

Wolters, Paul. Ein Apotropaion aus Baden im Aargau. S.-A. aus «Bonner Jahrbücher»,
Heft 118. Mit 2 Tafeln. Bonn, Carl Georg.

Zemp, Joseph. Bibliographie und Referat zur Geschichte der Architektur in der Schweiz,
1906—1908. (Zeitschr. f. Gesch. der Architektur, 2. Jahrg., Heft 2/3.)

Zetter-Collin, F. A. Die St. Lukas-Bruderschaft von Solothurn (1559—1909). Geschichtliche

Rückblicke von F. A. Z.-C., d. z. Bruderschaftsmeister. Den Lukasbrüdern gewidmet,
Solothurn, Buch- und Kunstdruckerei Union.

Zetter-Collin. Eine Erstlingsarbeit Martin Distelis. (NZZtg. Nr. 47, 3. M.)

Y III. Münz- und Wappenkunde.
Chambrier, Mme. Alex. de. Évaluation de la livre tournois et des principales monnaies eu

usage dans les pays du refuge, 1685—1715. (BSHPF. 58rae année, p. 72—79.)
Corti, Giampiero. Famiglie Patrizie del cantone Ticino. 47 S. Collegio Araldico, Roma,

1907 e 1908. (R. : Stiickelberg in NZZtg.)
Demole, Eugène. P.-Fr.-Ch. Stroehlin. Biographie et bibliographie numismatique. 23 p.

Chalôns-sur-Saône, 1909. (Extrait de la Gazette numismatique française, t. XII.)
— : Le trésor de la forêt de Finges. (Journal de Genève, 8 et 9 février.)
— : Les médailles et les monnaies de la collection Stroehlin. (ib., 2 mars.)
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Dubois, Fréd.-Th., Calendrier Héraldique Vaudois Anno 1909, Payot & Cie., édit., Lausanne.
Fr. 1.50.

Dunant, Emile. Catalogue raisonné et illustré des séries gallo-romaines du Musée épi-
graphique cantonal de Genève, publié après sa mort par son père, M. le Dr. et, prof.
Pierre L. Dunant. Genève, Kündig. 4°. (IL : Bibl. univ. 55, p. 665).

Foras, E. A. de. Armoriai et Nobiliaire de Savoie. 4" vol. 28° et 29" livr. à II p. et
p. 425—456. fol. Grenoble, Allier frères. Par livr. Fr. 10.—.

Forrer, L. Charles Jean Richard, Sculptor and medallist of Geneva. Spink and sons,
Monthly numismatic Circular. London, December.
— : Biographical notices of medallists. Spink and sons Numismatic circular. November
London. Darin die 3 Schweizer David u. Georg Reich von St. Gallen u. Maur. Rey-
mond de Brontelles von Genf.

Frick, H. Festgabe zur Feier des 50jähr. Bestehens der Gesellschaft für Zürcher. Heraldiker
n. Historiker. Zürich, Schulthess u. Co. 1908. 61 S.

Paillard, Georges. La Suisse et l'Union monétaire latine. 1 vol. in-16. Lausanne,
Payol ; Paris, Alcan (R. : Bibl. univ. 56, p. 661).

Schüttle, Gustav. Das Münz- und Geldwesen der Bodenseegegenden, des Allgäus und des
übrigen Oberschwabens im 13. Jahrhundert. Separatabdr. aus der Numismatischen
Zeitschr., NF. II. Bd., 30 S. Wien, Hof- und Staatsdruckerei.

Im Nachlasse des Herrn Dr. Pliiss selig fand sich noch eine umfangreiche Sammlung

von Literaturangaben für das Jahr 1909, die nur in den Abteilungen
«Zeitschriften» und «Kunst» bedeutend ergänzt werden musste. Herrn Stadtbibliothekar Dr.
Barth in Zürich verdanken wir die liebenswürdige Überlassung von Korrekturbogen zu
seiner Lit.-Übersicht der Schweiz von 1517 an in den Jahresb. d. Gesch.-Wiss. II,200 ft'., die uns zahlreiche, äusserst erwünschte Beiträge lieferten. Weitere Beiträge
verdanke icli den Herren Prof. H. Türler, Prof. G. Meyer v. Knonau, Dr. R. Hoppeler,
Prof. G. Tobler u. Prof. W. F. v. Mülinen. Da die Redaktion des Anzeigers infolge des
Iodes des Herrn Dr. Pliiss erst gegen Ende des letzten Jahres übernommen wurde, war
es nicht möglich, obige Literaturübersicht früher erscheinen zu lassen.

Dr. Friedr. Hegi.

Bitte.
Besitzer von Korrespondenzen oder sonstigem schriftlichen Nachlass des helvetischenI inanzministers, zürcherischen Staatsrates und eidgen. Generalquartiermeisters Hans Kvn-

Vu<l Finster werden gebeten, den Unterzeichneten gefl. davon in Kenntnis zu setzen.
J la ns Frick, cand. pliil., Bodmerstr. 14, Zürich II.

lledaktion: Robert llo/i/wler und Friedrich llegi in Zürich.
Bruck und Expedition K. J. Wyss in Bern.
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Verlage von K. J. Wyss in Bern.
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Polnisches Jahrbuch der schweizer. Eidoenossenschaii.

Begründet von Prof. Dr. C. Hilty. Forlgesetzt von Prof. Dr. W. Burckhar«lt.
XXIV. Band. Jahrgang 1910. Preis broschiert Fr. 10.—, gebunden Fr. 13.—.

Inhalt: 1. Pax Perpetua. Von f Prof. C. Hilty. 2. Verfassungs- und Gesetzesrecht.

Vom Herausgeber. 3. Die Trennung von Kirche und Staat in den Kantonen. Von Reg.-

Rat Dr. C. Burckhardt in Basel. 4. Die eidgenössische Post. Von Oberpostdirektor Anton
Stäger. 3. Benthams Werke und dessen Publikationen. Von Dr. jur. Siegwart in London.
6. Eidgenössische Fragen: Wahlrecht und Proportionalrecht. Vom Herausgeher. 7.

Verzeichnis aller Schriften und Aufsätze, die Prof. Hilty verfasst hat. Von Heinrich Auer.
8. Jahresbericht. Von Dr. A. Welti.

-= Neues Berner Taschenbuch
auf «las Jalir 1911.

In Verbindung mit Freunden vaterländischer Geschichte, herausgegeben von Prof.

Dr. Heinrich Tiirler. Staatsarchivar. Mit zahlreichen Illustrationen. Preis Fr. 5.—.

Enthält Beiträge von Dr. Stickelberger, Prof. Dr. Tohler, Dr. Ischer, Prof. Dr. Haag,
Pfr. Friedli und Erinnerungen von Karl Stettier.

Neujahrshlati der literarischen Gesellschaii Bern
- auf «las Neujahr 11111. -

Jakob Samuel Wyttenbach und seine Freunde.
Beiträge zur Kulturgeschichte des alten Bern. Von Dr. Heinrich Hühl. Preis

Fr. 4.—.

CARL HILTY ==-
Blätter zur Geschichte seines Lebens und Wirkens. Gesammelt und

zum Kranz gewunden von Heinrich Auer. Mit dem Portrait Billys in Heliogravüre
Preis broschiert Fr. 4.—, feinst gebunden Fr. 5.—.

Professor Rudolf Eucken in Jena schreibt dem Autor über sein Werk:
„Ich habe das Buch mit warmer Sympathie und in tiefer Bewegung gelesen; es bringt

den edeln und charaktervollen Mann dem Leser seelisch nahe und lässt vollauf ermessen,

was wir an ihm hatten und haben Dankbar und verehrungsvoli werde icli stets des

Mannes gedenken, der den Sinn für das Ewige hei so vielen wieder erweckt hat, und der

einer anders gerichteten Zeit gegenüber so mutig die Wege des Gewissens ging. So brauche

ich nicht auszuführen, wie es mir eine zugleich wehmütige und wohltuende Freude war, die

einzelnen Phasen von Hiltys Leben von Ihnen näher und in einer so anschaulichen Weise

geschildert zu sehen; ich bin überzeugt, dass Ihr Buch vielen herzlich willkommen sein wird."
0, September 1910.
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ANZEIGER
für

Schweizerische Geschichte.
Herausgegeben

von der

allgemeinen geschichtforschenden Gesellschaft der Schweiz.

Zweinndrierzigster Jahrgang.
x\» 3. (Neue Folge.) 1911.

Elfter Band.

Abonnementspreis : Jährlich Fr. 2.50 für circa 5—6 Bogen Text in 4—5 Nummern.
Man abonniert hei den Postbureaux, sowie direkt hei tier Expedition, Buclid ruckerei K.J. Wijss in Bern

Inhalt: 25. Urkunden zur mittelalterlichen Transportorganisation in der I.evcntina von K. Meyer. — 2G. Nachtrag zur Chronik
des Raronkrieges von A. Hlichi. — Rezensionen und Anzeigen. — Nachrichten.

25. Urkunden zur mittelalterlichen Transportorganisation
in der Leventina.

Die nachstehenden Dokumente, aufgefunden hei einer systematischen
Durchforschung der obertessinischen Archive, folgen hier als kleine Ergänzung der
Publikationen von II. v. Liebenau und A. Schulte. Sie beleuchten die bisher nur ungenügend
bekannte Organisation des Warentransportes durch Livinen und eröffnen zugleich einen
Blick in die lessinische GemeindeVerfassung. Allgemeines Interesse verdient aus

mehrfachen Gründen der Briefwechsel aus den Jahren 1353 und 1354, wo Lokalstreiligkeiten

wegen des Saumtransportes bei Faido sich bis in entfernte Gaue Deutschlands

empfindlich fühlbar machen. Das Bekenntnis deutscher und lothringischer Kaufleule —
dicti ultrainontani non habent aliud itter — ist der stärkste Beweis für die sieghafte
i'herlegenheil der Gotthard roule.1)

Karl Meyer.

1. Urteil von Podestà und Talrat von Livinen in einem Streit zwischen
den Sauiiigenosseu von Quinto und Faido. den Unterhnlt «1er Gotthardstrasse

betreffend.
1311 Oktober 18., Giornico.

Original: Pergament im Archivio del Patriziato locale di Quinto (Sakristei
der Pfarrkirche).2) Ebendort Kopie, inseriert in Urk. 1311 Dez. 20 (s. unten).

') Weitere Urkunden zur Geschichte des Gotthardpasses bringt meine Arbeit «Le-
Ventina und Blenio von Barbarossa bis Heinrich VII.» Luzern (Haag) 1911,
Urkundenbeil. 20 S. 40* ff., 23/24 S. 45*ff., 30 S. 58*—99* passim (unter der Presse), dabei die
älteste urkundliche Erwähnung des internationalen Gotthardtransits (und der Gotthard-
r°ute überhaupt).

2) Bei meinen Archivstudien in Quinto erfreute ich mich des liebenswürdigen Ent-
|egenkoramens des Herrn Sindaco G. Gobbi, sowie der aufopfernden Mithilfe von Herrn
^egretario comunale P. Giannini.



In nomine domini. Anno annatiuitale eiusdem millesimo tricentessimo
vndezimo, die Lune, decimo octauo die menssis Octubris, indictione
décima. [| In loco de Zornico in Iure plalee de Zornico ser \ go ni s filli condam

ser Marchi de Sobrio, in publico el generalli consillio conuocalo el con||gregalo

ex preceplo domini M a rchixi Gu xie de Iii ri zona, vicarii dominorum ordinariorum

sancle ecclesie Mediollanensis ac poleslatis communis Leuentine.1) In quo||quidem

vero consillio aderant seu adfuerunl omnes consilliari communis vallis Leuentine2)
uel maior pars eorum: imprimis suprascriplus dominus Marchixius vicarius el cum

eo ser Ygo fillius condain ser Marchi de Sobrio, et ser Romerius Grillius de

Zornico fillius condam ser Balzari Grillii de Scona, et ser Bergamus de Zornico
fillius condam ser Jacobi Bergamaschi de Pergamo, el ser Johannes fillius condain

ser Jacobi Arnaldi de Zornico, el Ygo Zimba de Zornico fillius condam Johannishof

de Cauagnago, et Guilielmius Codemallius fillius condam Johannis Conradi
de Zornico, et ser Marchus, iudex, fillius condam ser Jacobi iudicis de Sobrio, et

Jacobus fillius condam ser Johannis Albrizi de Gazonia, el ser Martinus, notaries,

fillius condam ser Ardizonis de Prato, et Brezallus de Oriollo fillius condam

Romezii Brezi de Locarno, omnes consilliarii communis Leuentine ibi convocati

el congregati, lit supra dictum est, dixerunt ac sentenliauerunl concordiler uno annimo,

nullus eorum discordante nec conlradicenle super questionem ac discordia strate de

monte, vbi dicilur ad slralam de Bolla, que vertitur inter vizinos vicinancie de Faedo
habentes somas et ballas ex vna parte et vicinos de Qu in to similliter habentes somas

et ballas ex allia parle: quod, si homines vizinantie de Qu into non habentes somas

nec ballas in vicinantia predicta de Quin to vellint jurare sub ipso domino vicario per

suum sacramenlum per credenliam, quod illii vizini de Quin to habentes somas et ballas

non debeant facere nec aplare dictam stratam et dicti vizini de Quinto habentes somas

et ballas vellint jurare sub diclo domino vicario per veritalem, quod non debeant aptare

nec facere ipsam slralam,a) quod tunc predicti vizini de Faedo teneanlur et debeant

facere et aplare totam dictam stratam. et si illi vizini de Quinto habentes somas et

ballas spernerint vsque ad 1res faciendi dictum sacramenlum, quod tunc dicti vizini de

Quinto habentes somas et ballas leneantur et debeant aptare et facere dictam slralam

per inedietatem partem et dicti vizini de Faedo habentes somas et ballas teneanlur

et debeant aptare et facere alliam medielatem. Quia sic predicti dominus vicarius et

consilliarii dixerunt et hordinauerunt ac sentenliauerunl ibi in predict«» consillio con-

vocato et congregato more solito, unde plures carte uno tenore rogale et scripte sunl

fieri. Actum in loco de Zornico.
Interffuerunt ibi testes rogali ser Jacobus fillius condam ser Yberti de Sobrio

et ser Marchellus fillius condam ser Johannis ser (Johannis)1*) ser Marchi de

») Über der Zeile b Durchgestrichen.

') Die sonst ungebräuchliche Hervorhebung «1er Laudeshoheit des Domkapitels erklärt
sich aus politischen Gründen.

') Das Generalkonsil von Livinen tritt, schon im Anfang des XIII. Jahrhunderts

< more solito » zusammen.
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Sobrio et Jacobus Magozinus fillius condam Lafranchi Magoze de Zornico,
omnes rogati testes.

(S. T.) Ego Alcherinus, notarius de Zornico, banc carlam sententie tradidi el
scripsi et ibi inlerfui, cum suprascripta clausulla vbi dicitur stralam.

An derselben Urkunde angenäht ein Originalpergainenl von 1311 Dezember 20.,
Montag, Ind. 10: Dominus Marchixius de Cuxa de Bilizona, vicarius dominorum
ordinariorum sancle Mediolanensis ecclesie ac polestas comunis Leuentine,
personaliter recepit dicta sacramenla vniversaliter ab omnibus hominibus lotius vizinantie
de Quinto nemo minus; quapropter diclus dominus vicarius, secundum quod in carta
sententie (s. oben) continetur, ipse absoluit et per absolutos habet homines vicinantie
de Quinto, quod nullo tempore teneantur nec debent facere diclain slralam Bulle
montis, sed semper debeal diclam stratam Bulle monlis lieri per homines vizinantie de
Eaedo. — Geschehen zu Airolo (Oriollo). Notar: Marlin von Pralo.

2. Bernabö Visconti, Podestà (1er Talgemeinde Livinen1), erledigt einen Streit
zwischen den Saumgeuossen von Prato und jenen von Faido über das Sauiu-

monopol.
1354 Februar 15., Mailand.

Inseriert: Eine diesbezügliche Weisung von Giovanni Visconti, Erz-
bischof und Herr v. Mailand etc., an seinen Neffen Bernabo.2)

1353 Dezember 4., Mailand.
In diesem Schreiben Giovannis inseriert sind folgende drei Briefe:
1. Kaufleute aus Deutschland und Lothringen an Giovanni Visconti

(undatiert, zweifellos Sommer oder Herbst 1353).
2. Giovanni Visconti an seinen Vikar llaimondino d'Arcidiaconi und

einen seiner Räte. 1353 October 30., Cassano.8)
3. Die Kaufmannschaft von Como an die beiden letzteren (undatiert).
Kopie: Perg. im Arcli. patriziale di Osco (Degagna östlich oberhalb Faido).4)
Nos Bernabos Vice comes et cetera, vallis Leuentine potestas, conscideranles

et diligenter alendenles lilleras reuerendissimi palruy nostri archiepiscopi Mediola-

") ITeber den Rechtsgrund, kraft dessen Bernabö und andere Visconti in den
Tre Valli regierten, vgl. a. a. Ü. (Ausblick).

') Fehlt im Repertorio Diplomatico Visconteo. Andere in der letzten
Nummer (Bücherschau) erwähnte Weglassungen erklären sich aus der Anlage des

Regestenwerkes, das — im Gegensatz zu den Regesta Imperii, Regesta Habsburgiaca u. a. —
offenbar bloss die in der Kauzlei der regierenden Visconti ausgestellten
Urkunden verzeichnen will. Es fehlen daher einmal alle Stücke, welche an die
herrschenden Visconti gerichtet sind oder die letztern als Drittpersonen erwähnen, ferner sämtliche

Akten über die nicht regierenden Familienglieder. Es ist angelegentlich zu wünschen,
'lass die Societä Storica Lombarda später diesbezügliche Ergänzungsbände nachfolgen lasse.

3) Cassano, Kastell des Erzbisehofs, nö. Mailand an der Adda. Ebendort sind
auch ausgestellt RDV 014—616 und 618 (1353 Nov. 1.—5.).

4) Der Amministrazione patriziale di Osco bin ich für die zuvorkommend gewährte
Ueiiutznng ihres Archivs sehr verpflichtet.



nensis ac Mediolani, Cumarum el cetera domini generalis, tenoris et continenzie

subsequenlis :

Nos || Johanes, Dey gratia archiepiscopus et generalis dominus Mediolani,
Cumarum et cetera, recepla petitione seu suplicatione pro parle mercalorum de Alamanea
et Lotoringia, cuius pelilionis exemplum tale est:

R. P. et magnificencie ueslre significatur pro parte uestrorum || mercalorum de

Alamanea et Lotoringia, tidelissimorum uestrorum, quod iam prelerilis annis quin-
quaginla el plus fuerunt et sunt in valle uestra Leventine delerminata longeria ilineris
et conduclionis mercadanciarum, que ducle fuerunt et ducunlur a parlibus || vllramontanis
citra montes el a parlibus cilraiuontanis ultra montes. Inier que comunitas loci de

Pay do habet suum longerium el comunitas loci de Prato habet suum longerium in
valle predicla, quibus usi fuerunt ipsi mercatores temporibus retroactis conducendo de

Faydoa) per suum longerium et dicti de Prato per alteram suum et non econverso.

cum sit stalulum in valle predicta imponens pennam cuilibet ducenti mercadanzias per
longerium alienum, el sic servalo per lempora supradicla ducle sint citra monies mer-
cadantie ultramontane in maximis quant(ilalibus) faciliter et lute. Nuper vero inlele-

gerunt, quod dicti de Prato petierunl iudilialiler eos ducere posse mercancias per
dictum longerium predictorum de Faydo, el quod de hoc fuerunt quesliones et late

sentence inter eas paries, una videlicet pro illis de Faydo et alia pro illis de Prato, et

quod etiam dominus Raymondinus vicarius vester vocalis ad eum aliquibus ex mercato-

ribus Mediolani habuit super hoc coloquium cum eisdem, el quod ipsi respondisse di-

cunlur, quod eis videtur, quod tarn dicti de Prato quam illi de Faydo ducere possinl
mercancias per dictum longerium dictorum de Faydo cum certis condilionibus et leno-
ribus per eos declaralis. Quod quidem esset contra obseruala tempore suprascriplo et

contra statuta dicte veslro vallis per vos approbata et in maximum damnum et preiudi-
cium dictorum veslrorum mercalorum ultramontanorum. Qui limenles esse impedilos
el eorum mercancias non esse securas, non auderenl nec audent per inde Iransire, prout
solili sunt temporibus retroactis ; ymo credunt aut cessare transmiltere aut aliud iter
arripere occasione predictorum, quod etiam cederet maximo dampno uestrarum (terra-

rum)1') ciuitatum et lerrarum, ad quas ducunlur ipse mercancie. Nec de dicta nouitate

tangeret lanlum damnum mercatores Mediolani, quantum tangeret diclos ultramonlanos, ex

quo de ipsa modicum curaverunl, cum ipsi citramonlani ulantur (dictorum)") diclo itinere
modicum et raro et dicti ullramontani non habenl aliud itter. Quare supplicant humiliter
et deuote, ut, cum tempore uestrorum maiorum fuerit pacifice uliliier et secure, ul pre-

mitlitur, obserualum, dignemini edicere el mandare, quod prediclum longerium predictorum

de Faydo non impediatur (per dictos)") in aliquo per diclos de Prato, et quod

in conductione diclarum mercanziaruni servelur in valle predicta, prout est aclenus

obseruatum, non obstantibus aliquibus sententiis nec aliis inter dictas parles latis et

factis nec aliquibus aliis inde subsequutis, facientes de premissis ipsis ueslris mercato-

ribus ultramonlanis graciam specialem.
Quam suplicalionem comisimus (dictis)") dominis Baymondino de Archidiaco-

nis vicario et Boninconlro de Sanclo Miniate consciliero noslris per nostras lit-
teras eisdem destinatas, quarum lillerarum tenor sequitur in ac forma :

*) Im Original stand wolil dicti de Faydo.
') Durclicpstriclien.
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Johanes, Dey gratia archiepiscopus el generalis dominus Mediolani el celera,
recepla (suplicalione)") pelilione pro parle mercalorum de Alamanea el Loloringia,
Cuius petilionis exemplum (tibi)a mittimus vobis presentibus inlroclusum, mandamus

vobis, qualenus de contenlis in ea uos plenius informelis, el informatione recepla habita

super eis cum mercaloribus Mediolan. el alionde commorantibus Mediolani proui-
dealis el facialis, prout et sicut pro rneliori vobis videbilur expedire. Datum [Cas]siani
die vltimo Oclubris. Et a tergo earum scriptum est hoc modo: Sapientibus viris do-
minis Raymondino de Archidiaconis, legum doctori, vicario, et Bonincontro de
San do Miniate eonscilierio nostris.

Et qui ad executionem predicta rum lilterarum eisdem per nos deslinalarum
habuerunt super prediclis in dictis lilteris el supplicatione contenlis informationem et
colationem cum mullis ex melioribus Mediolani et aliunde Mediolani commorantibus

et quorum aseritione, conscilio et deliberalione perceperunt, ut nobis relulerunt,
quod est pro meliori et vliliori omnium mercatorum transeuntium per dictam valient
Leu en tine et omnium ipsius vallis, quod dictum longerium predictorum comunis et
hominum dicti loci de Fay do inimpedialur in aliquo per cornune et homines dicti
loci de Prato dicte vallis Leuenline nec per aliquem ipsorum, el quod in conductione
mercanziarum seruetur in valle predicta, prout actenus extitil obserualum, quam si aliter
lieret ulio modo. Et qui etiam habuerunt el receperunt literas directas ex parte
consilium mercatorum ciuitatis >') Cumarum el districlus et sigilalas [sigillo] vniuersitatis
mercatorum dicte ciuitatis Cumarum et districlus lenoris huiusmodi:

Karissimi domini. Ad aures nostras peruenit, quod homines loci de Pralo, vallis

Leuenline, nitunlur molestare homines loci de Faydo dicte vallis occaxione lon-

gerii ballarum. Quare consciderantes comune comodum sapienliam uestram precamur
alenle, qualenus cum reuerendissimo paire el excelso domino noslro Mediolani
prouidere uelilis, quod eddicere et mandare dignelur in parlibus illis, quode) suas lilleras,
quod ipsum longerium dicti loci de Faydo et alia longeria dicle vallis nullalenus
varienlur, sed seruentur more solito el quod etiam diclos homines dicti loci de Faydo
non permiltat aliqualiter ntoleslari in diclo lomgerio cum sit pro meliori et vtiliori
omnium mercatorum inde transeuntium. Ex parle uestrorum consulum et vniuersitatis
mercalorum Cumarum et districlus. Datum Cumis die VI Nouembris. A tergo
aulem earum lilerarum scriptum est: Sapientibus viri dominis Raymondino de

Archidiaconis, legum doctori, vicario, el Bonincontro de Sanclo Miniate, eonscilierio

magnifici domini noslri in Medio la no.

Qui dominus Raymondinus et Boninconlrus volenles exequi nostra mandata

concorditer dixerunt et declarauerunl el prouiderunl, quod per dictum longerium
predictorum de Faydo non impediatur in aliquo per dictos de Pralo nec aliquem ipsorum,
et quod in conductione mercalorum d) seruetur in valle predicta, prout actenus extitil
obserualum, non obstantibus aliquibus sententiis nec alii inter dictos comune et

a) Durchstrichen.
b) Über der Zeile.

°) Im Original wohl «per».
d) Im Original wohl eher «mercanziarum».
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homines dicti loci de Faydo ex vna parle et prediclos coniune el homines dicti loci

de Pralo pro alia latis et factis nec aliquibus aliis sentenliis et cetera.

Predicla omnia el singula dicta, gesta el facta per dictos dominos Hay m on din um

et Bonicontrum ralificamus, approbamus et confirmamus et ipsa omnia et singula

volumus et precipimus inuiolabiliter obseruari per quoscumque noslros potestates,

ofitiales el reclores in dicta valle commoranles et per omnia vniuersa et singula

comunia dicte vallis et homines habitantes in ipsa, non obslantibus aliquibus pronontia-
tionibus sine sentenciis in contrariuin latis seu factis uel pronontiatis. Quibus omnibus

et singulis quantum ad predicta et quodlibet ipsorum specialiter derogamus, mandantes

vniuersis poteslatibus, vicariis, officialibus et rectoribus vallis predicte, comunibus,

vniuersilatibus et singularibus personis predicte vallis, quatenus predicta omnia et

singula obseruenl et inuiolabiliter faciant obseruari penna nostro arbitrio auferenda. In

cuius rei testimonium etc. Datum Mediolani MCCCLIIj a) die quarto Decembris,
septima indictione.

Mandamus tenore presentium vniuersis vicariis et offitialibus nec non comunibus

et vniuersitalibus el singlaribus personis dicte vallis, quatenus predicta omnia et

singula, que, ut premiltitur, diclus reuerendissimus palruus nosier mandauil, obseruent et

faciant inuiolabiliter obseruari sub penna nostro arbitrio aufferenda. In quorum
testimonium présentes fieri iussimus el noslri sigilli munimine roborari. Datum Mediolani

milesimo trecentesimo quinquagesimo quarto, die quinlodecimo
Februarii, septima indictione.

(S. T.) Ego Zanolus filius ser Andrioli de Nig.0 de Fiessio, habilalor Faydi,
publicus imperiali auctoritale notarius banc litteram exemplaui et me subscripsi.

3. Die Nachbarschaft Biasca entschädigt den Lnzerner Hans Splengeler
für ein auf ihrem Gebiet abhanden gekommenes Fardel.

1376 Juni 20., Biasca.

Original: Pergament im Arcliivio del Patriziato di Biasca.1) Carta incisa (drei
rechtwinklige Einschnitte).

In nomine domini amen. Anno naliui talis eiusdem milleximo trencentexi-
mo septuageximo sesto, indictione quartadecima, die jj Veneris vigexi-
mo menssis Junii. Zufredolus f. q. ser Guilielmi de Medascho de Cumis,
habitalor Abiaschae et consul vizinan/.ie Habiasche, || et Johannes f. q.,

procuratores diele vi/.inancie Habiasche, pro eis et suis vicinis promixeruul et conue-

rerunt||solepniter per slipulationem obligando se, eos et omnia sua bona presentia

et fulura Johanni Splengeler de Luzeria, ita quod hinc ad medium menssem Octu-

bris prox. fut. dabunt, soluenl ac redent eidem Johanni uel eius heredibus aut suo

certo nuncio uel cui iuseril, in terra de Habiascha uel in quacumque allia parte, vbi

eum uel eos voluerit uel melius conuenire potuerunt, florenos sexaginta bonos boni auri

valentes Ihr. très et sol. quatuor pro quolibet lloreno, quos florenos sexagila vere

sortis confessi et contenti fuerunl predicti Zufredolus et Johannes nomine dicte vici-

a) Folgt durchgestrichen « MCCCLXXXIII >.

') Auf dem Patriziatsarchiv Biasca unterstutzte mich aufs freundlichste Herr G. Rossi,
Segretario patriziale.



nancie de Habiascha se eidem Joli an ni dare debere oceaxione vnius vardeli derobati
diclo Jolianni in Habiascha el pro dampno dicli vardeli prout fuerunt concordes.

(Folgen die bei Wechseln üblichen Formeln.)
Actum in loco Abiasche sub portico predicti Zufredoli, presenlibus Georgio

filio ser Francii Orely, liospilis de Cumis, Guilielino f. q. Zanini de Morlaria
episcopalus Papie, famulo mei notarii infrascripti, Maffiolo f. q. de Metascho
de Cumis nepoli dicli Zufredoli, lestibus notis ad hec vocatis et rogatis.

(S. T.) Ego Palmirolus f. q. domini Thome de Barbarussiis de Bononia1),
imperiali auclorilale notarius, hiis omnibus interfui eaque rogatus scribere predicta
publice scripsi et subscripsi et Signum meum consuetum apoxii.

4. Statuten (1er Degagna Chiggiogna.
1398 Mai 25., Chiggiogna.

Original: Pergament im Archivio parrocchiale di Chiggiogna*) (Sakristei der
Pfarrkirche!.

Hec sunt conuentiones, ordinamenla et statuta facta et ordinata per infrascriptos
consules, vicinos et deganienses infrascriple deganie de piano vicinanlie de Gazonia,
quorum secunlur in hec forme. ||

In nomine domini, amen. Anno annatiuilate ipsius millessimo trecentessi-
mo nonagessimo octauo, indictione sessta, die Sabati vigessimo quinto
mensis May hora tertiarum. |j Convocali et congregati vicini homines et deganiensses
totius deganie de piano vicinanlie de Gazonia in loco de Gazonia in portecho ecclesie

sancle Marie de Gazonia, vbi sepius dicti || homines vicini et deganensses dicte
deganie congregarii soient more solito pro eorum et infrascripto negotio peragendo de

mandate et impoxitione Zanis fillii allerius Zanis dicti Catani de | Kossura et

Morexii f. q. Minollii Morexii de Faydo, qui slat in loco de Gazonia, ambo con-

sules dicte deganie de piano de Gazonia. In qua quidem conuocalione et congrega-
tione aderant suprascripti Zanus dictus Ca ta nus suo nomine et nomine suprascripti
Zanis eius fillii, consulis utsupra, et Morexius consul et cum eis aderant ser Francis-
schus, indes, f. q. domini Johannis, aduocati de Gazonia3), Johanolus f. q. Alberti
dicti Pendulffii de Gazonia, Jacobus filius Johanis de Caralle de Rossura suo

nomine et nomine eius patris, Johanes Segarini de Gazonia, qui stat in loco de

Rossura, Johanes Margarile f. q. de Rossura, Zanus Benenute f. q. Petri
Nazarii de Fosnencho, Albertus Lombardi de Fosnencho, Jacobus Cadore
de Fossnencho, Zanus Zobie de Rossura, qui stat in loco de Fosnencho, Zaninus
Beuenute f. q. Nazarii de Fosnencho, Petrus Ci ci rie f. q. de Fosnencho,
Albertollus Guilielme Zanis Ferarii de Gazonia, Zanetus vallis Madie, eius

frater vallis Madie, qui stat in loco de Gazonia, Minetus dictus Bugias schi nus
vallis Madie f. q. Petri de Laprexa, qui stat in loco de Gazonia, suo nomine et

') Palmirolo ist 1378 III. 15. Vikar von Blenio für die Brüder Andrea und Tadeo

Peppoli (Parr. Leontica).
') Die leihweise Ueberlassung des Pergaments verdanke ich der Freundlichkeit des

Herrn Sindaco lug. C. Dell'Era.
3) Die Vogtei von Livinen liegt seit 1223 bei der reichen und angesehenen Familie

von Chiggiogna. Vgl. meine Arbeit (Talverfassung).
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nomine el tuturio nomine Zanis puppilli fillii el heredis pro dimedia parte condam

Bngiasschi de Gazonia, pro quo promixit de rato et tirrno habend» sub ypolecha et

obligatione omnium dicli pupilli bonorum pignori presentium et futurorum, Zanus Mona

chus f. q. Petri Pome de Gazonia, Maffioilus f. q. Maffey Spinazi de Kay do,
qui stat in loco de Gazonia, Minus Pizocheni de Gazonia, Lafranchus do Broutai

lo vallis Madie, qui slat in loco de Gazonia, Guilielmolus f. q. Zanni de

Lauorgo, Zanetus de Guronicho, qui slat in loco de Lauorgo, Zanus Merzadrus
de Yalsassua qui stat in loco de Lauorgo el Bertramus de Bregio, qui staL

in loco de Lauorgo, omnes vicini et deganiensses suprascripte deganie de piano de

Gazonia, prout dicti consules dicserunl et proteslali fuerunt. Qui fuerunt et sunt due

partes et plures trium partium omnium vicinoruin el deganienssiuin suprascripte deganie
de piano, prout ipsi consules et vicini dicserunl et protestali fuerunt et sunt. Qui omnes

consules, homines, vicini el deganiensses vnanimiler et concorditer el nomine ipso-

rum discripanle et dischordante eoruin el cuiuslibet ipsorum hered.*) propriis nomi-
nibus et nomine et vice omnium aliorum vicinoruin hominum et deganienssiuin
dicte deganie de piano de Gazonia fecerunt, ordinauerunt et faliunt infrascripla conuen-

liones, ordinamenta el statuta firmiter et inviolabilliter deinceps per eos eL eorum et

ipsorumque lieredes atendenda et obseruanda in suprascripta eorum degania vsque in

perpetuum absque via exceplione nec defensione licuda vlo modo nec ingenio sub

infrascripla pcna, videlicet: Imprimis, quod nulus homo, vicinus nec deganienssis
suprascripte deganie de piano de Gazonia, qui habet el habebit logeria et logerum et vti-
litates logerii mercanliarum, que conduchontur a partibus Alemanie versus Lombardiam
a sosla de Faydo vsque ad soslam de Zornichoa) et regariam et regarias et vtililateni
vicinorii alpiuin in suprascripta degania, vlo modo nec ingenio non possit nec valeat

vendere, donare nec aleyenare dictas eorum vlilitales logerii et logeriorum nec regaiam
nec regarias, vlilitales alpium nec viciarium alicui persone nec personis comuni colegii
capilulli nec vniverssilati sine certa el specialli licenlia (omnium)a) hominum et

vicinoruin suprascripte lolius deganie de piano exstra dicte deganie, sub pena amissionis

sup rascriplarum vtililalum suprascriptorum logerii et alpium. Et quod suprascripti
homi nes et vicini suprascripte deganie possint el valeat absque via pena et peri-
cullo ipsorum vicinoruin ipsius deganie acipere suprascriplas vtilitat.es cuilibel persona
contra suprascripta fatienli et ipsum expelliri exstra vlilitales suprascriplas suprascripte
dega nie in totum. item quod nulus vicinus nec deganienssis suprascripte deganie, qui
habeat partem in suprascriplis vlilitatibus suprascriptorum logerii el alpium, etiam non
possit nec valeat aquislare aliquod logerium nec partem alpium in suprascripta degania
sine speciali licenlia suprascripte totius deganie in ipsa degania, et quod non possit
refutare de (non)1') substinendo et inanutenendo suum primum vicinum et de non so-

luendo per duos vicinos \idelicet per suum primum et per iluum, quod aquistatum fuerit,
prout aclenus venditor fatiebat ante ilud contractuin aquisti, si non eril de volon-
late et speciali licenlia suprascripte totius deganie sub pena suprascripta. Item quod
nulus vicinus nec deganiensis suprascripte deganie non possit nec valeat refutare suum

primum vicinum in dicta degania pro emendo nec aquistando vnum aliud logerium vllra
a) Auf Kasur.
b) Ueber der Zeile.
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suum sine specialli licentia suprascripte tolius deganie sub pena suprascripta. Que omnia

el singulla suprascripta suprascripti homines, vicini, consoles el deganienses proinixe-
runt el convenerunl solempniter per Stipulationen! obligando omnia eorum et cuiuslibel

eorum bona pignori presenlia et fulura pro se el suisque heredibus sibi ad invicem

atendere el obseruare. El ad inayorem caulelam el liriniialem jurauerunt ad sancla Dey

evangelia cum eorum manibus laclis scripluris eis delalis sacramenlo per me nolarium

infrascriplum non contra dicere, facere nec venire per se nec per alios aliqua ratione
uel ocaxione de jure nec de facto sub pena suprascripta. Et qua pena facta uel non

nychillominus hec carta slalutorum, ordinamenlorum et conuenlionum sit firma et stabillis
et perdurel in omni suo capilulo et gradu semper vsque ad volonlatein tolius et mayor
pars suprascripte deganie. Actum utsupra, presenlibus domino fralri Jolianollo de

Bulgaronibus de Lomazio, benefßtialli ecclesie sancle Marie de Gazonia, Martine

f. q. Zanis Rospexii de Molare, Jacobo diclo Salcho, f. q. Christoforii de

Lania de Bugiasscho, vallis Madie, qui slat 111 loco de Gazonia, vallis Leuenline
el Zano f. q. Mineli de Somerio, vallis Madie, famulo mey nolarii infrascripti,
omnibus teslibus ad bec specialiler vocatis rogalis et notis.

(S. T.) Ego Dyonixius, notarius publichus comunis Leuenline, f. q. ser Au-
driolli de Nygro de Faydo hoc instrumentuiu conuenlionum, stalutorum el
ordinamenlorum utsupra faclorum et ordinaloruin rogalus tradidi, scripssii et me subscripssii.

1536 die Sabati tertio mensis Junii: Nos Andreas an Schwanden,
Hans Zureseler, legati M. D. N. V., Amandus von Niderhoffen, vallensis aduocatjis
et quattuor deputati neenon consiliarii vallenses recognoscentes his nostris litteris notum
faeimus : Cum liodie existentes iu F ai do in domo regiminis per sent.entiam nostram irri-
tauimus omnia capitula in suprascripto instruinento ordinationis contenta pro vendendo ali-
quod logerium ballarum in dicta deganea de Gazonia cum licentia nee sine licentia, prout
in ipsa sententia sigillata sigillo predicti domini aduocati Amandi de Nyderhoffen
vallensis aduocati coutinetur. a)

5. Säumerstatuteil der Nachbarschaft Quinto.
1408 Mai 29., Quinto.

Original: Pergament im Archivio del Patriziato generale di Quinto
(unterirdisches Gewölbe im Campanile der Pfarrkirche).

In nomine domini, amen. Anno a natiuilate ipsius millesimo quadrigin-
tesimo octauo, indiclione prima, die Marlis, vigesimo nono mensis Madii.
Gonvocala et congregata vicinanzia || et convocati et congregati vicini et vniuersilas comunis

el hominum totius vicinanzie de Quinto in ticto syto subtus crucem de Cagaren-
cho,1) ubi dicta vicinanzia seuiel in anno solel congregari || el fit et congregatur in leta-
niis mayoribus pro infrascriplis negoziis peragendis de mandato et impoxitione Marlini
Boneli de Varen/.io, Jacobi Minoli de Sanclo Marlino, Johanis de Rubeo||
de Ombrio el mei Anloni nolarii infrascripti, consulum dicte totius vicinanzie. In

a) Der ganze Absatz von einer Hand des Cinquecento.

') In der Nachbarschaft und politischen Gemeinde Quinto. Auch die folgenden
Ortlichkeiten: Ambri sotto e sopra, Quinto (Dorf), Arnorengo, S. Martino,
Varenzo, Catto, Laurenzo, Deggio, Altanca und Ronco liegen in der gleichen
Pfarrei.



qua quidein vicinanzia ei congregalione aderant dicti consules et cum eis Petrol lus
notarius de Ombrio, Alius condam ser Anloni nolarii, Jo lia no lus, Alius condain

Pelruzii Cotsalchi de Ombrio, Zanus Alius condam Petrol i Zanini de

Ombrio, Ansel m us Alius condam Zanis Alberti Ans el mi de S crue
lieh o, omnes vicini slantes et habitantes in loco de Ombrio inferior}, Guiliel-
inus Pelruzoli, Alius condam Marlini Pelruzoli de Ombrio superiori,
M a feus Alius condam Marlinuzii de Zouo, Pedrelns de Yegio Alius condam

Zanis Scorn i de Rone ho, Jordan us Alius emancipates Zanis Maro I le
de Ombrio, Jo liane lus de Maroita Alius dicti Zanis, An t o n i u s de Scr u e

rich o Alius condam Guilielmi, Jordan us dietus Dario lu s Alius condam Jacobi
Man Ii, Zanellus Alius condam Yarenzini de Giera de Ombrio, omnes vicini
slantes et habitantes in loco de Ombrio superiori, Yginus de Clerico Alius

condam Zanis clerici8 de Q u i n l o, M i n o 1 u s Alius condam Petri J a e m e 11 i de

Cad do, Yginus de Ria ne ho Alius condam Petruzii Strepe de Quin to,
Jacobus Sare, Zanelus Alius einancipalus Alberti ni Be mardi, Zanus
Guidi de Quin to Alius condam Jacobi Diane, et Zanus de Tes tore de

Quinlo Alius condam Petri de Te s tore, omnes vicini slantes et habitantes in
loco predicto de Q u i n l o, Petrus Alius condam Y g u z i i de P u t h e o, Y g e l u s

Alius condam Joli a ni s de Or elle, Petrus M er Ii Alius condam A Ich er ii, Joli
a n o 1 u s Alius Zanis Bernardi, A Iberlinus Bernardi Alius condam Guidi,

Petrus Alius condam Zanis de Rone ho, Albertus dietus Rossinus de Ar-
norencho, omnes vicini slantes et habitantes in loco de Arnorencho, Jacobus

Alius condain Minoti de Sanclo Marti no1), stans et habilans in diclo loco de

Sancto Marti no, Petrus de Guado Alius condam Yarenzii, Antonius de

Ganina Alus condain Zanis, G u i 1 i e 1 ni u s de Algixio Alius condam llo m od ci,
Zanus Franzie Alius condain Petri Tempo rie, Petrus Alius condain Ardi-
zoni, J o h a n o I u s Alius condam Zanis de Cru ce, omnes vicini de Yaronzio.
Mar lin us dietus Rossi nus de Cad do, Petrus et Zanolus fralres Alii condam

Zanis 0 11 o r i n i de C a d d o, J o h a n i n u s M a r c h i de C a d d o el Z a n i n u s

Alius Martini de Liuerencho, omnes vicini slantes et habitantes in Iocis

prediclis de Caddo et de Liuerencho, Petrus Alius Al b er tin i de Tegrazio
de Degio, Guilielmus filius condam Yguzii de Pu theo de Degio, Zanolus
Alius condam Mi ri de Cru ce de Degio, Petrus de Cru ce de Degio, Leventin

us de Degio Alius condam Zanore de Lotancha el Jacobus Yguzii de

Degio omnes vicini de Degio. Zanus Johanis de Lotanclia, Albertus
Solarii, Jacobus Alius condam Mini de Ardizono de Lotancha, Jacobus
Ardrici de Lotancha, omnes vicini slantes et habitantes in loco de Lotancha*
M a feu s Alius condam Martini de Roncho et Jacobus de Rone ho, ambo vicini
de Roncho et Jacobus de Crest a. Qui consules et vicini sunt non solum due

partes trium partium, sed quaxi omnes vicini dicte vicinanzie partem habentes in diclis

logieriis2) Omnes vnanimiler et concorditer nemine ipsorum discrepanle nec dis-
") Vielleicht ein Geschlechtsnaine; doch sind Klerikersöhne zahlreich.

') Möglicherweise identisch mit dein oben genannten Consul.
Diese saumberechtigteu 54 vicini stellen bloss einen Bruchteil der Nachbarn dar.

Eine Urkunde von 1*227 nennt 127 Nachbarn von Quinto, ohne Anspruch auf Vollständigkeit
zu machen. Vgl. meine Arbeit (Nachbarschaft und Warentransit).



cordante, eornm el cuiiislibet eorum nominibus et nomine el vice omnium aliorum
vicinorum vniuersilalum et singullarum personarum dicte totius vicinanzie de Qu in to
partem habenies ulsupra, fecerunt, decreuerunl et ordinauerunt infrascripta statuta
et ordinamenta inviolabilliler obseruanda, videlicet: Imprimis staluerunl et ordinaue-

i'unt, quod amodo in anlea non sit aliqna persona, que audeat nec présumai in dicta
vicinanzia petere nixi vnuni logierium, et quod non possit petere, habere, requirere
nec percipere ins consequendi nixi vnum ordinem ballarum, somarum uel fardello-
rum sub penna librarurn quinqueginla tertiolorum pro quodlibet vicino contrafaciente.
Item quod quilibet consul sen adequator cuiuslibet deganie dicte vicinanzie leneatur el
debeat suo sacramento bona tide sine fraude quascumque merchanzias, que amodo in
antea conduci contingerint, per ordinem adequare vieillis sue deganie, quousque omnes
sinl adequati, et postea reuerlere ad caput seu ad primum, ita quod quisque liabens
ordinem et jus conducendi merchanzias habeat vnum ordinem et non plus, saluo et

reserualo, quod quilibet ipsorum possit accipere ab illis de monte1) vnum ordinem ad

fictum et non plus. Item statuerunt et ordinauerunt, quod, si vnus vicinus de ipsa
vicinanzia liabens ordinem cuiuslibet merchanzie decedere! ab inleslalo sine tiliis ab eo

procrealis, quod illud ius, (|uod ipse habebal seu habuisset in conductura ipsarum
merchanziarum, cadal et perveniat hominibus vicinanzie predicte habentibus jus in
conductura merchanziarum predictartim, et quod nullus suus parens possit ipsum suum jus
dicli delToncti conduclure merchanziarum sucedere, saluo si ille, cui spectarel suces-
sionem bonorum dicli defoncli, non haberet nullum aliud jus ^in conductura dictarurn

merchanziarum el iret infra mensem vnum prosimum post mortem dicli defoncti ad

slanduin et habitanduin in domo et super bonis dicli defoncti el ibi manuteneret omne
vicinorium per omne tempus anni, quod tunc habeat itlud logierium et ordinem, quod
el sicul habebat tempore eius vile dictus quondam eius parens. Et lotiensquoliens ipse

talis, qui sucederel talia bona, non starel in domo el super bonis dicti condam eius

parentis in dicta vicinanzia el esset remissus et negligens ad manutenendum omne

vicinorium, prout dictum est supra, per spalium vnius mensis, quod illud ius et

regressum conducture ballarum merchanziarum cadat et peruenisse inteligatur hominibus

partem habentibus in conductura diclarum merchanziarum dicte vicinanzie. Item

statuerunt et ordinauerunt, quod, si aliquis dicte vicinanzie habens ordinem in dicta

vicinanzia decederet ab intestate sine tiliis maschulis et hereditas peruenirel filiabus

suis, que se nuberent in dicta vicinanzia alicui non habenli ordinem el quod om nes

starent in domibus et super bonis dicli condam patris sui et ibi manutenerent omne
vicinorium, quod tunc habeanl omnes ordinem. Et si ipse omnes se nuberent uel

aliqua earum se nuberel et non starent seu non staret in domibus patris sui et ibi
non manutenerent oinnc vicinorium, quod illud logierium caddat et cecidisse inteligatur

hominibus dicte vicinanzie habentibus ordinem et logierium, prout dictum est

supra. Et hoc inteligatur, si essent remisse el neglientes per spatium vnius mensis
ad manutenendum vicinorem, prout dictum est supra. Item statuerunt, quod nullus
Possit vendere dictum logierium et jus conduclure merchanziarum nec etiam aliquo
alio modo donare nec alienare alicui persone, et hoc sub penna librarurn quinqueginla

') Die Säumer von Ursern. Vgl. den Schiedspruch von 1331 im Geschichtsfreund

Bd. 41.



lertiolorura, quod ipsa alienatio sit vana et cassa. Item statueront el ordinauerunt, quod,
si esset aliquis, qui se expoliarel et non haberel nicliil in bonis suis, quod dictum
suuin jus conducture merclianziarum cadal liominibus dicte vicinanzie habentibus

ordinem, ut dictum est supra; saluo si ipse talis expoliatus salisdaret in manibus
hominum dicte vicinanzie de liberando et conseruando ipsos homines dicte vicinanzie
ab omni honere el periculo, quod eis euenire posset propter eius deffeclum, si amilleretur
aliqua merchanzia, que ab eo conduceretur, per furtum uel per malam cuslodiam. Item
statuerunt et ordinauerunt, quod in singulis tribus annis vicini et homines dicte
vicinanzie partem habenles in logieriis omnium merclianziarum dicte vicinanzie lenean-
tur et debeant acomunare super deganiis dicte vicinanzie, sic quod vna ipsarum dega-
niarum non habeat plus ordinens in conductura ipsarum merclianziarum quam altera,
el si vna ipsarum deganiarum cresserel plus quam altera, quod in singulis tribus
annis se acomunare debeant et hoc sub penna librarian quinqueginla tertiolorum pro
quodlibet conlrafacienti in singulis capitulis. Item namque ordinauerunt, quod omni

anno in Kallendis Madii consoles, qui erunl ellecli in dicta vicinanzia super ordinibus
ballarum sen merclianziarum, leneantur et debeant jurare el facere jurare vicinos suos

habenles jus et regressum in conductura dictarum merclianziarum dicte vicinanzie de

Quinlo, quod predicta omnia ordinamenta attendent et obseriiabunl et nullo tempore
eonlrafacienl nec contravenient aliqua ratione uel occaxione de jure uel de facto sub

penna predicta. Qua peuna soluta nel non, rata maneant nichilominus omnia el singula
suprascripla. Actum ut supra presentibus pro testibus domino presbitero Antonio de

Varenzio, domino presbitero Varenzio de Onibrio, filio Johanis de Rubeo, am-
bobus benefitialibus ecclesie sancli Petri de Quinte, et Martine filio condam

Motini de Lotancha, omnibus testibus nolis ad predicta special! 1er voealis et rogalis.
(S. T.) Ego Antonius notarius filius quondam Jacomoli de Regio, habilator Ombri

vallis Leventine, banc cartam ordinanientorum el slalutorum rogalus tradidi et ad

scribendum dedi infrascriplo Ghristoforo nolario el me subscripsii.
(S. T.) Ego Chrisloforus, publicus imperiali auctorilale notarius, filius condam

Pelroli Croli de Locarno, habitalor Faydi, hanc cartam el predicta omnia ordinamenta

rogatu suprascripli ser An ton i nolarii scripsii et me subscripsii.

26. Nachtrag zur Chronik des Raronkrieges.
Bei meinem Artikel «Eine angebliche Chronik des Raronkrieges» (oben S. 9lJ)

ist mir eine auf den gleichen Gegenstand bezügliche Notiz von Prof. Gustav Tobler

entgangen, der bereits aussprach, dass wir es nicht mit einer Originalarbeit zu tun
haben (vgl. Anz. N. F. IV. 198/199). Allein Tobler irrt insofern, als er diese

angebliche Chronik als einen Auszug der von Justinger bearbeiteten anonymen Berner
Stadlchronik (W. Sluder, S. 461) ansieht. Als Vorlagen können ausser dem erwähnten
Anonymus und der von mir bereits namhaft gemachten Chronik Brennwalds nur noch

Stumpf, 1. Ausg. 1548, S. 355/56, und Tschudi, 1 S. 675, inbetracht kommen. Vergleichen
wir nun alle diese Texte mit der angeblichen Chronik des Raronkrieges, so ergibt sich

eine wörtliche Übereinstimmung nur mit Brennwald. Damit ist eine direkte
Entlehnung aus der anonymen Berner Chronik ohne weiteres ausgeschlossen. Am nächsten
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kommt sodann Stumpf; doch zeigt dieser bereits eine durch viele Einschiebsel erweiterte

Fassung, während Tschudi nur in wenigen Sätzen übereinstimmt, stilistisch ganz
erheblich absveicht und ganz neue Ziige in die Darstellung hineinträgt. Noch
entfernter ist die Aehnliclikeit mit der anonymen Berner Chronik, an die sich Stumpf,
aber noch mehr Tschudi, angelehnt hat. Allein da uns hier das Verhältnis Brennwalds
zu seinen Vorlagen nicht näher angehl, so begnüge ich mich, das erste Alinea von
Brennwald der Chronik des Raronkrieges gegenüber zu stellen. Jedermann kann sich
dann selber überzeugen, dass beide Texte in der mitgeteilten Probe dem Umfang,
Inhalte und Wortlaute nach übereinstimmen. Die einzige Abweichung ist sachlich
belanglos und lediglich redaktioneller Natur; sie beweist erst recht, dass wir in der
Chronik des Raronkrieges weder einen Auszug noch eine Bearbeitung älterer Vorlagen
zu erblicken haben, sondern eine blosse Kopie des betreffenden Abschnittes aus Brennwald.

Auch der übrige hier nicht abgedruckte Teil der Chronik stimmt wörtlich mit
Brennwald. A. Büchi.

1. Chronik des Raronkrieges.
(Mémoires et Documents do la Suisse romande

T. XXXVIII. G02.)

Als man zalt 1414, da warf sich
ein volk uff inn dem land Wallis, under-
stundend alle die zu straffen, die vorhar
wider das land than haltend, under denen
einer war, den namplen sy Matzenmeisler.
Der hat ein kolben oder grossen sparen
und welcher inn der rolt sin wold, schlug
einen rossnagel darin. Und als nun iren
vill worden war, da zog derselb milt
sinem kolben vorhin und die übrigen mit
ir wer an einem huffen hinnach und
fieland frommen lullen inn ir hüser,
essend, trinkend und namend denen, was

sy bindend. Damit strieffend sy da die
Bit, denen sy also die Matzen brachtend.
Und da sy das jetz etwa lang gelribin
Ballend, do war ein nischoff zu Wallis,
einer von Raren [und sein vetler Gylzard
von Raren], denen brachten sy die Matzen,
Burchbrachend sy dem bischoff sin bus zu

Beugk und sinem vetteren sinen thurm
Baselbs und belegrellend im etlich siner
Schlössern. Das war nun ein ursach diss

kriegs.

2. Chronik Brennwald.
(Quellen zur Schweizer-Geschichte N. F.

Chroniken I, 476.)

Als man zall 1414, da warf sich

ein volk uf in dem land Wallis, under-
slündend alle die zu strafen, die vorhar
wider das land getan haltend under denen
einer war, den nambtend si Mazenmeister.
Der hat ein kolben oder grossen sparren,
und welicher in der rot sin wolt, schlug
einen rossnagel darin. Und als iren nun
vil worden was, da zog derselb mit sinem
kolben vorhin und die überigen mit ir
wer *) an einem hufen hinnach und vielend
fromen lülen in ir hüser, assend, trunkend
und namend denen, was si bindend.
Damit slraflend sie den die liit, denen si
also die Mäzen brachtend. Und da si

jetz das etwa lang gelribend, da war ein
bischof zft Wallis, einer von Raron, der
hat einen veleren, hiess Gizharl von
Raron. Denen brachtend si die Mäzen

ôch, brachend dem bischof sin h us zu

Leuk und sinem veleren sinen turn
daselbs und belegerlend im etlich siner
schlössen. Das war nun ein ursach dises

krieges.
a) Vgl. die Textverbesserung auf S. 560

Bd. II.
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Rezensionen und Anzeigen.

(Autoren und Verleger werden um gell. Zustellung von Rezensionsexemplaren
und Separatabdrucken gebeten.)

— Im cN. Arcli. d. Ges. f. ä. deutsche Geschichtskunde» Bd. XXXVI, 2, S.
395—413 erbringt Hans Hirsch den Nachweis, dass die sogen. Engel weihbu lie Leos VIII.
für Einsiedeln vom 11. November 964 im ersten Viertel des 12. Jahrhunderts in der
Reichenauer Fälscherwerkstätte mit Benutzung der Chronik Hermanns des Lahmen, sowie
von Informationen aus Einsiedeln selbst und unter Verwertung einer echten, heute nicht,
mehr näher zu bestimmenden päpstlichen Vorlage entstanden ist. Um dieselbe Zeit hat
man die Nachrichten von der Eugelweihe und ihre Bestätigung durch Papst Leo VIII. auch
in annalistische Form gekleidet. Die Legende selbst ist aus der Harieuverehrung
hervorgegangen. Im ersten Viertel des 12. Jahrhunderts war Einsiedeln noch kein Wallfahrtsort
im eigentlichen Sinne des Wortes (S. 412).

Ebenfalls von Hirsch stammt die Untersuchung der drei ältesten Iinmunitätsprivilegien
für das Stift Interlaken im J.B.S c h w. G., Bd. XXXV. Entgegen der bisherigen
Ansicht, die alle drei Stücke als Fälschungen erklärte, gelangt er zu dem Schlüsse, dass
das Diplom Lothar's III. zwar nicht Original, aber eine Originalnachbildung aus dem
13. Jahrhundert ist, bestimmt, das beschädigte Original zu ersetzen. Dem Inhalte nach ist
es im wesentlichen echt. Unbedingt echt sind dagegen die beiden Privilegien Konrads III.
und Friedrichs I., jenes insofern ein Unikum, als zwei Kauzleischreiber sich in die Arbeit
der Ausführung geteilt haben. R. 11.

— In dem ausgezeichneten Buche «Geschichte der Neueren Historiographie»
(München-Berlin, R. Oldenburg 1911) widmet. K. Fuder der Schweiz S. 206—222 einen
besondern Abschnitt. Die politische Entwicklung der Eidgenossenschaft im 15. Jahrhundert
erzeugte schon frühzeitig das Bedürfnis nach einer nationalen Historiographie. Aber weder
Etterliu noch Brennwald sind ihm gerecht geworden. Diese Aufgabe blieb den humanistisch
gebildeten Autoren des 16. Jahrhunderts vorbehalten, vor allen, soweit die Landesgeschichte
in Betracht fällt, Stumpf, Tschudi und Guillimann. Ersterer steht zwar völlig unter dem
Einfluss der italienischen Humanisten — sein Vorbild Blondus (f 1463), zu dessen «Italia
illustrata» er in seiner Chronik ein Seiteustück zu schaffen beabsichtigte —, ohne sie aber
zu erreichen. Seine Darstellung ist unübersichtlich und unkritisch, weder Lexikon noch
Geschichtswerk, das Buch dennoch populär geworden, weil es die erste, grössere Arbeit
über die schweizerische Geschichte überhaupt gewesen. Als Persönlichkeit steht Tschudi
über Stumpf, als Geschichtsschreiber übertrifft ihn dieser bei weitem. Wohl hat er nach
der Methode von Calchis Inschriften und Urkunden benutzt, anderseits aber grossartige
Fälschungen in ganz bewusster Absicht sich zu schulden kommen lassen, eigene Erfindungen
mit der dokumentarischeu Überlieferung kombiniert und vollends sein Material gar nicht
verarbeitet. Mit Unrecht hat man ihn als den «Schweizerischen Herodot» bezeichnet. Zum
ersten Mal «nach den Regeln der Blondusschule» hat Franz Guillimann die ältere Schweizergeschichte

behandelt — ein nüchterner Forscher, dem es trotzdem an tieferer Kritik
gebrach —, konfessionelle Rücksichten hinderten ihn die durch das Studium gewonnene
Überzeugung (Tellsage) zu verwerten. Die Historiographie der einzelnen Orte ist vertreten
in Bern durch Valerius Anshelm, den letzten offiziellen Historiograplien dieser Stadt. Ein
fleissiger Sammler von archivalischem Material, das er mit Gliick in einem «Kompromiss
zwischen mittelalterlichem Chronikstil und humanistischer Annalistik» zu verarbeiten
versteht, teilt er die politische Auffassung seiner Regierung nicht und stellt sich zu ihr vielfach

in Gegensatz. Unendlich ihm überlegen und von umfassenderer Bildung ist der
St. Galler Stadtarzt und Staatsmann Vadian, nicht nur bedeutend als Kritiker — er
verwirft die gesamte Befreiungssage als Fabel —, auch selbstständig in der Form der
Darstellung. Seine mit grosser Gewissenhaftigkeit abgefassten Werke bilden nicht nur die
bedeutendsten Schöpfungen der schweizerischen humanistischen Historiographie, sondern
gehören zu den besten Leistungen der humanistischen Geschichtsschreibung überhaupt.
Als Kritiker steht ihm François Bouivard am nächsten, dessen «Chroniques de Genève» zwar
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nicht völlig' frei von Tendenz, aber anschaulich geschrieben, immerhin der fortlaufenden
Erzählung und sachlichen Gliederung ermangeln. Von den späteren Historiograplien werden
Ulrich Campell, J. .T. Rüeger und Michael Stettier kurz charakterisiert. Scharf, aber
zutreffend ist das Urteil, das der Vf. über Bullinger fällt: dessen Reformationsgeschichte
ist ein Tendenzwerk, «eine vielfach unehrliche Parteischrift» (S. 261). Auch der Wertung
Johannes von Müllers (S. 403—407) wird man zustimmen können. Von den Historikern
der ästhetischen Richtung wird Jakob Burkhardt S. 577—600 eingehender gewürdigt.

R. II
— * Dändlikers «Schweizer. Geschichte» in der Sammlung Göschen ist in

zweiter, verbesserter Auflage erschienen.

— E. Rosenstock, Herzogsgewalt und Friedenschutz, Deutsche P r o v i n -

zialversammlungen des 9.—12. Jahrhunderts (in «Untersuchungen zur deutschen
Staats- und Rechtsgeschichte», hg. v. 0. Gierke, II. 104. Breslau 1910) geht unter anderm
auf Bischof Salomon III. von Konstanz ein, dem er eine missatische Obergewalt beilegen
will. Der Sturz des rätischen Markgrafen Burkhard (.911) soll auf einem von ihm
einberufenen Landtage erfolgt sein, der sich plötzlich in eine (selbständige) Provinzialversamrn-
lnng umwandelte. Ob die für Echtheit einer als interpoliert angefochtenen Urkunde Herzog
Burkhards I. von Schwaben vorgebrachten Beweisgründe ausreichen, darf fraglich erscheinen.

G. C.

— In einer bemerkenswerten Abhandlung, betitelt «die Mundart von Urseren»
(Beiträge z. Schweizerdeutsch. Grammatik, hg. v. Albert Bachmaun, Heft IV), gelangt Emil
Ahegg bezüglich der Abstammung der jetzigen Talbewohner zu Resultaten, die sich nur
zuni Teil mit denen der historischen und rechtsgeschichtlichen Forschung decken. Für eine
der deutschen vorausgegangene romanische Bevölkerung des Tales sprechen zahlreiche
Flurnamen — der Vf. hat sie S. 105 zusammengestellt —; dagegen gibt die gegenwärtige
Sprache seihst keinerlei Kriterien für eine romanische Unterlage an die Hand. Dass sie
sich viel enger zu der Mundart des unteren Reusstales stellt als zum Walliser Dialekt
(S. 108), lässt, sich aus dem Jahrhunderte alten Passverkehr über den St. Gotthard
erklären. Anderseits sprechen die heutigen Sprachverhältnisse keineswegs mit Sicherheit für
die Annahme einer Kolonisation Urserns aus dem deutschen Oberwallis (vgl. Anz. Schw.
G. X, 149 — 151; .TBSchw. G. XXXIII, 20 ff'.). Durch die Heranziehung der Sprachverhältnisse

werden somit die Ergebnisse der historischen Forschung weder wesentlich gestützt,
noch können sie widerlegt werden (S. 109). R. H.

— Eine ähnliche Untersuchung hat Franz Fankhauser auf romanischem Sprachboden
vorgenommen. In seiner Dissertation «Das Patois von Val d'Illiez» stellt er fest,
dass jene Talschaft sprachlich in zwei durch eine scharfe Mundartgrenze geschiedene Teile,
Troistorrents einer-, Val d'Illiez und Champéry anderseits zerfällt. Da diese Erscheinung
nicht durch die Bodenbeschaffenheit bedingt ist, glaubt der Vf. sie «aus den historischen
Verhältnissen befriedigend erklären zu können». Indessen wird der Historiker den
diesbezüglichen Ausführungen gegenüber (§ 9) sich doch etwas skeptisch verhalten. Wir
gedenken an anderer Stelle einlässlieher auf die Frage zurückzukommen. R. H.

Nachrichten.
Altdorf'.* In Seedorf ist nach langem Leiden der dortige Pfarrherr Alois Bissig am

7. August mit Tod abgegangen. Geb. 25. März 1842, wirkte er dort als Pfarrer seit 1868.
Ben Teilnehmern an der Jahresversammlung von 1899 steht er als der liebenswürdige „Schlossherr"

von a Pro in angenehmer Erinnerung. Vgl. Vaterland Nr. 185 & N. Z. N. Nr. 217. 2. Bl.

Basel.* Am 2. August starb hier Dr. jur. et pliil. Albert Burckhardt-Finsler, geb. 18.
November 1854, seit 1890 a. o. Professor der Geschichte an der Universität, von 1902 bis
l9lo Mitglied des Regierungsrates von Basel-Stadt. Der Allgem. Gesch.-forsch.-Ges. der
Schweiz gehörte er seit 1878, seit 1895 als deren Vicepräsident an. Nekrol.: Basl. N. Nr. 211
B. & Nat. Ztg. Nr. 181. Vgl. die „Totenschau Schweizer. Historiker" 1911.



Genf.* Kurz nacheinander hat die westschweizerische Literatur zwei ihrer
Hauptvertreter verloren: am 21. Juli starb, erst 46 Jahre alt, Philippe Monnier, le brillant et
savant auteur de „Venise an XVIIIe siècle", am 7. August folgte ihm sein Freund Gaspard
Voilette, „der intelligenteste, feinfühligste, belesenste Vermittler deutsch-scliweizer. Literatur
in der roman. Schweiz" (H. Trog), im Tode nach. „Ces deux écrivains, qui n'avaient pas
encore atteint la cinquantaine, étaient l'honneur de notre littérature romande. Ils l'étaient,
non seulement par la qualité du talent, mais par leur haute probité littéraire, la tenue de
leur vie, l'élévation du caractère." (Pli. Godet).

Meiulrisio.* Am 16. Juli ist am Wohn- und Sterbehause des Tessiner Historiograplien
Angela Baroffio in Mendrisio eine Gedenktafel angebracht worden. Baroffio, geb. 1815,
von Beruf Advokat, wurde durch Cesare Cantù, mit dem er enge befreundet war, zu historischen

Forschungen über die engere Heimat angeregt. Als deren Früchte sind im Drucke
erschienen : „Dell' invasione francese nella Svizzera ossia della repubblica elvetica unitaria"
(2 vol.); „Cenni storici dei paesi costituenti il canton Ticino dai tempi più remoti fino alla
cessazione dei baliaggi" und „Storia del cantone Ticino dal principio della sua autonomia
politica ossia dal 1803 alla costituzione 23 giugno 1830."—

Solothurn.* Am 10. Juli starb hier Anton Wyss, seit 1900 residierender Domherr
des Standes Luzern im Domsenat des Bistums Basel, seit 1909 Domdekan. Der Allg.-
Gesch.-forsch.-Ges. der Schweiz gehörte er seit 1884 als Mitglied an. Nekrolog: Vaterland Nr.
159 & 161.

Waadt.* Mit Louis-Henri-Albert de Gingins-d'Fclr'pens, der am 5. August im Bade Nauheim

gestorben, ist nunmehr auch dieser Zweig der Familie Gingins im Mannesstamme erloschen,
nachdem die Linie Gingins-La Sarraz bereits 1893 durch den Tod von Oberst Aimon de G.
ihr Ende gefunden. Die de G., die sich urkundlich seit 1164 nachweisen lassen, haben in
der Geschichte der Waadt während Jahrhunderten eine hervorragende Rolle gespielt, nicht
weniger am savoischen Hofe und in fremden Kriegsdiensten. Die Scheidung in die beiden
Zweige La Sarraz und d'Eclépens geht auf Josef de Gingins (fl623) zurück. Vgl. „Journal
de Genève" 1911 Nr. 217.

Vaud.* La „Société vaudoise d'histoire et d'àrchéologie" aura sa séance
d'été à Pay erne, mercredi 30 août, à 10 h 45 du matin, salle du Tribunal. Elle entendra
des communications de MM. Maurice Reymond, sur le Prieuré de Payerne; H. Burmeister,
sur Payerne à l'époque révolutionnaire ; G. Favey, sur la salle de la reine Berthe ; Aug.
Burnand, sur l'ancienne forteresse de Moudon. A midi aura lieu une visite à l'église abbatiale

sous la conduite de M. A. Nœf. Après-midi, éventuellement, excursion à Montagny.
(Journal de Genève.)

Zürich.* Die diesjährige 66. Jahresversammlung der Allg. Gesch.-forsch. Ges. der
Schweiz findet am 10. und 11. September in Zürich statt und zwar eine erste Zusammenkunft

im Gesellschaftsbaus der Schildner zum Schneggen zur Behandlung der
Gesellschaftsangelegenheiten und Entgegennahme kleinerer wissenschaftlicher Mitteilungen am Abend des
10., die öffentliche Sitzung am folgenden Morgen um 10.30 h. in der Aula des
Hirschengraben-Schulhauses. An Traktanden sind für die Hauptversammlung vorgesehen ausser dem
Eröffnungsworte des Präsidenten Vorträge von Professor Dr. A. Biichi: „Die Anfänge der
politischen Wirksamkeit Schinner's" und von Professor Dr. IF. Oechsli: „Die Gesandtschaft
des Marquis de Moustier in der Schweiz."

—* Am 19. Juni starb hier Dr. G. J. Peter, seit kurzem Privatdozent für Geschichte
an der Hochschule. Der Allg. Gesch.-forsch. Ges. gehörte er seit 1905 als Mitglied an.

—* Einen weiteren, schweren Verlust hat die Universität durch den am 25. Juli
erfolgten Hinschied von Dr. Hermann Ferdinand Hitzig, geb. 25. Januar 1868, seit 1895 ao.,
seit 1897 o.o. Professor für röm. Recht, erlitten. Er war Mitglied der hiesigen Antiquar.
Ges. seit 1893. Vgl. N. Z. Ztg. Nr. 208, 1. MB1. und Nr. 209, 2. Bl.

Redaktion: Robert Hoppeler und Friedrich Hegi in Zürich.
Druck und Expedition K. J. Wyss in Bern.



Ml 1.1912

ANZEIGER
für

Schweizerische Greschichte.
Herausgegeben

von der

allgemeinen geschichtlorschenden Gesellschaft der Schweiz.

Zweiundvierzigster Jahrgang.
N<> 4. (Neue Folge.) 1911.

Elfter Band.

Abonnementspreis: Jährlich Fr. 2.50 für circa 5—6 Bogen Text in 4—5 Nummern.

Man abonniert bei den Postbureaux, sowie direkt bei der Expedition, Buchdruckerei K. J. Wyss in Bern

Inhalt: 27. Willkommspruch der Churer zur Begrüssung des neugewählten Bischofs Beat a Porta, Von t. Jecklin.
28. Selbstbiographie des urnerischen Geschichtsschreibers Franz Schmid. Von Eduard Wymann. Histor.
Literatur. — Nachrichten.

27. Willkommspruch der Churer zur Begrüssung des neugewählten
Bischofs Beat a Porta.

Nach dem am 28. April 1565 erfolgten Hinschiede des Churer Bischofs Thomas

v. Planta versammelten sich am angesetzten Wahllage (26. Mai 1565) 8 Domherren, die

Boten des Gotteshausbundes und* Abgeordnete der V katholischen Orle zur Neuwahl.

Von den anwesenden 8 Kanonikern gaben 6 ihre Stimme zu Gunsten des Beata Porta
ab, während 2 Stimmen Bartholomäus v. Salis erhielt.1)

Trotz diesem unzweideutigen Wahlergebnis erklärten die Anhänger der Salis sehen

Partei den Bartholomäus v. Salis als gewählt, führten ihn in die Kathedrale und setzten

ihn auf den Hochaltar mit den Worten: «Suy in nomine diaboli.•

Da der Graue Bund und die X Gerichte für Beat a Porta einstunden, auch Kaiser

und Papst ihn als rechtmässig gewählt erklärten, brachte die schismatische Bischofswahl

grosse Aufregung ins Land. In der Stadt Chur hielt von Anfang an eine starke

Partei, an deren Spitze Bürgermeister Tscharner stand, zu a Porta, die Zünfte erklärten

sich für diesen Bischof und versprachen ihm und den Domherren Schutz. Nach langen

Verhandlungen und vielen Schiedssprüchen erkannte Salis seine Stelle als unhaltbar und

resignierte, worauf Beat vom Bistum Besitz ergreifen konnte.

«Am 2. Januar 1567 abends kam Bischof Beat unerwartet in Chur an, mit geringem

Gefolge, ohne festlichen Empfang, keine Musik, keine Abordnung des Stadtrates. Er

suchte nun gute Beziehungen zur Stadt und speziell auch zu den Prädicanlen

anzubahnen. Als man im November 1567 dem bestätigten Bürgermeister Tscharner «schenkte»,

erschien auch der Bischof mit allen Geistlichen, zeigte sich gegen die Prädicanlen sehr

freundlich und lud Egli zu Tisch ein. Im Dezember wohnte er der Hochzeit eines

Bruders des Bürgermeisters Willi hei. Im Januar 1568 waren Egli und Harlner beim

i) Nach anderer Darstellung soll a Porta einstimmig gewählt worden sein (Mayer,
Gßsch. d. Bistums Chur, II, 123).
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Bischof zu Tische, der das Versprechen gab, daß er ihnen, die Religion ausgenommen,
alle Dienste leisten werde.»1)

Einen interessanten Beilrag zu den guten Beziehungen zwischen Stadt und Bischof

liefert nachfolgend abgedrucktes Aktenstück, das — als fliegendes Blatt — im II. Band

der Churer Stadlrechnungsbücher (1538—1570) lag. Es sind 2 undatierte Entwürfe

zur Bewillkommnung des neugewählten Bischofs. Aus der Schrift des Sladtschreibers

zu schließen, fällt deren Abfassung in die Zeit zwischen 1566—1577. Da Beat die

Bischofswürde von 1565—1581 inne hatte, kann nur seine Bewillkommnung in Frage
kommen.

Die Ansprache ist deßhalb von Interesse, weil sie zeigt, in welcher Art die Stadl

Chur einen .neugewählten Bischof noch in nachreformalorischer Zeit zu begrüßen pflegte.

«Hochwürdigisler fürst, gnedigisler herr. Mine herren burgermeisler und rhatt diser
statt Cur, als e. f. g. willige nachpuren, verehrendt e. f. g. hiemitt acht kanten wyn,
des allerbesten, so sy haben bekliommen mögen. Und wiewoll die Verehrung klein,
so thund sy doch e. f. g. dienstlich pytten, dieselbig von inen gnediglich anzûnemmen.

Das sind mine herren diser statt urnb e. f. g. als ierem gnedigisten herren und gullen
nachpuren dienstlich zu verdienen begirig.

Aliud.
Hochwürdigisler fürst, gnedigister her. E. f. g. empyelten min herren burger-

meister und rati diser statt ier underthenige, nachpürliche, willige dienst und lassen
dieselben e. f. g. und glitten nachpuren undertheniglich empfachen und verehren mit einein
trunck des allerbesten, so si in disen landen haben bekhommen mögen. Underlhenig-
klich pyttende, wollen das von inen gnedigklich annemmen und ier gnedigister fürst und

her und gutter nachpur syn.» Undatiert (wahrscheinlich 1567.) F. J.

28. Selbstbiographie des urnerischen Geschichtschreibers
Franz Vinzenz Schmid.

Abgesehen von den kriegsgeschichtlichen Arbeiten, welche sich mit der Franzosenherrschaft

in der Schweiz befassen und vorübergehend auch den Namen des urnerischen
Geschichtschreibers Schmid nennen, suchen bereits mehrere Artikel eigens das Leben
und Wirken dieses merkwürdigen Mannes zu beleuchten.2) Noch besser geschieht dies

wohl durch die Veröffentlichung seiner Selbstbiographie, die im zweibändigen
handschriftlichen Werk enthalten ist, das den Titel führt: «Geschlechts- und
Geschichtkunde des weltberühmten und uralt adelich um das Vaterland

höchst verdienten helvetischen Hauses der Hochwohlgebornen
Herren Schmid ab Ury, verfasset von Herrn Landschreiber und Landsmajor
Franz Vinzenz Schmid. Abgeschrieben von seinem Sohn Lajidschreiber
Karl Franz Schmid anno 1821». Der erste Band kam indirekt aus dem Nach-

') Mayer, 1. c. II, 139.

') Siehe Hoppeler im Anz. Schw. G.: VII, 134, 267; Wymann, ebend. X, 166
und Urner Neujahrsblatt 1911 S. 73—79.
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lasse des Xaver Schraid an Herrn Bundesrichter Dr. Franz Schmid, der andere befindet
sich noch jetzt in den Händen des Herrn Buchbinders Moritz Schraid, eines Enkels
yon Xaver Schmid. Obwohl Schraid dessen in seiner Biographie nicht Erwähnung tut,
hatte er persönlich ebenfalls Anteil an der französischen Pension, die in Uri ausgeteilt
^'urde.1) Es berührt daher etwas eigentümlich, dass gerade er, der überdies seine

ganze militärische Schulung bei den Franzosen geholt, im April 1799 zur Leitung des

Kampfes gegen die französischen Truppen berufen wurde. — Wir bieten nachstehend
den Originaltext ganz unverändert und verweisen unsere Zutaten in die Anmerkungen
l'nd in die Beilagen. Eduard Wymann.

Franz Vinzenz Schmid.

Ich, der Verfasser dies historischen Geschlechterbuchs und ältester Abstämmling
der zwölften Generation der Schmidisch-Jostischen Hauptlinie, bin der älteste Sohn

Herrn Landammann und Zeugherrn Bitters Karl Franz Schmids und der Frauen

Franziska Yinzenzia Furrer.2)
1758 den 27. Mai wurde ich geboren und in Sankt Martins Münster zu Altdorl

[sub conditione] gelauft von Pfarrhelfer [Jakob Anton] Bessler. Taufpalen waren meine
Hrosseltern Altlandammann Ritter etc. Johann Franz Martin Schmid und

Katharina Müller. In der Taufe erhielt ich die Nämen Franz, Vinzenz, Joseph,

Maria, Anton. Adain, Thaddä.

1772 wurde ich des Lands Schützenfähndrich.
1773 durch Brevet vont 1. Seplembris von Seiner Hoheit Karl Philipp von Bourbon.

Kleinsohn des Königs und Colonel-Général der dort dienenden Schweizern Seiner Majestät
V(>n Frankreich und Navarra, als Unterlieutenant der Kompagnie von Schmid, unter
dem eidgnössischen Regiment von Caslella in französischen Diensten, verreiset ich
itn Christmonat von meiner Vaterstadt in das französische Königreich zum Regimente
in Besalzungsorl zu Fort-Louis. Ich blieb in dasigem Dienst bis zu Ausgang des

1778 Jahrs.
1774 wurde ich in Fort-Louis bei der Generalmusterung vor dem ganzen zweiten

Halaillon dem Generallieulenant Graf von Slainville als Unlerlieutenant vorgestellt. Wir

') Schmid und seine Brüder empfingen gemeinsam 1778 und 1779 je 100 Livres.
Karl Franz Schmid 500, Anton Maria Schmid 300, die Söhne des Johann Joseph Schmid

Franz Martin Schmid 300, Leonz Schmid 29, Priester Karl Franz Schmid 20, Land-
v°gt Jos. Anton Schmid 24, Jost Anton Schmid 125, Karl Franz Schmid 100, Alphons
Schmid 100, Obervogt Franz Joseph Schmid 31, Thada Xaver Schmid 66, Jost Anton
Schmid 31 Livres.

') Frau Furrer wurde zu Messina geboren, wo ihr Vater, Johann Anton Furrer, als
Hberstlieutenant in sizilianischen Diensten starb.

Franz Vinzenz Schmid hatte zwölf Geschwister, nämlich: 1. Georg Alois, starb in
den Kinderjahren. 2. Karl Franz, Lientenaut in französischen Diensten und Lands-
jdfsprech. 3. Josepha Xaveria, Gattin des Oberst Jauch, starb in Neapel. 4. Rosa Karolina,
Gattin des Hauptmann Joseph Leonz Andermatt von Baar, Kanton Zug, starb in Baar in.
Christmonat 1820. 5. Franz Martin, starb in der Wiege. 6. Maria Anna Katharina.
Gattin des Hauptmann Joseph Maurus Lussy zu Stans. 7. Franz Martiu, starb als Offizier
''' französischen Diensten zu Mont-Dauphin. 8. Maria Antonia, Gattin des Bezirksstatthalter.»
^fon Christen in Ursern. 9. Anton Maria, starb in der ersten Jugend. 10. Josepha
'vloisia, starb unmündig. 11. Franziska Vinzenzia, starb in der Wiege. 12. Anton Maria,
Vßrmählt erstens mit Katharina Brücker, zweitens mit Josepha Hüttenmoser von Rorschach.



kamen in Besatzung auf Krön Weissenburg, wo wir das Regimente von Boccard ab-

löseten, mussten aber vorhin noch in Fort-Louis vor dem Prinzen von Condé und dem

Herzogen von Burgund bei ihrer Grenz- und Festungsbesichtigung paradieren. Da

war ich auf der Wache im Fort d'Alsace der erste Grüssende. Wir kamen wieder in
unsere alte Besatzung nach Fort-Louis zu unserm ersten Bataillon, so da verblieben

war, zurück. In 1775 hatten wir auch vor dem Herzogen von Glocester paradiert.
1775 reiselen wir in die Besatzung auf Verdun, nachdem wir in Fort-Louis

von dem Regimente von Erlach abgelöst worden. Ich ging mit Semestre ins Vaterland,
war nebst meinem Vater und Grossvater Gesandter an (den) französischen Botschafter auf

Solothum, welche Gesandtei ich hernach oflmal an Polignac, Vergennes etc. versähe.

1776 im Frühjahr kehrte ich zum Regimente auf Verdun zurück. Mich wandelte
die Lust [an], in königlich englische Dienste zu treten und den Feldzug in Amerika
mitzumachen, *) allein meines dringlichsten Bittens ungeachtet, mochte ich hierzu die

Bewilligung von meinem Herrn Vater nicht auswirken.

1777 paradierten wir vor Kaiser Joseph dem zweenten, der unter der Benamung
eines Grafen von Falkenstein nach Paris reiste. Er nennte das unserge ein -schönstes

Regimente und rühmte es auch bei Hof an, dessen wir Dankschreiben empfingen. Wir
paradierten auch vor dem Marschall und Grafen von Broglie, dessen unser Regimente
das Lieblingsvolk ware. Ich nahm wieder ein Semestre und darauf gar meine Entlassung.

1778 wurde ich des Landes Schützenmeister. Ich richtete verschiedene Freikorps
auf, die mich als ihren General-Major erkannten und welche ich nach dem französischen

Kriegsfuss einrichtete. Meine Obrigkeit schöpfte darab solchen Wohlgefallen, dass sie

mir durch den Mund des regierenden Landammanns, der eigenst hierum zu mir an die

Spitze meiner Leuten gesendt war, öffentlich danken liess. Ich hielte mit meinen
Freivölkern vor Altdorf ein schönes Lustlager.

1779 formierte ich auch aus jungen Knaben ein freiwilliges schönes Kadettenkorps.

— Ich vermählte mich mit der Fräulein Maria Anna Josepha Magdalena
Aloisia von Schmid, Landammanns Ritters etc. Karle Franzen und Helena Franziska

Bess 1er von Wattingen jüngsten Tochter.
1780 wurd ich zu Bekleidung der wichtigen Generalsstelle eines Pannerherrn in

Vorschlag gebracht. Ich schlug es aber ernsllichst aus.

1781 war ich bereit, als Freiwilliger (denn ich wollte schlechterdingen keine
Befehlhabersstelle) Freiburg wider seine Aufrührer zu Hilf zu ziehen.

1782. Durch Ernamsung vom 14. Januar wurd ich zum Obrislwachlmeisler aller
Kriegsvölkern des Freistaats Uri erwählt, die ich sogleich nach französischem Kriegsfuss

neu formele.2) Yermög dieser [Stelle wurde ich auch ein Mitglied des hohen

Kriegrais.
1783 führte ich die neue Kriegsübung noch besser ein und nahm die Offizier

in Kriegsschul. Im darauffolgenden Jahr 1784 wurde ich Landschreiber erwählt.3)

') Nordamerikanischer Unabhängigkeitskrieg.
') Im Jahre 1792 bezog Schmid als Landmajor Gl. 385, Sch. 26 und im folgenden

Jahr Gl. 369, Sch. 30.

') Die fixe Jahresbesoldung als Landschreiber betrug 28 Gl. 20 Schilling.



1785 gab ich ein neues Kriegsiibungsbiichlein in Druck, wo ich aber von dem
französischen in etwas abwich.

1786 wurde ich Schreiber im Siebner-Landgerichl, begleitete als Edelherr unsere
Betschaft an die Legitimations-Tagsatzung des französischen Botschafters zu Solothurn.1)

1787 wurde ich vom Tal Ursern durch seinen Ammann im Amt und einem alten
Ammann ersucht, ihnen in ihrer Zollsangelegenheit verhilflich zu sein. Ich tals, empling
Bank als ihres Tals Gönner.

1788 wurde ich des geheimen Rats Säckelmeister und Schreiber des XV'r
Landgerichts. Ich gab den ersten Teil «Des Freistaats Uri allgemeinen Geschichte»
in Druck, eignete sie der Gemeinde*) —, wurde Archivar.

1789 wurde ich Aktuar aller Staatskommissionen.
1790 stund ich als Oberstbefehlhaber des allfälligen Zuzugs unsern Bundesgenossen

von Wallis wider ihre Untertanen zu Hilf auf dem getreuen Aufsehen, übte das Land
eifrigst in den Waffen und hielte den Offiziers Kriegsakademie. Auf meinen Betrieb
wurd der Wehrstand auf den respektabelsten Fuss gesetzt.

1791 nahm ich die auf meinen Betrieb im ganzen Land gowählte Trillmeister
in die Kriegsschul, gab ihnen schriftlichen Unterricht. Ich stund als Oberstbefehlhaber
eines anfälligen Auszugs mit der 9ten, lOten und Ilten Rott, 150 von Lifenen und
50 von Urseren Bern wider seine Untertanen zu Hilf auf dem getreuen Aufsehen.
Gab einer hohen Kriegskommission Gutachten über die Rüstung. Ich schrieb Bern
auch sonsten, dass, allenfalls unser Volk nit sollte gefodert werden, ich mich als

Freiwilliger in seinen Dienst antrage, welchen Antrags mit höchster Belobung mir gedankt
worden. Auch Urseren hatte Trillmeister ernamset und zu mir in die Lehre geschickt,
empfing von Urseren Dankschreiben und ein Angedenken. — Von mir veranstalteler
und geführter militärischer Aufzug an die Landsgemeind.

1792 stund ich als Oberstbefehlhaber Basel und Solothurn zur Hilf bereit, mit
der 9ten und lOten Rott, einer Anzahl von Urseren und Lifenen auf dem gelreuen
Aufsehen. Im Rat des 20ten Mai trug ich mich zum Zug nach Basel an. Im geheimen
Bat des 22ten Mai wurde ich Hauptmann über eine Fahne von 106 Urner und Bernern
unter das Grenzbewachungsregimenle nach Basel erwählt.

Mondtag den Ilten Brachmond Gelübd zur Fahne, Abfahrt nach Luzern, den 12len
auf Sursee, den lBten auf Zofingen, den 14ten auf Ölten, den 15ten auf Liechstall, den
l6ten in Basel, den nämlichen als Kommandant auf Muttenz, den 21ten in Basel, den
5ten Heumond als Kommandant auf Frenkendorf, wieder auf Basel, den 2ten August
als Kommandant auf Münchenstein, wieder Basel, Frenkendorf und als Kommandant in
Liechstall — Basel — Pratten — Basel. Den 16ten Heumond Legationssekretär
an der eidgenössischen Repräsentatschaft erwählt.

1792 Standrede dem Lieutenant Lanz gehalten den 13ten Novembris. Patriotische
Wallfahrt nach Sankt Jakob 21ten Novembris. In Basel mir von hohem Stand Bern

') Tagsatzung vom 11. und 12. Sept. 1786 — Vergl. Eidg. Abseh. VIII, 119.
Vertreter von Uri waren: Karl Franz Schmid und alt Landammann Joseph Anton Müller.

') Allgemeine Geschichte des Freystaats Ury, durch Franz Vinzenz Schmid, bestellter
tmrister Wachtmeister, und geschworner Landschreiber zu Ury. Zug, gedruckt bey Johann
Michael Aloys Blunschi 1788. XVT und 254 Seiten.
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gedankt, vom Stand Basel übrist und Obristlieulenanl mit rühmlichsten Abschiedsur-
kunden entlassen, von Basel mit göldnem Ehrenzeichen beschenkt, dem Stand von
Bern, Basel, Liechstall. Obrist, Obristlieutenant etc. gerühmt.

Den 22ten Heimreis bis Liechstall, 23ten Ölten, 24len Sursee, 25ten Luzern,
26ten Altdorf, herrlichster Einzug. Den lten Christmond im Rat Relazion.

1794 Präsentierung den Ständen Bern und Basel meiner Wallfahrt-Erzählung
von ihnen schönstens gedankt — von Basel mit zwei göldnen Zeichen beschenkt.1)
30len März stund ich mit der 9ten, lOlen, Ilten Rott, der Mannschaft von Urseren
und Lifenen für Wallis auf dem treuen Aufsehen.

Die helvetische Gesellschaft dankt wegen eingesendlen Wallfahrtserzählung und
fodert mich auf, ein Mitglied zu werden. Die Danksagung zum schönsten wurden in
pleno sessionis erkennt anno 1795.

1795 stund ich für Basel mit der 9ten. lOten, Ilten Rott, auch Mannschaft von
Urseren und Lifenen auf dem gelreuen Aufsehen.

Ich wurd in die helvetische Gesellschaft erfodert. Ich stund Zürich wider ihre
Untertanen zu Hilf auf dem gelreuen Aufsehen mit der 9len, lOten und Ilten Rott,
25 Mann von Urseren und 150 von Lifenen.

Nachtrag.
Obiger Franz Vinzenz Schmid ward anno 1799 im Winkel zu Flüelen, da er als

Anführer des urnerischen Volkes für die Freiheit und die gerechte Sache seines
Vaterlandes heldenmässig gegen das Eindringen der Franzosen kämpfte, von einer feindlichen
Kartätschenkugel lotgeschossen. Mit seiner Gattin Magdalena Schmid hat er erzeuget:

1. Karl Franz, Landschreiber.
2. Jungfrau Magdalena, starb ledigen Stands.
3. Joseph Leopold

starben in den Kindsjahren.
4. Moritz
5. Jungfrau Vinzenzia
6. Alphons
7. Jungfrau Viktoria Josepha Waldburga.*)

Beilagen.
I.

Landrat vom 29. April 1779. Da M. G. H. mit vielem Unlieb zu vernemen
gestanden, wie das Hr. Lieutenant Franz Vinzenz Schmid den Hrn. Landvogl Müller
auf die Klingen gefordert; obwohlen die Würkhung unterbrochen worden, hochselbe aber
dergleichen Handlungen keineswegs gedulden wollen, also wird der tit. regierende Hr.
Landammann anmit ersucht, den gedachten Hrn. Schmid zu berufen, demselbigen hierüber

das hochheithche Missfallen zu bezeügen und ihme anmit die ernstliche Willens-

Patriotische Wallfahrt auf das Schlacht-Feld bey Sankt Jakob
vor Basel. Verrichtet von dem an der Helvetisch-bewaffneten Neutralität gestandenen
löblichen Kontingente Hohen Standes Ury, den 21ten Wintermonats 1792. Basel, gedruckt
bey Sarauel Flick. 22 Seiten.

*) Dieser Nachtrag steht ebenfalls im eingangs genannten Buch, die zwei Beilagen
wurden jedoch vom Herausgeber beigefügt.



râeinung M. G. Hrn. klar dahin zu eröffnen, in Zukunft dergleichen in unserem Land

keineswegs angängige Schritte, auch im Gefolg des eigensten Befehls von seinem Hr.
Vater, des gänzlichen zu unterlassen, sondern gegen besagten Hrn. Müller den
allschon richterlich gebotenen Frid zu halten, sich in Wort und Werken
vertraglich zu comporlieren und bei etwaigen unvermutenden Vorfallenheiten keiner
den anderen, wer der immer wäre, änderst dann laut unseren Salz- und Ordnungen
darumen ansuchen, wo nicht, der Zuwiderhandlende alles Emsts bestraft werden solle.

Fiir das Vergangene aber wird der mehrgedachte Hr. Lieutenant Schmid denen w. w.
V. Y. Capucineren ein Lagel Wein zukommen lassen.

Nicht weniger solle Hr. Landvogl Müller berufen und ihme die Hallung des

richterlich gebotenen Fridens gegen oberwehnten Hrn. Lieutenant Schmid ebenfahls

mit Nachtruckh iniungiert und auch angezeigt werden, gegen selbigen sich in Wort
und Werken gebührend zu betragen und gegen alles bessere Anhoffen sich ereignenden
widrigen Vorfählen keiner den anderen, wer der immer wäre, änderst dann laut

unseren Satz- und Ordnungen darumen ansuchen, ansonsten der Zuwiderhandlende alles
Emsts darum bestraft werden solle.

II.
Landrat vom 6. Juni 1792. (Von Schmid selbst protokolliert.)
Da zu allerhöchstem allgemeinen Wohlgefallen und entzückendster Wonne ein

hoher Landesrath von dem Obristwachtmeisler Landschreiber Franz Vinzenz Schmid,
bestellter Anführer des Zuzugs an die Gemein Eidgenösische Gränzbesalzung zu Basel,
verstanden hat, dass nun, obwohlen in sehr kurzer Zeit, er unser dahin bestimmtes

Slandes-Konlingenl in allem Kriegstreflichen so gebildet habe, das er nit nur ganz

vergwist sey, damit zu des Vaterlands unsterblich grüstem Ruhm und Ehr unter allen

Eidgenösischen Konlingentern an gedachter Gränzbesatzung ganz vorleuchtend zu

primiren, sondern auch alles darauf verwetten dörfte, das dieses ganz urbilde, musterhafte

Kontingent alle Waffengriff und Bewegungen eben so geschickt, trellieh und gut
zu machen und ausüben wisse gleich wie unsere der Krone Frankreich dienende Völker,
die doch nach dem allgemein rühmlichsten Zeugnis die bestabgerichte Kriegsleuth der
Welt wären und hierauf auch innigst gerührt des gedachten Hauptmanns ganz
angelegenste drunglichsle Bitte vernommen hat, «man möchte doch bey so glücklich
beschaffenen Dingen es sich gnädigst gefallen lassen, ihme und seinem so auserlesensten
Harst den Tag zum Abmarsch an ihre ruhmsvöllste Bestimmung, nach welcher ihr aller
Herz sich thatengierigst mit gröster Ungedult sehne, auf die nächst mögliche Zeit
bestimmen zu wollen», so hat auch hohermelter Wohlweiser Landrath ihrem so würdigsten
löblichen Standeskontingenl den Tag zum Aufbruch auf Mondtag den 11 dies angesetzt.

Unser Hauptmann, seine Amts- und gemeine Kriegsleuth an die helvetisch
bewafnete Neutralität und Gränzbesatzung zu Basel werden am Tag ihrer Abreise in
die Hände des Herrn Richters des Lands ihren Amts- und Kriegseid und die
Eidgenösische Ordonnanz beschwören, welcher heilige feyerliche Akt auf des Hauptmanns
Hegehren in der Sankt Martins Haupt- und des ganzen Lands Mutterkirchen zu Altdorf
•n allem verparten Staats- und Kriegmanns Glanz vorgehen wird.

Die hohe Stände Luzern, Bern und Solothurn sollen gebührmässig um die
Vereinigung des Durchzugs unseres löblichen Kontingents ersucht, der hohe Stand Basel
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aber berichtet werden, das es (Geliebts Gott) auf den 15 dies in seine Hauptstadt
einmarschieren werde.

Da nun der Tag zum Aufbruch bestimmt, so hat der Obristerwachlmeisler
Landschreiber Franz Vinzenz Schmid, bestellter Staabführer und Kommandant des löblichen

Kontingents hohen Stands Ury, an die im hohen Stand Basel ausstellende helvetisch
bewafnete Neutralität und Gränzbeschirmung und Hauptmann über eine Fahne von 106

Eidgenosen von den hohen Ständen Bern und Ury unter dem Gemein Eidgenösischen
Beystands-Regimente Namens seiner und dem ihm anvertrauten rühmlichsten Kriegsvolk

von seinen gnädigen, auch grosgünstigen lieben Herrn und Obern allerunter-
thänigst gehorsamst Urlaub und Abschied genommen und mit der theuersten

Versicherung bey all und jeden Anlässen alles zu thun, sich zu landesvälerlichen Huld

und Gnaden und gnädigster Eingedenklhallung allerdemüthigst bestens empfohlen, deme

auch von hohgedacht seinen Herrn und Obern beglücktste Reis und alles Wünschens-

werthe durch den Mund des Herrn Amtsstatthalters gewunschen, anbey er und
unterhabendes löblichstes Kontingent all beharrlich hoheitlicher Beslgeneiglheit gnädigt
versichert werden.
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Wackernagel. XVII, 207 S. Fr. 5.—. (Früherer Begräbnisort der Basler Israeliten).
(R. : Bll. f. bern. Gesch. 1910, S. 99).

Novati, B. Dagoberto I, re d'Austrasia e la val Bregaglia, per la storia di una falsilica-
zione. ([Extrait, des] Mélanges offerts à M. Emile Châtelain). Paris, H. Champion. 4°.

II, 16 p. (R. : R, H[oppeler], Anz. f. Schw. Gesch. 1911, S. 151).
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Oberholzer, A. Steinach. (Rorschacher Ztg. 1910. Nr 99).
— Die archäologischen Funde in Arbon. I. Die Pfahlbauerzeit. (Thurgauer Ztg. 3. Juni, 1910).
Obser, Karl. Frau von Krüdener in der Schweiz u. im badischen Seekreis. (Schriften des

Ver. f. Gesch. des Bodensees. Heft 39, S. 79—93).
Otto, F. Theobald Bacher, ein elsässischer Diplomat im Dienste Frankreichs (1748—1813).

(Strassburger Beitr. zur neuern Gesch.; hg. v. M. Spahn. Bd 3, Heft 1). Strassbg,
Herder. XII, 111 S. M. 3.50. [Gesandsch.-Sekr. in d. Schweiz]. (R. : W. Wintelband.
Zschr. f. G. d. Oberrh. NF. 26. 361—62).

Pieth, F. Das alte Seewis. Kulturgeschichtl. über Seewis u. dessen Nachbargemeinden,
vornehmlich im 18. Jahrh. Chur, H. Fiebig Buchdr. 78 S. Fr. 3.—.

Quartier-La-Tente, Ed. et L. Perrin. Le canton de Neuchâtel. 2me série: Le district de
Boudry. 8e livr. : La commune de Bôle, 9e livr. : La commune de Rochefort et de
Brot-Dessous. Neuchâtel, Attinger frères. 4°.

Ravasi, S. Leopardi e Madame de Staël. Milano, Tip. Sociale.
Beinhardt, Hch, u. Franz Steffens. Die Nuntiatur von Giov. Franc. Bonhomini 1579—

1581. Einleitung. Studium zur Gesch. der kathol. Schweiz im Zeitalter Carlo Borroineo's.
(Nuntiaturbericiite aus der Schweiz seit dem Concil v. Trient. Abteiig II). Soloth.,
Union. XII, CDXXXIV S. Fr. 12.—.

Report of the true character, time and place of the first regular settlement in Lancaster County.
Minutes of February Meeting. [1709 gegründete Schweizerkolonie]. (Papers read before the
Lancaster County historical Society, February 4th, 1910. Vol. XIV, No 2). Lancaster, Pa.

Reyxnond, M. Les châteaux épiscopaux de Lausanne. (Notices dédiées à la Soc. gén.
d'hist. Suisse par la Soc. d'hist. de la Suisse romande, p. 107—228). Laus., G. Bridel.

Riedhauser, J. R. L'ultimo governatore grigione nella Valtellina (trad, dal «Freie Rätier»),
(La Rezia. 1910, No 9—24).

Robbi, J. Quellenbuch für die Gemeinde St.. Moritz. Band 1 : Bibliographie. Chur, Jos
Casanova's Erben. 286 S. Fr. 6.—.

— Historische Skizzen über den Eisensäuerling von St. Moritz bis zum Eingang des 19.
Jahrh. (Engadin Express. 21, Nr 15—17).

Robert, Arn. Les missions du gén. de Pfuel, à Neuchâtel 1831—47; contrib. à l'hist. des
révol. neuchât. Extr. La Chaux-de-Fonds.

— Réminiscences historiques ; [publ. à l'occas. de l']inaug. du Momument commém. de la fond, de
la Rép. neuchât. à La Chaux-de-Fonds. La Chaux-de-Fonds, Impr. du National Suisse. 24 p.

Roth, Karl. Aus der Geschichte der Grafen v. Tierstein. (Beilage [zum] Jaliresber. der
Sektion Basel [des] SAC. pro 1909). Basel, Birkhäuser & Dübi.

Rothey, L. Les antiquités romaines dans la Broyé. (Le Démocrate. 1910, 9 nov.).
Rougemont, G. de. Histoire des 50 premières années de la Société d'Emulation de Couvet,

1859—1909. Notice hist. Couvet, Ch.-H. Baumann, 1909. II, 32 p.
Ruegg, H. Bilder aus der Schweizergeschichte für die Mittelstufe der Volksschule; neu

bearb. v. Dr. Hch Flach. Mit 41 Bildern. 13. A. Zürich, Schulthess & Co. VI,
158 S. Kartonn. Fr. 1.20.

Rutz, Benno. DieRuine Wildenburg bei Wildhaus. (Werdenberger Anzeiger. 1910. Nr85—88).
Schenk, Alex. Etude sur l'anthropologie de la Suisse. 3« partie: Age du bronze. (Bull.

de la Soc. neuch. de Géographie. T. 20).
Scherrer, P. Emman. Beiträge zur Kenntnis der Urgeschichte der Urschweiz. 2 Hefte.

Beil. zum Jaliresber. der Kant. Lehranstalt Samen). Sarnen, L. Ehrli. 1909—1910.
Heft 1 : II, 30 S., Heft 2 : II, 36 S.

Schollenberger, J. Die Schweizerische Eidgenossenschaft von 1874 bis auf die Gegenwart.
Berl., 0. Häring. XIV, 485 S. Mk 11.—.

Schumacher, Casp. Journal et souvenirs de Gaspard Sch., capitaine aux Suisses de la
garde royale '(1798—1830)'. Trad, et publ. p. Pierre d'Hugues. Paris, A. Fayard.
143 p. Fr. 1.50.

{Schulthess, A. v.). Festschrift zur Feier des lOOjähr. Bestandes der Gesellschaft der Aerzte
des Kantons Zürich, 1810—1910. Zürich, Zürcher & Furrer. IV, 137 S.

Schweizerfrau, die. Ein Familienbuch; hg. v. Gertrud Villiger-Keller. [Biographien].
Neuenburg, F. Zahn. 4°. VI, 679 S.

Secretan, Eug. Le pacte du 1" août 1291. (Gaz. de Lausanne. 1910, no 210, 1" août).
Sidler, P. Wilh. Die Schlacht am Morgarten. Zürich, Orell Füssli. XII, 248, 44 S.

Fr. 7.—. (R.: M[eyer] v. K[nonau], NZZ. Nr 37, 2. Morgenbl.).
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Soldats suisses au service étranger. T. 3 : Mémoires de J.-L. Sabon ; Mémoires de J.-L.
Rieu; F.-J.-L. Rilliet: Les Cent-Jours en Belgique et en France. Genève, A. Jullien.
349 p. Fr. 3.50.

Stauber, Em. Das Haus zum Färb in Stäfa. (Chronik vom Ztirichsee. 1909, Nr 27—28).
Steiner, E. Festschrift zum 75jähr. Bestehen, 1834—1909 [des] Artillerie-Verein[s] Basel-

Stadt, im Auftrage des Vereins verfasst. Basel, Fr. Wittmer. 161 S.
Streuli, Ad. Der Lindenhof in der Zürch. Geschichte. Vorträge. Zürich, Orell Füssli.

64 S. Fr. 2.-.
Stückelberg, E. A. Die Crivellihäuser in Pura. (NZZ. 1910, Nr 40).
— Archäologisches aus Bissone. (NZZ. 1910, Nr 74).
Sütterlin. G[eorg], Heimatkunde des Dorfes und [der] Pfarrei Arlesheim. Mit Nachträgen

bis 1907. Arlesheim, G. Schmidt. VIII, 295 S. Fr. 3.—.
Suisse, la, en sept conférences; série organisée par l'Union chrét. de jeunes gens. Genève,

Atar. 351 p. Fr. 3.50.
Talamona, Enr. La necropoli di Gudo. (L'Azione. 7 nov. 1910). (R. : NZZ. 1910, Nr 333,

2. Morgenbl.).
Ticinese, un, alla campagna di Russia [col. Fr. Rusca] per A. G. (L'Educatore^ 1910, No 1).
Trésal, J. Comment la Savoie et Nice sont devenues françaises. (1860 — 1910). 2* éd.

Paris. 103 p. Fr. 1.50.
Tschudi, Aegid. Des Schweizerchronisten Aeg. T. Bericht über die Befreiung der

Waldstätte; hg. v. Paul Meyer. München, C. H. Beck. VI, 53 S. M. 1.20.
Unteroffiziersverein, der, der Stadt Bern. Denkschrift auf seine 50jähr. Jubiläumsfeier,

3. Dez. 1910. Bern, Neukomm & Zimmermann. 88 S.
Urkundenbuch der Stadt Basel ; hg. v. der hist. u. antiquar. Gesellschaft in Basel. Bd. 11 ;

bearb. durch August Huber. Basel, Helbing & Lichtenhahn. 4°. VI, 472 S. Fr. 32.—.
Vollenweider, Hans Ulr. Das Gotteshaus Mettmenstetten bis zur Reformation u. das

Schulwesen um 1650. Ein Beitrag zur Lokalgeschichte von Mettmenstetten u. Umgebung.
Affoltern, J. Weiss.

Wälli, J. J. Geschichte der Herrschaft und des Fleckens Weinfelden. Weint'., Neuen-
schwander. XII, 475 S. Fr. 6.—.

— Der Gachnangerhandel vom Jahre 1610. (Sonntagsbl. der Thurg.-Ztg. 1910, Nr 9—26).
(Waldburger, Aug.). Ragaz-Pfäfers. Geologie, Klimatologie n. Geschichte des Kurortes

und seiner Umgebung. Ragaz, St. Jordy. X, 296 S. Fr. 5.—. (R.: R. H[oppeler].
NZZ. 1910, Nr 267, 3. Morgenbl.).

— Aus vergangenen Tagen. (Oberländer Anzeiger. 1910, April u. Mai).
(Wanner, G.). Register zu J. J. Rüeger: Chronik der Stadt und Landschaft Schaffhausen;

hg. vom liist.-antiquar. Verein des Kant. Schaffhausen. Schaffh., Kuhn & Comp. 4».
227 S. Subscr. Fr. 3.—.

Wavre, Ph. Notice généalogique de la famille Du Boz dit Du Bois. Neuchâtel, Attinger
frères. 4°. IV, 149 p.

Weber, A. Schloss, Kapelle u. Pfründe St. Andreas imStädtli bei Cham. (Zuger Kalender. 1910).
Weissenfluh, Jak. (I) v. u. Jak. (II) v. Aufzeichnungen zweier Haslitaler: I. Chronik

1792—1821 v. J. v. W. dem Altern; II. Fussreisen 1850—1851 v. J. v. W. dem Jüngern;
hg. v. A. Fischer. Bern, A. Francke. 166 S. Fr. 3.75. (R. : Bibl. univ. 57, p. 428—429).

Winiger, J[os.]. Bundesrat Dr. Zemp. Lebens- und zeitgeschichtliche Erinnerungen. Luzern,
Räber & Cie. XII, 532 S. Fr. 5.80.

Witzig, J. J. Die gemeinnützige Gesellschaft Aussersihl-Wiedikon 1885 — 1910. Festschrift
zur Feier ihres 25jähr. Bestandes. Zürich, Müller, Werder & Co., 58 S.

Zeller, Ulrich. Bischof Salorno III. v. Konstanz, Abt v. St. Gallen. Leipz. u. Berl., Teubner.
XII, 107 S. M. 4.—. (R.: Rud. Lüttich. Hist. Zschr. 3. F. 11, S. 656; Meyer v.
Knonau. Zschr. f. G. d. Oberrh. NF. 26, 163).

Zierler, P. Peter Bapt. Die Herren v. Tarasp u. ihre Gründungen 1042—1270 (Schluss).
(Forschungen u. Mit.teilgn zur Gesch. Tirols u. Vorarlbergs. Jahrg. 7).

Zimmermann, L[ouis], Richard Wagner in Luzern; hg. v. Gust. Kanth. Berl. u. Leipz.,
Schuster & Loeffler. 148 S. M. 2.—.

Zindel, Ant. Volkskundliche Erinnerungen aus Sargans. (Sarganserlftnder. 1910, April
u. Mai).

Zinsli, Phil. Politische Gedichte aus der Zeit der Bündner Wirren '(1603—1639)'. Berner
Diss. Zürich, Gebr. Leemann & Co. 1909. 253 S.



II. Zeitschriften.
Actes de la Société jurassienne d'émulation. Moutier, Impr. du «Petit Jurassien». Année

1909. 2me sér., 16me vol. 1911. — Darin: Lion. Radiguet. Saint Wandrille dans le Jura.
— E. Krieg. Rapport sur les fêtes universitaires de Genève. — J. Riat. Biographie de
Frédéric Imer. — Appendice: Amanz Gressly's Briefe. Lettres d'Amand Gressly, le
géologue jurassien (1814—1865); rassembl. et annotées p. Ls Rollier. [1" partie].

Alpen, die. Monatsschrift für Schweiz, u. allg. Kultur; hg. v. Franz Otto Schmid. Jahrg. 5.

Bern, Gust. Grunau. 1910—11. — Darin: A. Widmer. Gottesurteil u. Bahrprobe nach den
alten Schweiz. Rechtsquellen. — C. H. Baer. Von alter Schweiz. Zeichenkunst. —
F. 0. Sehmid. Das Vaterländische in Gottfried Kellers Gelegenheitsdichtungen. — Hans
Bioesch. Albert Anker. — ders. Das Hirtenfest in Unspunnen und das Gemälde von
Mme Vigée Le Brun. — ders. Ein Berner Künstler der Rokokozeit (Balthasar Anton
Dunker)

Altertümer, kunstgewerbliche, aus dem Schweizer. Landesmuseum in Zürich; hg. v. der
Museums-Direktion. Zürich, Hofer & Co. Lfg. 5—6. Inhalt: J. Z[emp], Gärtnerin u.
Schnitter. Zürcher Porzellan. — H. L[ehmann]. Truhe aus der Ostschweiz, ca. 1500.
— J. Z[emp]. Schmiedeisernes Treppengeländer aus Freiburg. — ders. Gestickter Walliserteppich,

ca. 1700. — ders. Sog. Spaniscli-Suppenschüssel, ca. 1600. — ders. Silberne Schale
von 1620. — ders. Hängest.ück aus Winterthurer Fayence, 2. Viertel des 17. Jahrh.

Anciens, nos, et leurs œuvres. Recueil genevois d'art. Publ. dirigée par Jules Crosnier.
Genève, L. Bovy. 10e année 1910: W. Deonna. Figurines en terre cuite grecques au
musée arcliéol. de Genève. — Jules Crosnier. La société des arts et ses collections.
2me partie.

Annalas délia Società reto-romantscha. 25 annada. 1911. Darin: Em. Roussette. La val
Miistair. — R. A. Gianzun. Davart il cuolm d'Alvra. — C. Planta. Memoria infortuni-
orum (Engadin 1750—1831). — A. Florin. Sagniur Major Hartmann Caviezel. —
F. Melcher. Fraseologia rumauntscha.

Annales de la société Jean-Jacques Rousseau. Genève, A. Jullien. T. 6*. 1910. Inhalt:
Loiiis-J. Courtois. Le séjour de Jean-Jacques Rousseau en Angleterre (1766—1767), lettres
et documents inédits. — Bibliographie. — Chronique.

Anzeiger für schweizerische Altertumskunde. — Indicateur d'antiquités suisses. NF. Bd 12.
Inhalt: üav. Viollier. Ausgrabungen des Schweizer. Landesmuseums. 5: Die gallischen
Gräber in Langdorf bei Frauenfeld. — W. Deonna. Quelques monuments antiques trouvés
en Suisse. — Dav. Viollier. Fouilles exécutées par les soins du Musée national, IV. Le
cimetière barbare de Kaiser-Augst (suite). — J. R. Rahn. Nachbildungen des Utrecht-
Psalters auf zwei karoling. Elfenbeintafeln. — ders. Die ältesten Ansichten des Schlosses
Tarasp. — E. A. Gessler. Der Zweihänder. Eine watfengescliichtl. Studie mit bes.

Berücksicht. Basels. — A. Zesiger. Der bern. Goldschmied Jakob Wysshan. — Alfr.
Kuhn u. Paul Ganz. Manesse-Codex u. Rosenroman. — Ph. Rollier. Une marque de

fabrique chez l'artisan palafitteur. — E. Tatarinoff. Eine prähiBtor. Ansiedelung im
Rinthel (Gem. Trimbach). — C. Fels, Th. Eckinger, L. Frölich, V. Jahn. Grabungen
der Gesellschaft Pro Vindonissa im J. 1909. — R. David. Ein spanischer Bericht über
ein Turnier zu Schaffhausen. — J. L. Brandstetter. Die Funde im Kloster Rathausen
1883. — E. Wymann. Die Anfänge der Kapelle im Götschwiler zu Spiringen. —
S. Meier. Die Ehrenbecher und Ehrengeschirre der Städte Breiligarten u. Mellingen. —
J. Keller-Ris. Johann Jakob Frey, der Fayenzler, 1745—1817. — Erich Stange. Manesse-
Codex u. Rosenroman. Entgegnung. — H. Breuil. Un tumulus liallstattien au Bois de
Murât près Matran (Fribourg). — C. Fels u. S. Heuherger. Grabungen der Gesellschaft
Pro Vindonissa im J. 1910. — J. R. Rahn. Funde in der Marienkapelle des Klosters
Wettingen. — Alfr. Kuhn. Die Spetz'schen Miniaturen. — E. A. Gessler. Ein Basler
Zeughausinventar von 1415. — Hans Lehmann. Die Glasmalerfamilie Wildermut zu
Biel u, die Glasgemälde in der Kirche zu Ligerz. — Arm. Eckinger. EiD Inventar aus
dem Ritterhaus ßubikon aus dem J. 1528. — A. Oherholzer. Hauszeichen der Arboner
Archive. — D. Viollier. Un groupe de tumuli hallstattiens. — A. Furrer. Refugium u.
Schloss Obergösgen. — D. Viollier. Fouilles exécutées par les soins du musée national.
IV. Le cimetière barbare de Kaiser-Augst (suite). — P. Notker Curti. Die Disentiser
Klosterkirchen im J. 1687. — Alb. Büchi. Die Mazze. — E. Major. Der mutmassl. Verfertiger

des Dresdener Madonnenbildes. — ders. Richtigstellung. — Nachrichten. — Literatur.



Allzeiger für schweizerische Geschichte; hg-, v. der allg. geschichtforschenden Gesellschaft
der Schweiz. Bern, K. J. Wyss. Jahrg. 41. (NF. Bd 11). 1910. Red.: A. Plüss
(Nr 1—3), R. Hoppeler u. Fr. Hegi (Nr 4). — Inhalt: G. Meyer v. Knonau. Eröffnungswort

der Jahresversammlung der allg. geschichtf. Ges. der Schweiz, abgeh. am 13. n.
14. Sept. 1909 in Schaffhausen. — R. Hoppeler. Die Grundherrschaft des Stiftes Rheinau
im nordwestl. Thurgau. — G. Caro. Das Habsburger Urbar in Schillers Wilhelm Teil.
— M. Reimami. Ueber zwei Zähringer Urkunden (Fontes rer. Bern. I, Nr 147 u.
148). — R. Hoppeler. Die Anfänge der Stadt Zug. — Plac. Butler. Zur Genealogie der
Freiherren v. Brandis. — Barth. Heinemann. Ein Beitrag zur Lebensgeschichte Konrads
von Mure. — Franz Zimmerlin. Aus den Rechnungen der Umgeltner u. Seckelmeister
in Zofingen zur Zeit der Burgunderkriege. — M[eyer] v. K[nonau]. Schreiben der Ehefrau
des Venetian. Residenten Sarotti nach Zürich. — R. Hoppeler. Klagerodel der Kirche
Cur gegen die Freien von Vaz. — Paul E. Martin. Note sur le combat d'Ins (Anet). —
R. Hoppeler. Urkunden zur Geschichte der Talschaft Tavetscli. — ders. Inschinen,
Inschi, Igschenen. — D. Imesch. Einige Ergänzungen zu L. E. Iselin: <Walliser
Ortsnamen u. Walliser Urkunden.» — M[eyer] v. K[nonau], Referate. — Dr. A. Plüss f.
—- Paul E. Martin. Un document inédit sur le duel d'Oton de Grandson et de Gérard
d'Estavayer 1397. — G. Caro. Dr. pliil. et. med. Helyas Sabbati v. Bologna u. sein
Aufenthalt in Basel 1410. — R. Hoppeler. Zur Rechtsgeschichte der Talschaft Rheinwald.

— ders. Zur Zuger Sittengeschichte des 16. Jahrhunderts.
Archiv des historischen Vereins des Kantons Bern. Bd 20, Heft 1. 1911: E. Fr. Welti.

Stadtrechnungen von Bern. — Fr. Bnrri. Die Baugeschichte der Grasburg.
Archiv, schweizerisches, für Volkskunde. Jahrg. 14. 1910. Inhalt: Otto de Chastonay.

Les légendes de Vercorin. — Ph. Zinsli. Das Hanfschleizen im Schanfigg. — E. A.
Stiickelberg. San Lucio (S. Uguzo), der Sennenpatron. — Em. Motta. Usanze nuziali e

funebri in Valle Calanca (Grigioni). — Anna Ithen. Feuerschlagen und Kohlenbrennen.
— P. N. Curti. Eine Totenspende. — Hanns Baechtold. Eine Alpdruckgeschichte. —
ders. Weibl. Bruderschaftstracht in Eschenz um d. J. 1800. — Kasp. Hauser. Alte Gebete.
— Red. Zum Bodengitter. — Volkskundl. Zeitschriftenschau. — E. Hoffmann-Krayer.
Bibliographie für 1909. — ders. Der Küfer-Tanz in Basel. — Julie Heierli. Basler Trachten
um die Mitte des XVII. Jahrh. — Alb. Hellwig. Archival. Studien über kriminellen
Aberglauben in der Schweiz. — Arth. Rossat. Vieilles chansons de France recueillies
dans le Jura bernois (anc. Evêché de Bâle). — E. Hoffmann-Krayer. Sprüche und
Inschriften auf Bauerngeschirr in der Sammlung für Volkskunde in Basel. — ders. Die
Hexe von Binzen. — ders. Die Frau Faste. — ders. Der Schönenbuchener Lotschj. —
ders. Hebels <Eyer-Meidli». — E. R. S. Das Silvester-Babi. — Hanns Baechtold. Sagen
vom Untersee und aus dem Hegau. — Vitt. Pellandini. Briciole di Folklore ticinese.
— R. Brandstetter u. E. Hoffmann-Krayer. Cysatiana. -— John Meier. Gaunersprachliches.

— E. Hoffmann-Krayer. Ein Badschenkegedicht aus der Wende des 15. Jahrh.
— Jeanne Platzhoff. La Chalenda Mars dans la Haute-Engadine. — E. H.-K. Zu
carifaribotteur. — B. Dumur. La ronde de Monsu di Ropraz. — M. Lenoir. Recette
pour arrêter un larron sur le lieu. — Lambelet. Oraison pour la sûreté de ses biens,
quand on sort de la maison. — B. D. Propos de vignerons. — Volkskundl. Umfragen
XI. — Max. Reymond. Remèdes et recettes d'autrefois. — Engelb. Wittich. Abergläub.
Festgebräuche der Zigeuner. — E. Hoffmann-Krayer. Cysatiana. — E. A. Stiickelberg.
Die Johannishäupter. — Maur. Gabbud. Usages, habitudes, croyances superstit. et autres
trad, diverses rec. à Lourtier. — K. Wehrhan. Einige Schweiz. Freimaurer-Sagen. —
John Meier. Vom Dichter des Rigiliedes. — ders. Botz Marter Kiiri Velti. — Gfr. Kessler.
Der Stadttrompeter in Wil. — ders. Schweiz. Santiagopilger. — ders. Wie vernagelt sein.
— A. Zindel. Eine parodierte Gantanzeige. — E. A. S. Die hilfreichen Ahnen. — Volkskundl.

Umfragen XII. — Volkskundl. Notizen. — Bücheranzeigen.
Archives héraldiques suisses. Schweizerisches Archiv für Heraldik. Zürich, Schultliess & Co.

1910. (24* année): A. Zesiger. Das Schweizerkreuz. I. — E. A. Stiickelberg. Geschichte
des Abteiwappens v. Mariastein. — D. Bourse armoriale de la comtesse Guillemette de

Gruyère. — L. Gerster. Zwei alte Blätter. — Fréd. Th. Dubois. Armoiries du diocèse
et des évêqnes de Lausanne dès 1500 à nos jours. — L. Gerster. Zwei alte Rheinauerwappen.

— W. F. v. Mülinen. Der schweizerische Bärenorden. — Max. Reymond.
Hypothèses concernant l'origine de la maison de Blonay. — D. Armoiries de Blonay
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découv. dans l'égl. de St.-Légier. — Th. G. Gräflicher, jr. Eine Wappentafel in der
Stiftskirche Zofingen, 1631 von Hs Ulr. Fisch d. j. gemalt. — D. Les cachets du
réformateur Pierre Viret. — René Meylan. Contribution à l'histoire des armes de
Moudon. — G. v. Vivis. Die Wappenfarben der Talschaft Ursern. — D. Ex-libris Curchod.
— Fr. Hegi. Eine Wappenscheibe der Schnorf zu Baden v. 1551 u. die Geschlechter
Schnorf v. Baden u. vom Zürichsee. — André Kohler. Le blason d'un peintre veveysan
du XVIIe siècle. — id. Jean Héberlé, arpenteur héraldiste genevois du XVIIIe siecle.
— Jean Grellet. Ein Appenzeller Wappenbuch. — H. Türler. Une <assoufertation.» —
G. v. Vivis. Notices généalogiques sur la famille de Vevey (v. Vivis). — Ein Falck-
Becher. — H. Türler. Das Wappen von Delsberg. — André Kohler. Un armoriai du
Pays d'Enliaut. — Carl Stichler. Zwei Familienwappen in ihrer Bedeutung f. lokalge-
schichtl. Forschung. — E. A. Stüclcelberg. Heraldische Funde. — Miscellanea. —
Bibliographie. — Gesellschaftschronik.

Beiträge, thurgauisclie, zur vaterländ. Geschichte; hg. vom histor. Verein des Kant. Tliur-
gau. Frauenfeld, Müller. Heft 50. 1910. Inhalt: Joli. Meyer. Salomon Felir und die
Entstehung der thurg. Restaurationsverfassung vom J. 1814. — 0. Naegeli. Die
Grabdenkmäler in der Kirche zu Ermatingen. — F. Schaltegger. Thurgauer Chronik für das
Jahr 1909. Thurgauische Literatur aus d. J. 1909.

Bibliographie der schweizerischen Landeskunde. Bern, K. J. Wyss. Fase. V 5: Franz
Heinemann. Kulturgeschichte und Volkskunde der Schweiz; Heft 4: Kirchliche u.
religiöse Gebräuche. — Fase. V 10 f. Ernst und Hans Anderegg. Armenwesen u.
Wohltätigkeit; Heft 1: Armen- u. Wohltätigkeitswesen im allgemeinen.

Bibliothèque universelle et Revue suisse. Lausanne, Bur. de la Bibl. univ. 115e année-
1910. Darin: T. 57: Ch. Burnier. Madame de Staël et le Landamman Pidou. — Paul
Stapfer. Un philosophe de Neuchâtel. Felix Bovet; T. 58: Frank Choisi/. Calvin, l'art
et la musique. — Paul Seippel. Ed. Rod, l'enfance et les années d'étude ; les débuts
littéraires. — B. de Cérenville. Camisards et partisans dans le Pays de Vaud; T. 59:
B. de Cérenville. Camisards et partisans (fin). — Phil. Monnier. Giovanni Segantini
d'après ses écrits. — Ph. Godet. Un croyant d'autrefois: Henri de Mirmand. — Ch. Gil-
liard. Le Valais et les Alpes au XVIe siècle; T. 60: Ph. Bridel. La première édition
des œuvres de Vinet.

Blätter für bernische Geschichte, Kunst u. Altertumskunde; hg. v. Dr. Gust.. Grünau.
Bern, G. Grünau. Jahrg. 6. 1910. Inhalt: Hans Buchmüller. Die bernische Landschule
von 1628—1675. — A. Lechner. Zur weiteren Geschichte der Hallerschen Denkbüsten.
— E. B. Ein Hexenprozess ans dem J. 1582. — Th. G. Gr&nicher, jr. Aus einem
cTheill-Libell» v. 1652. — H. Türler. Einige Urkunden über die Kirche v. Saanen. —
Franz Thormann. Die Möbel im bern. histor. Museum. — F. E. Welti. Zur Geschichte
v. Kirchberg. — II. Türler. Zur Geschichte des Gurnigelbades. — ders. Theater,
Lesekabinett u. Dekan v. Langenthal vor hundert Jahren. — A. Zesiger. Die dreizehn
Gesellschaften u. die neue Burgergesellschaft der Stadt Bern. — Rud. Gerber. Ueber
das Schulwesen der Gemeinde Gsteig bey Saanen, verf. im Herbst 1827. — W. A. B.
Coolidge. L'Alpe d'Engstligen dans l'histoire. — Hans Buchmüller. Ein Kirchen-Urbar
v. Wohlen. — Arn. Bohren. Die Geschichte der Volkszählungen im Gebiete des Kantons
Bern. — A. Zesiger. Die neue Fahne der Burgergesellschaft. — Joli. Iloivald. Zur
Fahnenweihe des Burgergesellscliaft der Stadt Bern am 10. Juli 1910. — Fritz Hirt.
Bilder aus der Geschichte des Rebgeländes am Bielersee. — H. Bin. Freudenzuruf an
Hieronymus v. Frlach. — A. Fluri. Pierre Willommet. — ders. Das erste bernische
Postreglement. — R. Luginbühl. Landbuch und Chronik vom Saanenland. — Alfr. Zesiger.
Haller als Kandidat für den Kleinen Rat. — H. Türler. f Dr. August Plüss. — Literaturbericht.

— Varia.
Bollettino storico della Svizzera italiana. Bellinzona, Colombi. Anno 32. 1910: G. Beretta.

I militari ticinesi nei reggiinenti svizzeri al servizio di Napoleone I. — Ger. Biscaro.
Le origini della signoria della chiesa metropolitana di Milano neile valli di Bleuio, Leventina

e Riviera, neli' alto Ticino. — Ed. Torriani. Catalogo dei documenti per l'istoria
della prefettura di Mendrisio e pieve di Baierna dall'anno 1500 circa al 1800. — Pio
Meneyhello. Per la storia dell' antico comune di Pedemonte nell distretto di Locarno. —
Varietä. — Bollettino bibliografico.



Bulletin [de 1']Association Pro Aventico. Lausanne, Impr. Réunies. No 10. 1910. Inhalt:
W. Cart. W. Wavre et Louis Martin: In memoriani. — F. Jomini. Fouilles des

particuliers. — E. Secretan. L'odyssée d'une inscription. — id. Fouilles et réfections du Pro
Aventico. — F. Jomini. Catalogue du médailler. — W. Cart. Fouilles de M. Naef au
Mont de Châtel. — id. Une inscription bernoise.

— de l'Institut national genevois. Genève, H. Kündig. T. 39. 1909: Danielle Plan. Un
Genevois d'autrefois: Henri-Albert Gosse (1753—1816), d'après des lettres et des doc.
inédits.

— de la Société d'Histoire et d'Archéologie de Genève. Genève, A. Jullien. T. 3, livr. 4
et 5. 1909—1910. Inhalt: Cam. Martin. Mélanges d'archéol. genevoise II: Les projets
de reconstruction de la façade de Saint-Pierre au XVIII"" siècle. — Ls Caillet. Lettre
des Syndics de la Ville de Genève aux Lyonnais, 1416. — H. Deonna. Inventaire des
manuscrits Dufour-Vernes, appart. à la Soc. d'hist. et. d'archéol. — Ls Caillet. Note sur
une sentence rendue en 1440 par l'official de Genève, en faveur des chapelains de la
Chapelle de la Vierge Marie. — Ed. Chapuisat. Une députation du Conseil provisoire de
Genève auprès de Monsieur, frère du Roi, à Lyon, en sept. 1814.

Btrennes, nouvelles, fribourgeoises. Fribourg, Impr. Fragnière frères. 1910.. 44' année.
Darin : L. F. Philibert Berthelier. — H. F. Le Suisse de la Rue aux Ours. — Fr. Reichten.
Grasbourg et sa seigneurie.

Feuille centrale. Organe officiel de la Société Suisse de Zofingue. 50' année. 1909—1910.
Darin: Paul Mutrux. Mélanie Melley.

Fribourg artistique à travers les âges. Publication des Soc. des Amis des Beaux-Arts et
des Ingénieurs et Architectes. 21m" année. 1910: J. Zemp. L'église du couvent de la
Maigrauge, à Fribourg. — J.-J. Berthier. Le cloître de la Maigrauge. — Max de Techter-
mann. Monastère de la Maigrauge. La salle du Chapitre. — id. Monastère de la
Maigrauge. Les tombes de la salle du Chapitre. — Fréd. Th. Dubois. Monastère de la
Maigrauge. Vitrail aux armes de l'ordre de Cîteaux. — Romain de Schaller. Dressoir
Renaissance. — Marins Besson. Objets du haut moyen-âge trouvés dans le canton de
Fribourg. — J.-J. Berthier. Vitrail de la Collégiale de Saint-Nicolas. — Fréd. Broïllet.
Fruence. — Franç. Pahud. Deux lettres ornées de l'antiplionaire d'Estavayer. — Max
de Diesbach. La bibliothèque cantonale et universitaire. — G. de Montenach. La jeune
fille au fusain. — T. de Raemy. Les ruines du château de Bossonnens. — id. Le
château d'Attalens. — J.-J. Berthier. Sainte Catherine et Sainte Madeleine (Diptyque
de H. Bichler). — id. Sainte Dorothée, martyre (Volet de triptyque de J. Boden). —
Romain de Schaller. Le château de Rue. — E. Major. Trois porte-bannières de Fribourg.

Geschichtsblätter, Freiburger; hg. vom deutschen geschichtsforsch. Verein des Kantons
Freiburg. Verl. der Univ.-Buchhdlg. Jahrg. 17. Freiburg i. Ue. 1910: Karl Seitz. Die
Johanniter-Priester-Komturei Freiburg i. Ue. — Fr. Emil Welti. Steuerrotel der Stadt
Murten aus d. J. 1428. — Ferd. Ruegg. Urkunden über Pfarrer Wilhelm Studer v.
Freiburg. — ders. Ein liistor. Codex des Kapuzinerklosters in Roinont.

Geschichtsfreund, der. Mitteilungen des historischen Vereins der fünf Orte Luzern, Uri.
Schwyz, Unterwaiden und Zug. Stans, H. von Matt. Bd 65. 1910: P. X. Weber.
Luzerns ältestes Ratsbüchlein (c. 1300—1402). — Willi. Meier. Der Chronist Werner
Steiner 1492—1542. — Ed. Wymann. Kardinal Karl Borromeo in seinen Beziehungen
zur alten Eidgenossenschaft. Teil 1. — Literatur der V Orte vom J. 1908.

äeimatschutz. Zeitschrift der Schweizer. Vereinigung für Heimatschutz. — Bulletin de la
Ligue pour la conservation de la Suisse pittoresque. Biimpliz, A. Benteli; Jahrg. 5.
1910: Darin: II. G. Preconi. Die Schweizer Bürgerhaustüre. — S. S. Das Rathaus zu
Burgau. — Aug. Schmid. Ländl. Bauart im Schaffhausergebiet. — O. v. Greyerz. Volkslieder

aus dem Kanton Solothurn. (Bespr. der Sammig v. S. Grolimund). -— E. Hoffmann-
h rayer. Die Ausstellung für Volkskunst u. Volkskunde in Basel 1910. — Karl Gisler.
Das Urner Bauernhaus.

Jahrbuch, Basler; hg. von Alb. Burckhardt-Finsler, Alb. Gessler u. Aug. Huber. 1910.
Inhalt: Rud. Oeri. Physikus Dr. Theophil Lötz. — Fritz Burckhardt. Maupertuis. —
Paul Meyer. Aus den Aufzeichnungen von Pfarrer Daniel Kraus, 1786—1846. — Max
Pahncke. Aus Jakob Burckhardts Jugendzeit. — R. R. E Hämpfeli Lieder. — Traug.
Heering. Abenteuer eines jungen Basler Kaufmanns vor 100 Jahren. Theodor von Speyr.
— Paul Roches. Alexandre Vinet en mission politique. —• Paul Barth. Kleiubasler Erin-



nerungen. — Alb. Burckhardt-Finsler. Zur Erinnerung an zwei Basier Schulmänner und
Historiker. — Alb. Gessler, E. Th. Markees u. Rob. Grüninger. Das künstlerische Leben
in Basel. — Fritz Baur. Basler Chronik vom 1. Nov. 1908 bis 31. Okt. 1909.

—, biographisches, u. deutscher Nekrolog; hg. v. Ant. v. Bettelheim. Bd 13. 1908. Darin:
H. Schollenberger. Joli. Jak. Oeri (1844—1908). — ders. Hax Rosenmund (1857—19C8).
— ders. Eduard Ritter von Wölfflin (1831—1908).— ders. Karl Julius Stiefel (1847—
1908). — A. Frey. Arnold Künzli (1822—1908). — If. Schollenberger. Franz Camille
Overbeck (1837—1905).

— des Schweizer Alpenclub. Bern, Stfimpfli & Cie. Jahrg. 46. 1910—1911. Darin :
G. Meyer von Knonau. Ein Märtyrer der kathol. Kirche in einem Schweiz. Alpental
(P. Fidelis, f 1622 in Seewis, Prättigau). — S. Meisser. Die Nolla und die Geschichte
ihrer Verbauung.

— für schweizerische Geschichte; hg. auf Veranlassung der allg. geschichtforsch. Gesellschaft

der Schweiz. Bd 35. 1910: Rob. Durrer. Die Einheit Unterwaldens. — Hans
Hirsch. Die ältesten Kaiserurkunden der Augustinerpropstei Interlaken. — Ed. Grupe.
Aktenstücke des Jahres 1798 aus dem Besitz des Generals Schauenburg. — Emst
Gagliardi. Beiträge zur Geschichte der Historiographie in der Schweiz. — Heinrich
Sieveking. Zur zürcherischen Handelsgeschichte.

—, politisches, der schweizer. Eidgenossenschaft; begründet v. Carl Hilty, fortges. v.
W. Burckhardt. Bern, K. J. Wyss. Jahrg. 24. 1910. Darin: C. Chr. Burckhardt.
Neuzeitliche Wandlungen des Verhältnisses zwischen Staat und Kirche in der Schweiz.
— W. Burckhardt. Carl Hilty. 1833—1909. — Hch Auer. Verzeichnis der Schriften
und Aufsätze von Prof. Dr. C. Hilty.

Jahrbücher, appenzellische ; hg. v. der appenz. gemeinnütz. Ges., red. v. A. Marti. Trogen,
0. Kühler. Jahrg. 38. 1910. Inhalt: Walsers Appenzeller-Chronik, fortges. v. Gabr
Rüsch. V. Teil: 1798—1829 (1. Abtlg, 2. Teil: 1798—1803). — E. Schlüpfer. Die
Armenfürsorge im Kt. Appenzell A./Rh. — H. Diem. Das appenzellische Strassen- u.
Postwesen bis zur Eröffnung der Appenzellerbahn (1875). — R. Pfisterer. Landeschronik
v. Appenzell A./Rh. 1909. — Appenzell. Literatur und Rezensionen, mit e. Anhang:
Hermann Krüsis Erinnerungen an einige Pestalozzianer.

Jahresbericht der Historisch-antiquar. Gesellschaft von Graubünden. Chur, Victor Sprecher.
Jahrgang 39. 1909. Darin: Marie Gugclberg v. Moos. Erlebnisse eines Bündners im
Regiment Roll (1804—1819); Auszüge aus dem Tagebuche des Hptm. Ulisses Gugelberg
v. Moos. — Peter J. Barblan. Der Staatshaushalt des Kantons Graubünden seit dem
Beitritt zum eidg. Bund bis zur Einführung der direkten Steuern im J. 1856. — Roh.
Hoppeler. Die Ereignisse im bündner. Oberlande in der ersten Hälfte des XIV. Jahrh.
u. ihre Ueberlieferung. Vortrag. — Giac. Olgiati. Elenco delle contribuzioni estere per la
fabbrica della cliiesa appartenente alla Corporazione Riformata di Poschiavo. 1644—1648.

Kunstdenkmäler, Berner; hg. vom kant. Verein f. Förder. des hist. Mus. in Bern, vom
Hist. Ver. des Kant. Bern u. a. Bd 4, Lfg 3. — P. Kasser. Schloss Aarwangen. —
A. Keller. Ein seltener Harnisch. — H. v. Niederhäusern. Le grand ostensoire de l'église
paroiss. de Porrentruy.

Mitteilungen der antiquarischen Gesellschaft in Zürich. Zürich, Komm. Beer & Co. 4°.
Bd. 26, Heft 7 : Hans Lehmann. Zur Geschichte der Glasmalerei in der Schweiz. Teil 2:
Die monumentale Glasmalerei im 15. Jahrh.; 2. Hälfte, Abschn. 2: Solothurn, das Gebiet
des Bischofs v. Basel u. die Grafsch. Neuenburg.

— des historischen Vereins des Kantons Schwyz. Schwyz, Em. Steiners Erben. Heft
21. 1910. Inhalt: P. Odilo Ringholz. Beiträge zur Ortskunde der Höfe Wollerau und
Pfäffikon im Kant. Schwyz. — ders. Kirchliches aus Einsiedeln. — Martin Ochsner.
Die kriegsgerichtliche Verurteilung des Kapuziners P. Hugo Keller vom Kloster Arth. —
ders. Gnade bei Recht. — ders. Eine Einsiedler Buchhandlung im Jahre 1726.

Monat-Rosen des Schweizer. Studentenvereins. Luzern, J. Schills Erben. Jahrg. 54. 1910.
Darin: Joh. Schwendimann. Zwei luzern. Rechtsaltertnmer aus dem 16. Jahrh. —
B. Fleischlin. Franz Geiger, Chorherr zu St. Leodegar zu Luzern u. kathol. Apologet. —
Un primo affare Scazziga, uel Cantone Ticino? (1817) [parte 1*]. — P. Bondallaz, Un
romantique fribourgeois: Etienne Eggis. — L. P. Ein Königsmord auf Schweizerboden. —
Die Schlacht am Morgarten. — Ant. Crausaz. Edouard Rod. —



Monatsschrift, schweizerische, für Offiziere aller Watten. Red. H. Hungerbühler. Frauenf.,
Huber & Co. Jahrg. 22. 1910. Darin: Hans Herzog. Zur Schlacht am Uorgarten
(2. Art.). — P. Wilh. Sidler. Zur Schlacht am Morgarten.

Musée Neuchâtelois. Recueil d'hist. nationale et d'archéologie. Organe de la Soc. d'histoire
du cant, de Neuchâtel. Neuch., Impr. Wolfrath & Sperlé. 47* année. 1910. Inhalt:***.
Promenades neuchâteloises en France. — P. Favarger. Une émigration de piétistes zurichois
dans le pays de Neuchâtel au XVIIP" siècle (suite et fin). — Ph. Godet. William Wavre,
1851 — 1909. — Ch. Robert. Bibliographie des travaux de W. Wavre. — Ed. Rott. Un
voyage en Suisse en 1777. — F. Porchat. Le chemin neuf, à Neuchâtel. — Georges Galtet.
Notes complémentaires sur la vie et les travaux d'Hercule Nicolet. — W. Pierrehumbert.
Ooffrane. — P. Vouga. La Tène, 3m* rapport. Fouilles de 1909. — (Réd.). Victor
Humbert. — Dr. Châtelain. La folie de l'abbé d'Orléans. — A. Piaget. François-Victor-
Jean, baron de Lespérut. — Lettres de M' de Perregaux-Gaudot sur le passage du
Prince royal à Neuchâtel en 1819. — Arn. Robert. Correspondance politique de l'avocat
Bille, janv.-déc. 1831. — Petite chronique.

Neiyahrsblätter, Aarauer; hg. im Auftr. der Literar. Gesellschaft Aarau von Freunden der
Heimat; Red.: Ernst Zschokke. Jahrg. 1. 1910. Aarau, Emil Wirz. 1909. Fr. 0.50.
Darin: Ernst Zschokke. Das Aarauer Brunnen- u. Schützenfest vor fünfzig Jahren.
— Arthur Frey. Bauernhochzeit im Wynental. — Ernst Zschokke. Leinwandbereitung
u. Volkssprache. — Chronik des Jahres 1909.

—, Brugger, für Jung und Alt; hg. im Auftr. der Lehrerkonf. u. mit Unterstützg. der
Kultur-Ges. des Bez. Brugg. Brugg, Buchdr. Ettingerhof A.-G. Jahrg. 21. 1910.
Darin : Alf. Amsler. H. Pestalozzi im Bezirk Brugg. — E. Haller. Samuel Werder
(1818—1909). — Alf. Amsler. Über den Aufenthalt der frânk. Truppen im Bez. Brugg
1798—1800. Teil 3 (Schluss). — V. Jahn. Chronolog. Notizen.

Neujahrsblatt; hg. v. der Gesellschaft zur Beförderung des Guten u. Gemeinnützigen [in
Basel], Nr 88. 1910. Basel, Helbing & Lichtenhahn, Komm. 4°. 96 S. Aug. Bernoulli.
Basel in den Dreissigerwirren. IV : Von der Anerkennung des Kantons Basellandschaft
bis zur gänzlichen Trennung von 1833.

— der literar. Gesellschaft in Bern auf das Jahr 1910. Bern, K. J. Wyss. 1909. 4°.
95 S. Fr. 4.—. H. Stickeiberger. Der Volksdichter Gottlieb Jakob Kuhn, 1775—1849.

—, Bieler; hg. vom Hist. Verein. Biel, A. Rüfenacht. 1910 (Jahrg. 3). Mit e. Kunstblatt

in Lichtdruck: Das Obertor „Der Fuchs" in Biel. — Inhalt: E. Bähler. Ernstes
u. Heiteres aus dem alten Biel; aus den Memoiren von Ad. Perrot. — H. Türler. Die
Excommunication in Biel im Jahre 1587. — Emil Schmid-Lohner. Hexenprozesse in Biel
am Ende des XVI. und im XVII. Jahrhundert. — ders. Chronik von Biel, 1898.

— hg. vom liistor. Verein des Kantons St. Gallen für 1910. St. Gallen, Zollikofer & Cie.
4°. 68 S. Fr. 2.40. E. Arbenz. Joachim Vadians Wirksamkeit von der Schlacht bei
Kappel bis zu s. Tode (1531—1551) nach den Briefen dargestellt.

—, histor., hg. vom Verein für Geschichte u. Altertümer von Uri. Nr 16. Altorf,
Buchdr. Gisler. 1909. 4°. 199 S. G. Muheim. Die Tagsatzungsgesandten von Uri.
Abt. 2: 1517—1600.

— der Hülfsgesellschaft von Winterthur für 1910, Nr 47. Winterthur, Buchdr. W'thur.
4°. VI, 52 S. A. Zimmermann. Eine missglückte Waisenhausgründung vor 150 Jahren.
der Stadtbibliothek Winterthur. 1910. 245. Stück. Winterthur, Buchdr. Geschw. Ziegler.

1909. 4°. Emil Stauber. Schloss Widen. Teil 1.
— der Feuerwerker-Gesellschaft in Zürich auf d. J. 1910. Nr 105. Zürich. 4°. 55 S.

Fr. 3.60. Ed. Leupold. Die Schweizertruppen in der Schlacht bei Ceresole (14. April
1544). (R. : G. Tfoblerj. Sonntagsbl. d. Bund. 1910. S. 120).
der zürcherischen Hülfsgesellschaft auf d. J. 1910. Nr 110. Zürich, Schulthess & Co.

4°. IV, 51 S. Fr. 2.50. G. Kuli. Denkschrift zur Feier des lOOjähr. Bestandes der
Blindenanstalt Zürich. 1809—1909.

der Zürcher Kunstgesellschaft für 1910. Zürich, Buchdr. Berichthaus. 4°. Jules Coulin.
Der Landschaftsmaler Robert ZUnd (1827—1909).

der allgemeinen Musikgesellschaft in Zürich 1910. Nr 98 Zürich, Orell Füssli. 4*.
36 S. Fr. 3.—. A. Steiner. Gustav Weher.
hg. von der Stadtbibliothek in Zürich auf d. J. 1910. Zürich, Beer & Cie. 4°. 49 S.

Fr. 3.—. Conrad Escher. Dr. jur. Jakob Escher-Bodmer, gew. Oberrichter (1818—1909).
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— zum Besten des Waisenhauses in Zürich. Nr 73. Zürich, Berichthaus. 4°. IV, 47 S.
Fr. 3.60. Fr. Meyer. Jugenderinnerungen eines alten Zürchers (1833—1842).

—, Znger, 1910; hg. von der Gemeinnütz. Gesellschaft des Kantons Zug. Zug, Buchdr.
Rey & Kalt, 1910. 4°. Darin: J. M. Weber. Zugs Befestigungen (Türme und
Ringmauern). — C. H. Baer u. H. AI. Keiser. Das Schloss St. Andreas bei Cham.

Revue de Frihourg. Frib. (Suisse), impr. de l'Œuvre de Saint-Paul. 41me année (2me série,
9). 1910. — Darin : Hub. Savoy. La Haute-Engadine. — Vict. Giraud.. Edouard Rod.
— Fr. Reichten. Vindonissa. — id. Le testament de Chalamala, bouffon du comte de
Gruyères. — J. Beck. L'industrie à domicile en Suisse. — Max de Diesbach. La
bibliothèque cantonale et universitaire de Fribourg. — Hub. Savoy. Les origines de la
Confédération et la bataille de Hargarten.

— historique vaudoise. Bull. hist, de la Suisse romande; p. sous la dir. de Paul Haillefer
et Eug. Mottaz. Laus., Impr. Vincent. 18me année. 1910. Inhalt: Arn. Bonard. Henri
Druey, journaliste. — A. Schenk. Les sépultures préhist. de Chamblandes et leur signif.
pour l'éthnologie de la Suisse. — M. Barbey. Note sur les cloches du temple de Val-
leyres-sur-Rances. — John Landry. Eburodunum. — J. Cart. Les troubles de 1782
à Genève jugés par une contemp. du Pays de Vaud. — Ed. Burnet. Les Autrichiens à
Trélex et à Genollier en 1815. — Eug. Borgeaud. Lausanne en images, essai d'iconogr.
— F. Reichten. Souvenir d'un vétéran de Neuenegg. — M. Meylan. Tableau méthod.
des classes du collège de Moudon 1770. — Commerce du vin en 1737. — Requête d'un
ex-propriétaire de lief en 1803. — V. H. Bourgeois. Une lettre de 1718. — B. Dumur. La
grange Davel de Chosserossaz. — Aug. Burnund. Othon Ier, sire de Grandson. — de Raemy.
Un philanthrope fribourgeois : François Duc et son temps (17..—1831). — Ch. Pasclie.
Une lettre de l'ancien bailli d'Oron, Franç. Christophe D'Engel. — P. D. La Suisse à
l'époque mérovingienne. — Eug. Secrétan. Association Pro Aventico. — F.-A. Foret. Le
livre de raison du banneret Franç. Forel de Morges (1648—1664). — Oct. Chambaz.
Les'seigneurs de Saint-Martin du Chêne. — A. Voruz. Un pont sur la Paudèze. —
P. Maillefer. Nécrologie : Lucien Vincent.. — J. Cart. De la participation des troupes suisses
à l'invasion de la France par les Alliés en 1815. — M. Besson. Les commencements de
l'orfèvrerie cloisonnée dans le Pays de Vaud. — J. Gruaz. A Vidy. — L. Colombi. La
Harpe, et d'Alberti. — M. Reymond. Deux figures des «Mémoires» de Pierrefleur. —
B. Dumur. Anciennes prestations militaires de la ville de Lausanne. — Les prières de
Adam-Isaac-Jean Matthey. — Ch. Gilliard. Montreux au XVe siècle. — [L.] Colombi.
Lettres de La Harpe à d'Alberti et an Petit Conseil du Tessin.

— militaire suisse. 55e année. 1910. Lausanne, Impr. réunies 1910. Darin: Rob.
Hintermann. Le combat de Neuenegg. — P. With. Sidler. Une arme des Autrichiens à
Morgarten.

— suisse de numismatique; publ. par le comité de la Soc. suisse de Nuin. sous la dir. de

Eug. Demole. (Schweizerische numismatische Rundschau.) Genève. T. 16. 1910. Darin:
Eug. Demole. Les jetons représentant les Métamorphoses d'Ovide sont-ils l'œuvre de Jér-
Roussel, de Jean Dassier ou de Ferd. de Saint-Urbain? — id. Corresp. inédite de
Frédéric Soret. — E. Hahn. Zwei Abhandlungen vom Münzwesen v. Hch Hiller,
Münzmeister der Stadt St. Gallen, aus den J. 1755 u. 1756. — Euy. Demole. Emission irrég.
de pièces de six-deniers frappées à la Monnaie de Genève en 1654. — id. Le propriétaire
présumé du trésor de la forêt de Finges. — id. Frappe en or d'un kreuzer de Berne
de 1596. — id. Frappe en or d'un sol de Genève de 1622. — E. Hahn u. Ad. Iklé.
Die Münzen der Stadt St. Gallen, Teil 1. — Em. Lugrin. La médaille frappée par
LL. EE. de Berne à la suite de la tentative de soulèvement du major Davel en 1723.
— Jul. Gruaz. Sur une médaille en or romaine trouvée à Sainte-Croix en 1876. —
E. Halm. Der Brakteatenfund v. Niederhelfenswil, 30. Sept. 1910. — F. Imhoof-Blumer.
Das Münzkabinet zu Winterthur. — id. Anton Graff. — S. Beck. Les prix d'école de
Sursee. — Eug. D[emole]. Le double-ducat de Berne de 1727. — G. Granau. Le thaler
du Jura et les médailles du Gymnase de Bienne. — Eug. D[emolé\. Le nouveau Musée
d'Art et d'Histoire à Genève. — Fs D. Trouvaille de Miécourt. — id. Trouvaille
d'Izernore (Ain) [Monn. des évêchés de Genève et de Lausanne].

Rundschau, Berner. Halbmonatsschrift für Schweiz, u. allg. Kultur; hg. v. Franz Otto
Schmid. Bern, G. Grünau. Jahrg. 4. 1909—10. Darin: Hrm. Kienzl. Kotzebue in der
Schweiz. — Hanns Bär. Das Wohnhaus in der Stadt Bern. — Ed. Korrodi. Freiligrath
und die Schweiz.
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—, Schweizer. Red.: A. Gisler, K. Müller, Hans von Matt. Jahrg. 10. 1909—1910. Stans-
Hans von Matt & Co. Darin: E. Feigenwinter. Eine Erinnerung an Prof. Jakob Burckg
hardt u. Paul v. Deschwanden. — Rob. Hoppeler. Ein Fiiufjahrhundert-Gedenktag. Uri
Landrecht mit der Talschaft Ursern (12. Juni 1410). — E. Wymann. Das Ceremonial0
des Landes Uri von 1742.

Schweiz, die. Schweizerische illustrierte Zeitschrift. Zürich. Band 14. 1910. Darin:
H. G. Preconi. Das Bürgerhaus in der Schweiz. — R. L[ang\. Der Munot zu
Schaffhausen. — 0. W[aser], Von der Berliner Gratf-Ausstellung. — Ed. Platzhoff-Lejeune.
Edouard Rod u. die Schweiz. — E. A. Stückelberg. Heraldische Funde. — 0. W[aser],
Zu unserem Damenbildnis (Frau v. Helldorff), von Anton Graff. — Hans Trog. Frau
Bäbe Schulthess, Goethe u. sein Wilhelm Meister. — Beruh. Beck. Das Wandgemälde
aus St. Stephan in Zürich. — B. Hartmann. Alt Chur. — Ed. Platzhoff-Lejeune. Die
Passionsprozession in Mendrisio. — E. A. Stückelberg. Zum Jubiläum der Basler Universität.

— Rob. Hoppeler. Das V. Zentenarium des Landrechtes zwischen Uri und Ursern
(1410—1910). — E. A. Stückelberg. Waffen vom Morgarten. — E. Hoffmann-Krayer.
Die Ausstellung für Volkskunst u. Volkskunde in Basel. — \V. B. Feuerlöschgeräte in
alter Zeit. — Ed. Platzhoff-Lejeune. Vincenzo Vela. — Ant. Bucher. W'eggis. — Clara
Tobler. Ein schweizer. «Dichterbund». — E. A. S[tückelberg], Ein Jugendbildnis Karls
des Kühnen.

Sonntagsblatt der Basler Nachrichten. Jahrg. 5. Darin: G. P. Bei Richard Wagner in
Zürich. — E. D. Das dritte Beet im Röseligarten. — Paul Burekhardt. Ketzerprozesse
in der alten Basler Staatskirche. — Dan. Burekhardt. Baslerische Kunstbestrebungen
im Bannkreis der Romantik. — C. C. Zur Sprachenfrage in der Schweiz. — Ein Brief
Geibels über Heinrich Leutliold. — Carl Camenisch. Conrad Ferdinand Meyer im Banne
der Alpen. — Albrecht Burekhardt. Ueber den Zustand der Universität Basel im 17. u.
18. Jahrli. — T. Rheinfelden als Münzstätte. — A. R. Die Reise Ludwigs XVHI
durch die Schweiz im J. 1796.

— des «Bund» 1910. Bern, H. Jent u. Co. Darin: Otto Schulthess. Aus der Geschichte
u. Baugeschichte v. Vindonissa. — Gfr. Bohnenblust. Rektor Welti. — Hch Diibi.
Erinnerungen eines alten Bergsteigers. — Max Kaufmann. Christian Bühler. — Walter
Kuhn. Adolf Spiess, der Begründer des Schulturnens. — Siegfr. Maire. Wehrpflicht und
Waffendienst der in Preussisch-Litauen eingewanderten Schweizer.

Taschenbuch der historischen Gesellschaft des Kantons Aargau für das Jahr 1910. Aarau,
H. R. Sauerländer & Co. 1910. Inhalt: Ernst Zschokke. Oberst J. N. v. Schmie], —
Fritz Wernli. Bausteine zu einer Geschichte des Kapuzinerklosters Laufenburg. — Jak.
Werner. Im Bade zu Schinznach 1775. Tagebuchnotizen v. Hans Rad. Schinz.

—, neues Berner, für das Jahr 1910; hg. v. Hch Türler. Bern, K. J. Wyss. Inhalt:
B. Akademische Erinnerungen. Aus der Geschichte des bern. Studentenkorps. — Siegfr.
Maire. Das Verhalten der Behörden des Kant. Bern u. der flücht. Waldenser gegen den
preuss. König Friedrich Wilhelm I. im J. 1741. — Ad. Lechner. Aufnahme zugerischer
Druckwerke in Bern zu Beginn des 18. Jahrb. — Fr. Strahm. Amedee von Muralt. —
Rud. Ischer. J. G. Zimmermanns Briefe an Haller, 1760—1763. — H. Titrier.
Erinnerungen an den Uebergang, von Karl Ldw. Stettier von Köniz. — Ad. Lechner. Etwas
von den bernischen Kellerwirtschafton. — Hch Türler. Drei Briefe aus dem Zwölferkrieg.

— Berner Chronik.

—, Zürcher, auf das Jahr 1910; hg. v. einer Gesellschaft zürcli. Geschichtsfreunde. NF.
Jahrg. 83. Zürich, Beer & Co. 1910. Inhalt: Wlh. Meyer-Ott. Erlebnisse u. Beobachtungen

am 6. Sept. 1839. — Ad. Biirkli-Meyer. Das Turnfest in Schaffhausen 1837. —
Jak. Werner. Zürcher Besuch im Kloster Engelberg (1770 ff.) Nach Aufzeichngn v.
Pfr Rud. Schinz. — Alfr. Schaer. Aus alten Briefen. — Alfr. Ziegler. Ein Verleum-
dungsprozess aus der Reformationszeit. — Osw. Heer. Heinrich Escher-Zollikofer. —
S. Zurlinden. Zürcher Chronik 1. Okt. 1908—30. Sept. 1909. — Em. Stauber.
Bibliographie der Gesch., Landes- u. Volkskde v. Stadt u. Kant. Zürich.

Wissen und Leben. Schweizerische Halbmonatsschrift. Zürich. Bd 5. 1. Okt. 1909—
15. März 1910. Darin: E. Fueter. Geschichte. — C. H. Baer. Das Urner Bürgerhaus.
— Pierre Bovet. A la mémoire de Jean-Jacques Gourd. — Georges Wagnière. Genève
et la Confédération (mit e. Einleitung v. E. Bovet). — A. Achard. La situation politique
du canton de Genève. — Ed. Blocher. Sind wir Deutsche? — Alb. Bonnard. Les insti-
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tutions fédératives suisses. — E. Bovet. Wir wollen Schweizer sein. — G. de Reynold.
La Suisse, son art, son architecture. — L. Gust. Du Pasquier. Ueber Leonhard Eulers
Verdienste um Wahrscheinlichkeitsrechnung. — W. Oechsli. Noch eine Antwort an Herrn
Blocher. — E. Barel. La Suisse; son armée; la situation internationale. — Kd Falke.
Der Zürcher Goethefund ; Bd 6. 1. April bis 15. Sept. 1910. Darin: E. Bovet. La Suisse.
La vie intellectuelle. — C. A. Loosli. Von unserer Sprache. — Heinz Ollnhusen.
Nationalität? Gibt es eine Schweiz. Nation? — ders. Das Schweizervolk. Die Herkunft des
Schweizcrvolkes und seiner Nachbarn. — Virg. Rossel. Edouard Rod. — H. Müller.
Professor Dr. Otto Hunziker. — Heinz Ollnhusen. Die schweizerische Kultur. — Carl
Albr. Bernoulli. Jakob Burckhardt. — Kurt Wüest. Gottfried und Johanna Kinkel.
II. Trog. Die Universität Basel. — E. Gagliardi. Hans Waldmann als Agent des

Herzogs von Mailand.
Zeitschrift, Basler, für Geschichte u. Altertumskunde; hg. v. d. Hist. u. Antiquar. Gesellsch.

zu Basel. Basel, Histor. und Antiq. Ges. Bd 10. 1910—11. Inhalt: Hans Koegler.
Einige unbeschriebene u. weniger bekannte Basler Inkunabel-Holzschnitte. — Karl Stehlin.
Bibliographie v. Augusta Raurica u. Basilia. — E. A. Gessler. Die sog. Panzerjacke
Herzog Karls des Kühnen v. Burgund. — Carl Roth. Akten der Überführung des
Reliquien-Schatzes des Domstiftes Basel nach dem Kloster Mariastein i. J. 1834. — Th. Burck-
hardt-Biedermann. Nochmals die Basler Totentänze. — Emil Dürr. Galeazzo Maria
Sforza u. seine Stellung zu den Burgunderkriegen. — E. Major. Ein Veronica-Holzschnitt
v. Urs Graf u. dessen erster Entwurf. — ders. Richtigstellung [zum Art. v. H. Koegler
über Basler Inkunabel-Holzschnitte],

— fiir schweizerische Kirchengeschichte. Revue d'Histoire ecclésiastique suisse; hg. v.
A. Büchi u. J. P. Kirsch. Stans, Hans von Matt & Cie. Jahrg. 4. 1910. — Inhalt:
Fridol. Segmüller. Die päpstlichen Archive u. deren Benützung durch die Schweiz. —
A. Roussel. Les doctrines de „l'Avenir" eu Suisse (1831) d'après un correspondant de

Lamennais. — Ferd. Riiegg. Heinrich Gundelfingen, ein zeitgenöss. Biograph des sei.
Nikolaus von Flüe. — M. Reymond. Les fouilles à la cathédrale de Lausanne. —
F. Speiser. Die Investitur des Stiftspropstes von Beromünster. — Siegfr. Wind. Zur
Geschichte der Dornacher Schlachtkapelle. — E. W[ymann], Bruder Klausens Stab zu
Freiburg i. Ue. E. Wymann. Weihegaben am Grabe Bruder Klausens. — E. Wymann.
Ein Gesuch um Fenster nach Rheinau. — F. Rüegg. Vatikan. Aktenstücke zur Schweiz.
Kirchenfreschichte aus der Zeit Johannes XXII. — Rol>. Hoppeler. Stift u. Stadt Rheinau
im XIII. Jahrhundert. — Chan. Francey. Le prieuré d'Etoy. — E. A. Stückelberg.
Tessiner Lipsauographie. — L. R. Schmidlin. Akten zur kirchl. (Gegen-) Reformation im
Kant. Solothurn zu Anf. des 17. Jalirh. — Ed. Wymann. Liebesgaben für das Hospiz
auf dem Grossen St. Bernhard. — Jos. Müller. Die Wohltäter der Pfarrkirche Silenen
im 16. Jahrh. — A. Roussel. Lamennais et ses correspondants suisses. (2* et 3e art.). —
L. R. Schmidlin. Eine Marienpredigt aus dem ausgehenden Mittelalter. — Ed. Wymann.
Die Entstehung des Konstanzer Diözesanfondes in Uri. — A. Büchi. Päpstl. Provisionen
u. Servitien aus dem XV.—XVI. Jahrh. M. B. A propos d'un passage de Grégoire de
Tours sur le monastère d'Agaune. — Kapl. Lütolf. Zum Datum der Gründung Bero-
münsters. — Georg Schumann. Stecks Urteil über „Die ,grosse' Disputation zu Bern".
Max. Reymond. L'„Acte de consécration" de la cathédrale de Lausanne. — Jos. Müller.
Das Nekrologium der Bruderschaft zum „Alten Grysen" in Altdorf bis z. J. 1650. —
L. R. Schmidlin. Zur Geschichte des Ruralkapitels Wynau im Bistum Konstanz. —
Ed. Wymann. Liturg. Formeln in der Diözese Konstanz. — Ed. Wymann. Das erste
Bild des heil. Karl in Luzern. — Rezensionen. — Bibliographie.

— für schweizerisches Recht; hg. v. Andr. Heusler. Bd 51. NF. Bd 29. Basel, Helbing
& Lichtenhahn 1910. Darin: Rechtsquellen des Kantons Tessin (Forts.). Statuten oder
Civildecrete der Vogtei Lauis (Lugano) 1696; hg. v. Andr. Heusler.

•— für schweizerische Statistik. Bern, A. Francke, Komm. Jahrg. 46. 1910. Darin:
L.-G. Du Pasquier. Les travaux de Léonard Euler concernant l'assurance.

—, schweizerische pädagogische; hg. vom Schweiz. Lehrerverein; red. v. F. Fritschi.
Zürich, Orell Füssli. Jahrg. 20. 1910. Darin: C. Auer. Heinrich Pestalozzi u. die
Nationalisierung des Neuhofs.

—, schweizerische theologische; begr. v. Meili f, weitergef. von Aug. Waldburger. Zürich,
Aug. Frick. Jahrg. 27. 1910. Darin: G. Kuhn. Dorothea Boller u. die Sekte zur
Aufstehung. — Rud. Steck. Ein katholisches Urteil Uber die Berner Disputation von 1528.
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Zentralblatt, schweizerisches, für Staats- u. Gemeindeverwaltung. Jahrg. 11. 1910. Darin:
E. Klaus. Rechtsgeschichtl. Betrachtungen zur Revision des Zürcher. Wirtschaftsgesetzes.

Zwingliana. Mitteilungen zur Geschichte Zwingiis u. der Reformation; hg. vom Zwingli-
verein in Zürich. Red.: G. Meyer von Knonau. Bd 2, Nr 11—12. Inhalt: W. Köhler.
Ein hessischer Pfarrer über Zwingli in Marburg. — E. Egli. Biographien: III. Joli. Jak.
Zurgilgen ; IV. Fridolin Brunner von Glarus. — ders. Die alten Rechenrödel der Kirche
Dinhard. — M[eyer] v. K[nonaü\. Zu der Ansicht von Marburg (mit Bild). — E. Egli.
Clironikal. Notizen. — ders. Miszelle: Jakob Stapfer an s. Vater, anno 1512. — Alfr. Stern.
„Doctor Jesus" in Zwingiis Briefwechsel. — W. K[öhler\. Die Schweizer Taktik gegen
Luther im Sakramentsstreit. — Latein. Gedicht des Gerardus Noviomagus auf Zwingiis
Tod. — E. Egli. Die „göttliche Mühle" (mit Nachtrag von W. K[öhler]). — E. Egli.
Biographien : V. Landammann Aebli von Glarus. — ders. Die zu Baden „niedergeworfenen"
Briefe. — ders. Eine Berichtigung zu Bullingers Reformationsgeschichte. — E[gli\.
Miszellen : Vorfahren u. ein Verwandter Zwingiis ; Eine italien. Schrift wider Zw.,
Albrecht Dürer n. Zürich. — Literatur.

III. Schule und Gelehrte.
Actes du Jubilé de 1909 [de 1'] Université de Genève; Schola Genevensis. 1559—1909.

Genève, Georg & Cie. VI, 397 p. Fr. 25.—.
Aescblimann, Ulrich (1855—1910). [Nekrologe]. (NZZ. 1910, 18. Okt.; Landbote. 1910,

21. Okt.).
Allievo, G. Gian Giacomo Rousseau filosofo e pedagogista. Torino, Tip. Subalpina. 168 p.

L. 3.—.
Amberger, Olga. Aus den Zürcher Hausschulen zu Ende des 18. Jahrh. (Zürch. Wochen-

Chronik. 1910, Nr 8).
Auer, Hch. Carl Hilty. Blätter zur Geschichte seines Lebens u. Wirkens; gesammelt

v. H. A. Bern, K. J. Wyss. IV, 217 S. Fr. 4.—. (R.: Sonntagsbl. des Bund. 1910,
Nr 296).

Baragiola, E[lsa] N[erina], Ein schweizerischer Förderer des neusprachl. Unterrichtes
(Gottlieb Stucki). (Festschrift zum XIV. allg. deutschen Neuphilologentage in Zürich
1910. S. 120—132). Zürich, Zürcher & Furrer.

Bélart, Hans. Friedrich Nietzsches Leben. 2. A. Berlin u. Leipzig, Schweizer & Co.
190 S. M. 2.50.

Bernoulli, C. Chr. Statuten der theol. Fakultät der Universität Basel. Im Auftrag der
Hist. u. Antiq. Ges. in Basel hg. Leipzig, Beck. 42 S. M. 2.50.

Bion, Walter, f 3. Sept. 1909. [Nekrologe]. (NZZ. Nr 248, 2. Morgenbl.; Schweiz.
Protestantenblatt. Nr 37).

Blattner, Herrn. Worte der Erinnerung an Dr. phil. H. B., 1866—1910. Aarau, Sauerländer

& Co. II, 13 S.
Bohnenblust, Gfr. Rektor Welti. (Sonntagsbl. des Bund. 1910, S. 259—262).
Bollinger, J. Adolf Spiess. Sein Leben und seine Wirksamkeit. Basel. Helbing & Lichten-

hahn. 75 S. Fr. 1.25.
Bonin, D[an.]. Johann Georg Zimmermann u. Johann Gottfried Herder nach bisher

ungedruckten Briefen. Worms, (Eug. Kranzbühler). 32 S.
[Bonnard, E.]. Charles Hilty. (Un patriote chrétien). Lausanne, Agence des soc. relig.

IV, 24 p.
Brenna, Ernestina. La dottrina del Pestalozzi e la sua difusione particolarmente in Italia.

Roma, Albrighi, Segati & Co. 1909. 168 p. (Bibl. ped. ant. e mod. ital. e stran. 11).
(Brunner, Jul.). Die ersten 25 Jahre der Vereinigung f. schulgeschichtliche Studien in der

Schweiz. Zürich, H. Ruegg & Co. 36 S.
Brunner, Cd. Gedenkworte an Elias Haffter; der thurg. kant. Aerztegesellschaft gewidmet.

Frauenfeld, Huber & Co. 12 S.
Buffenoir, Hipp. Une fête à Montmorency en l'honneur de J.-J. Rousseau, 25 sept. 1791.

(Annales révol. 3e année, p. 68—79).
Burckhardt, Albrecht. Ueber den Zustand der Universität Basel im 17. und 18. Jahrhundert.

(Sonntagsbl. der Basler Nachrichten. Jahrg. 5, S. 153—160).
"annata, J. II padre della scuola popolare [Enrico Pestalozzi]. Modica, tip. Sarta. 145 p.
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Dändliker, Karl. Erinnerungsblatt zum Andenken an Prof. Dr. K. D., 1849—1910;
zusammengestellt v. R. Frei. Zollikon, Pressbureau «Ipf>. 24 S. Fr. 0.90.

Denkschrift zur Hundertjahr-Feier ([des Geburtstages von] Oswald Heer) in Matt, 31. Aug.
1909; hg. v. der Naturf. Ges. des Kant. Glarus. Glarus, Hefti & Bartel. 88 S. Fr. 2.—.

Dettling, A. Das Schulwesen der Gemeinde Ingenbohl. S.-A. (Schwyzer Ztg. 1910). 43 S.
Dide, A. J.-J. Rousseau. — Le protestantisme et la Révolution française. Paris, E.

Flammarion. IV, 312 p. Fr. 3.50.
Dumur, B. Jean-Baptiste Plantin et sa famille. (Notices dédiées à la Soc. d'hist. gen.

d'hist. suisse par la Soc. d'hist. de la Suisse romande, p. 1 —105). Lausanne, G. Bridel.
Erasmus, Desiderius. Opus epistolarum Des. Erasmi Roterodami. Denno recogn. et auctuin

per P. S. Allen. Tom. 2: 1514—1517. XX, 608 p. Oxonii.
Erinnerung, zur, an die Jubiläumsfeier des liistor. Vereins des Kt. St. Gallen (1859—

1909) vom 18. Dez. 1909. 40 S. St. Gallen, Zollikofer.
Festschrift zur Feier des 450jähr. Bestehens der Universität Basel; hg. v. Rektor und

Regenz. Basel, Helbing und Lichtenhahn, Komm.: Andr. Heusler. Aus der Basler Rechtspflege

durch fünf Jahrhunderte. — Joh. Nagler. Die Geltung der Carolina in Basel. —
Eberh. Vischer. Die Lehrstühle und der Unterricht an der theolog. Fakultät Basels seit
der Reformation. — Paul Wilh. Schmidt. De Wette-Overbecks Werk zur Apostelgeschichte
und dessen jüngste Bestreitung. — Karl Nef. Die Musik an der Universität Basel. — Karl
Joël. Jakob Burckhardt als Geschichtsphilosoph. — Rud. Thommen. Die Rektoren der
Universität Basel von 1460—1910. (R.: G. Kaufmann. DLZ. 1911, 1178—1180;
Fritz Baur. Sonntagsbl. d. Basler Nachr. Jahrg. 5, Nr 45 — Jahrg. 6, Nr 9).

Florinetti, F., B. Bouvier [et] F. Bungener. En souvenir de Jacques Göll (1886—1909).
Genève, P. Richter. II, 194 p.

Gedenkblatt anlässlich des 50jähr. Jubiläums [der] Bezirksschule Hessighofen, 1860—1910;
gewidmet von der Bezirksschulpflege. Solothurn, Zepfel. II, 19 S.

Geschichte der Kantonsschule Zürich in den letzten 25 Jahren, 1883—1908. Festschrift
zum 75jährigen Jubiläum der Anstalt und zum Bezug des neuen und des umgebauten
alten Gebäudes. Zürich, Aschmann und Scheller. 40, 128 S. (Inhalt: Otto Markwart.
Geschichte des Gymnasiums. — TJlr. Emst. Geschichte der Industrieschule. — P. Rutsche.
Geschichte der kant. Handelsschule. — A. Fietz. Beschreibung des neuen Kantonsscliul-
gebäudes und des Umbaues des alten Scliulhauses. — Statist. Uebersichten. — Sacli-
und Personenregister. — 8 Kunstdruck-Tafeln). (R.: NZZ. 1910, Nr 19, 3. Morgenbl.),

Geser, Alb. Erinnerungen an P. Alexander Baumgartner, S. J. (Rheintal. Volksztg. 1910, Dez.).
Girardin, [Fernand] de. Iconographie des Oeuvres de Jean-Jacques Rousseau, pour faire

suite à l'Icon. de J.-J. R., suivie d'un Addendum à cette Icon. Paris, Libr. Centr.
d'Art, et d'Architect. Ch. Eggimann XII, 263 p. Fr. 20.—.

Gran, Gerh. Jean Jacques Rousseau [Bd. 1], (Gran, Gerli. Det nittende aarhundredes
tilblivelse. 1). Kristiania. XXII, 304. Fr. 8.—.

Haag, Frdr. Die Entstehung der Zürcher Schulordnung von 1716 und ihr Schicksal bis
auf Pestalozzis Zeit. (Beitr. zur Gesch. der Erziehung u. des Unterr. in der Schweiz.
[Heft 2]). Berl., Weidmann. 100 S. M. 2.—. (R.: G. T[obler], Sonntagsbl. d. Bund.
1910, S. 320).

Heubaum, A. J. Heinr. Pestalozzi. (Die grossen Erzieher; hg. v. R. Lehmann. 3).
Berl., Reuther u. Reichard. XII, 368 S. M. 4.—. (R.: Schweiz, pädagog. Zeitschr. 1910,
S. 255, 320).

Hilty, Carl. Zur Erinnerung an C. H. Bern, K. J. Wyss. 1909. 48 S. Fr. 1.20.
Hunziker, R[ud.] Zum Andenken an Prof. Dr. Otto Hunziker, 1841 — 1909. Winterthur,

Geschw. Ziegler. 124 S.

— Dr. Ulr. Aeschlimann, Prof. an den höh. Stadtschulen in Winterthur. Winterthur,
Buchdr. Winterthur.

Jubiläumsbericht, 50jähriger, [der] Erziehungsanstalt Sonnenberg; ein Rückblick auf die
Gründg der Anstalt u. ihre seither. Wirksamkeit 1859—1909. Luzern, H. Keller Dr.
1909. 99 S

Jubilé du Collège de Genève 1559—1909. Album-Souvenir. Genève, At.ar. 4°. 24 p.
Fr. 1.50.

Kessler, Gfr. Schulgeschichtliche Skizzen aus Wik (Pädag. Bll. 1910, Nr 41—42).
Knapp, Ch., David-François de Merveilleux, géographe et cartographe ncuchâtelois. (Bull,

de la Soc. Neuchât. de Géographie. T. 20).
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(K[opp, K.]). Gedenkblatt auf Franz Xaver Kunz, Kanonikus u. päpstl. Geheimkäramerer.
(Jahresber. über die Mittelschule [Bero-]Münster 1909/10). [Bero-] Münster, Buclidr. Münster.

Kronenberg, J. Pfarrer Fr. Xav. Herzog in Ballwil. Zur hundertjähr. Wiederkehr des

Geburtstages des «alten Balbelers.» 25. Jan. 1910. (Vaterland. 1910, 25., 26. u. 27. Jan.).
Kuhn, W. Adolf Spiess, der Begründer des Schulturnens. (Sonntagsbl. des Bund. 1910,

S. 330—331).
Kuoni, J. Sines Alge, Reallehrer in St. Gallen (1847—1909). Ein Lebensbild. St, Gallen,

Febr. 27 S.

Lang, R. Die Beaufsichtigung der Schaffhauser Stipendiaten in der Fremde. (Mitteilgn
der Ges. f. Deutsche Erz. u. Schulgescli. 13, Heft 2).

Lazarus, Nahida. Ein deutscher Professor in der Schweiz. Nach Briefen u. Dokum. im
Nachlass ihres Gatten (Moritz Lazarus). Berk, F. Diimmler. VIII, 210 S. M. 3.50.

Lecoultre, J. Note historique sur l'institution Lecoultre (1851—1869) et l'Institution
Martine (1869—1882). Genève, A. Jullien. 166 p. Fr. 3.—.

Lüscher, G. Festschrift zur Feier des 75jähr. Bestehens der Bezirksschule Schöftland.
Sehöftland, Buchdr. Schöftland. II, 47 S. Fr. 0.50.

Merz, Fr. 50 Jahre Taubstummen-Fürsorge in Graubünden, 1859 —1909. Jubiläumsber.
des Bündn. Hülfsvereins für arme Taubstumme. Clair, Manatschal Ebner & Cie. 52 S.

Meuly, G. Geschichte der Bezirksschule Seon, 1860—1910. Jubiliiumsschrift. Seengen.

Meiliger. 47 S. Fr. 0.50.
Meyer, Friedr. Zum Andenken an Dr. theol. h. c. F. M.-Burkhard, gewes. Sekretär des
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14 S. Fr. 0.60.

Brunnhofer, H. Die Schweizer Heldensage im Zusammenhang mit der deutschen Götter-
u. Heldensage. Bern, Semminger. XXIV, 400 S.

Cagin, Paul. L'observation paléographique dans l'étude du «sacramentarium triplex» de

Saint-Gall. ([Extr. des] Mélanges offerts à M. Emile Châtelain). Paris, H. Champion.
Camenisch, Carl. Im Banne der Alpen. Goethe, Scheffel u. C. F. Meyer in Graubünden.

Chur, Komm. F. Schüler. 82 S. Fr. 1.65.
Dartigue, H. Auguste Sabatier critique littéraire, d'après sa correspondance au Journal

de Genève. Paris, Fischbacher. 179 p. Fr. 3.50.
Dübi, Hch. Der Briefwechsel zwischen Voltaire und Haller im Jahre 1759. Eine Studie.

(Archiv für das Studium der neueren Sprachen und Literaturen. Bd 123, S. 353—386).
Bern, A. Francke. Fr. 0.80. (R.: BU. f. bern. Gesch. 1910, S. 95).

Ermatinger, E. Heinrich Leuthold u. Gottfried Keller. Mit ungedr. Briefen G. Kellers.
(Süddeutsche Monatshefte. 7, S. 290—314).

Eschmann, Ernst. David Hess (1770— 1853). Sein Leben u. seine Werke. Zürcher Diss.
Aarau, Sauerländer & Co. VIII, 290 S. (R. : Sonntagsbl. d. Bund. 1910, S. 404—405;
P[aul] B[arth], Sonntagsbl. d. Basler Nachrichten. Jahrg. 5, Nr 49).

Fierz, Anna. Unterm Firnelicht. Ein Schweizer Novellenbuch Einleitg. v. A. F.
Heilbronn, E. Salzer. M. 3.20.

Grolimund, S. Volkslieder aus dem Kanton Solothurn. (Schriften der Schweiz. Ges. f.
Volkskunde. 7). Basel, Selbstverlag der Ges. X, 111 S. Fr. 3.—. (R.: Sonntagsbl.
d. Bund. 1910, S. 207—208; J. Kronenberg. Schw. Rundschau. 11, S. 72).

Helbling, A[lfr.]. Zum 30. Todesjahr von Heinrich Leuthold. (Beil. zum Ber. üb. die städt.
Schulen, Aarau 1909/10). Aarau, Villiger. 42 S.

Holzamer, Wilh. Conrad Ferdinand Meyer. (Die Dichtung; hg. v. P. Renner. Bd 23).
Berlin u. Leipzig.

Idiotikon, schweizerisches. Wörterbuch der schweizerdeutschen Sprache. Frauenfeld,
Huber & Co. Heft 67—68 Bd 7, Bog. 27—46 enthaltend die Stämme s-g bis s-1.
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Jenny, [Hch.] Ernst, u.. Virg. Eossei. Geschichte der schweizer. Literatur. 2 Bände.
Bern, A. Franke. Lausanne, Payot & Cie. IV, 267 u. 368 S. Zus. Fr. 10.—.
(R. : A. Gessler. LCB1. 1911, S. 799—803; Zollinger. DLZ. 1911, Xr 12).

Korrodi, Ed. Technik u. Stilprobleme C. F. Meyers. Zürcher Diss.
Luchsinger, Ch. Die Aelplerfamilie in den romanischen Alpendialekten der Schweiz.

(Festschrift zum XIV. allg. deutschen Neuphilologentage in Zürich, S. 264—293).
Manitius, Max. Geschichte der latein. Literatur des Mittelalters. Teil 1. München, Beck.

[Darin Schweiz., bes. st. gallische Literatur],
Maync, Harry. Der «Wilhelm Meister» u. der grosse Züricher Goethe-Fund. Vortrag.

(Deutsche Rundschau. 36, S. 161—184).
— «Wilhelm Meisters theatralische Sendung»; der grosse Züricher Goethe-Fund. (Goethe-

Jahrbuch. 31, S. 43—46).
Meyer, Ad. Lieder aus der Heimat. 30 beliebteste u. bekannteste Schweizer Volks- und

Nationallieder. Zürich, Gebr. Hug & Cie. Fr. 3.—.
Müller, Gust. Gottfried Keller als lyrischer Dichter. (Acta Germ. 7, S. 131—287).
Pizzo, E. La forma primitiva del «Guglielmo Meister» di W. Goethe secondo un mano-

8critto recentemente scoperto a Zurigo. (Revista della letteretura t.edesca. 4, fasc. 1).
Studentensprache, Basler. Jubiläumsgabe für die Universität Basel, dargebracht vom

Deutschen Seminar in Basel. (Vorwort [von] John Meier). Basel, Georg & Cie. XXXII,
52 S. Fr. 2.—. (Rez. : Konrad. Zschr. f. deutsche Mundarten. 12, S. 319—321; DLZ.
1911, Nr 7).

Töpffer, Eod. Derniers voyages en zigzag ou excursions d'un pensionat en vacances dans
les cantons suisses (Préf. de P. Seippel). Genève, A. Jullien. 2 vol. Fr. 7.—.

Treu, Walt. Abhandlung über Entstehung des Ortsnamens «Bern» der deutschen Heldensage:

«Dietrich von Bern». 32 S. Radebeul-Dresden, Otto Friedrichs. 1908. M. 1.—.
(R : Blätter f. bern. Gesch. 1909, S. 90).

Urner, Pfr. Langnau a. A., Orts- u. Geschlechtsnamen. (Chronik vom Zürichsee. 1910,
Nr 4—8).

Vetter, Ferd. Ueber Personennamen u. Namengebung in Bern u. anderswo. (Berner
Universitätsschriften. 1). Bern.

Walzel, Osk. F. Die Wirklichkeitsfreude der Schweizer Dichtung. Antrittsvorlesung.
Stuttgart, J. G. Cottas Naclif. Fr. 1.20. (R. : Berner Rundschau. 3, S. 27).

Wüest, Kurt. Heinrich Zscliokke, Heinrich Pestalozzi u. Heinrich v. Kleist. Eine krit,
Biogr. H. Zschokkes. Berner Diss. Chur, Manatschal Ebner & Cie. VII, 108 S.

(R. : Schaffh. Intelligenzbl. 1910, Nr 297).

YII. Kunstgeschichte.

Anheisser, R. Altschweizerische Baukunst. NF. Bern, A. Francke. 4°. 56 S. u. 100 Tafeln.
Fr. 35.—.

Bachelin, A. Les Girardet, une famille d'artistes neuchàtelois. Brienz, M. Girardet. fol.
10 p., 29 pl. Fr. 50.—.

Beltrami, L. Bernardino Luini e l'opéra sua a Lugano. Lugano, Soc. tip. luganese. fol. 47 p.
Besson, M. Antiquités du Valais, V"*—X"' siècles. 50 planches. Fribourg, Fragnière.

Fr. 40.—. (R.: NZZ. 1910, Nr 4, 2. Abendbl.).
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jusqu'au XVIIIe siècle. Lausanne, F. Rouge & Cie. fol. LXII p. et 24 planches. Fr. 40.—.

Brandt, Otto. Kunst im Tessin. (Wissensch. Beilage der Leipz. Ztg. 1910, Nr 14).

Bürgerhaus, das, im Kanton Uri. (Das Bürgerhaus in der Schweiz. Bd 1.); hg. v.
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5, S. 9—10).
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Burckhardt, Dan. Das Alt-Baslerisclie Stadtbild und seine Maler in den Zeiten der Romantik.
(Beil. [zur] Berichterstattg üb. d. J. 1909 [des] Basler Kunstvereins. S. 1—52).

Cartier, Alfr. Le Musée d'Art et d'Histoire de la Ville de Genève. Notice et guide
sommaire. Genève, Kündig.

(Christen, Sidney Mary). Rodolphe Christen (1859—1906). The story of an artist's life.
London, Longmans, Green & Co. XVIII, 264: S. Sh. 21.—.

Einladung zum Besuch der Gedächtnis-Ausstellung des kursächs. Hofmalers Anton Graff,
1736 — 1813, [in der] Galerie Ed. Schulte, Berlin. (Verzeichn. der Werke u. biogr.
Einleitung v. Prof. J. Vogel). Berl. 34 S.

Escher, Kd. Die Emilie Linder-Stiftung. (62. Jahresber. der Oeff. Kunstsammlung in Basel.
S. 19—46).

Füssli-Ausstellung, die, im Kunsthaus [zu Zürich]. (NZZ. 1910, Nr 222—223).
Graff, Anton. 25 Meisterbildnisse. Berlin, Photograph. Gesellsch. (R. : Schweiz. 1910, Nr 20).
Heierli, Julie. St. Gallische Frauentrachten. (Jahresber. über die histor. Sammlgn im

städt. Museum am Brühl, St. Gallen 1909/1910).
Hunziker, J. Das Schweizerhaus nach seinen landschaftl. Formen u. seiner geschichtl.

Entwicklung. Bd 6. Abschn. 5; Abt. 2, Abschn. 6: Das Schwäbische Haus; hg. v
C. Jecklin. Aarau, H. R. Sauerländer & Co. 112 S. Fr. 6.—.

Jessen, J. Anton Graff. (Nordwest 1, S. 199—202).
Josephi, Walt. Die Verkündigung Mariae im german. Nationalmuseum, ein Werk des

Konrad Witz. (Mitteilungen aus dem gerin. Nationalmus. in Nürnberg. 1910).

Koegler, Hans. Hans Holbeins d. J. Holzschnitte für Sebastian Münsters „Instrument über
die zwei Lichter". I. (Jahrb. der Kgl. preuss. Kunstsammlgn. Bd 31, Heft 4).

— Die grösseren Metallschnittillustrationen Hans Holbeins d. J. zu einem Hortulus animae.
(Monatshefte für Kunstwissenschaft. 1911, S. 13—17).

Künstlerlexikon, schweizerisches ; hg. vom Schweiz. Kunstverein ; red. v. Carl Brun.
Lfg 10 ([Bd] 3, S. 81—240). Frauenf., Huber & Co.

Levetus, A. S. Some ancient Swiss coffers. (The Studio, vol. 51, No 213).

Martin, Camille. Saint-Pierre, ancienne cathédrale de Genève. Publication de l'Assoc.

pour la restaur, de St-P. Genève, Kündig [1909—1910]. fol. XVI, 223 p. Souscr.
Fr. 40.—, en libr. Fr. 75.—.

(Müller Eug.). Jean-Mathias Müller, graveur sur bois, 1798—1884. Chantilly, impr.
J. Bellin. 4°. 19 S.

Niggli, A. Die Musik in der Schweiz in ihrer neuzeitl. EntWickelung. (Die Musik. Jahrg. 9,
S. 201 ff.).

Pinet. Le peintre Neveu et le 10 août 1792. (Annales révol. 3e année, p. 61—67).
Reutter, Louis. Fragments d'architecture neuchâteloise aux I6me et 17me siècles. IIe série;

publ. p. la Soc. neuch. d'hist. et d'archéol. Neuchâtel, Attinger frères.
Rosadi, G. Uno scolare del Ciseri: Giacomo Martinetti. (Illustrazione Italiana. 1910, nov.).
Scheuber, Jos. Die inittelalterl. Chorstühle in der Schweiz. II, VII, 127 S. Strassbg,

Heitz. M. 6.— (erscheint auch als Heft 128 der Studien zur Deutschen Kunstgeschichte).
(R.: Paul Baldegger. Schw. Rundschau. 11, S. 454—455).

Schlatter, Dora. St. Galler Meister. Ein Kulturbild. (Schreibmappe 1911 [der] Buchdr.
Zollikofer & Cie). St. Gallen.

Simona, G. Note d'arte antica: Bellinzona. (Popolo e Libertä. 1910, no 204).
— Note d'arte antica: Locarno. (Popolo e Libertä. 1910, no 181, 204, 266, 286; 1911

no 8, 21).
Stauber, Em. Alte Wandmalereien in der ehemal. Kapelle in Bläsihof-Töss. (Landbote.

1910, Nr 140).
Stückelberg, E. A. Mittelalt. Fassadenmalereien (Casa Butogno in Cassarate). (NZZ. 1910,

Nr 39).
Talamona, Enr. Nota d'arte (chiesa di S. Biagio), (L'Azione. 1910, 27 ott.).
Tiéche, Ad. Alt Bern (Vieux Berne). Rotstiftzeichnungen. Bern, A. Francke. fol. 26 Taf.

Fr. 30.—.
Vogel, J. Anton Graff. (Neue Kunst. 1910, Dez.-Nr, S. 3—7).
Waser, Otto. Graff-Ausstellung in Berlin. (NZZ. 1910, Nr 29, 31).
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Zemp, Jos., u. Rob. Durrer. Das Kloster St. Johann zu Münster in Graubünden. Genf,
Atar. 1906—1910. fol. IV, 115 S. (Kunstdenkmäler der Schweiz. NF. Heft 5—7).
— Le couvent de St.-Jean à Münster dans les Grisons; trad. p. W. Cart. Genève, Atar.
1906—1910. fol. IV, 115 S. (Les monuments de l'art en Suisse, N.S. fasc. 5—7).

Vni. Münz- und Wappenkunde.
Altherr, H. Das Münzwesen der Schweiz bis zum Jahre 1798, auf Grundlage der eidg.

Verhandlungen u. Vereinbarungen. Bern, Stämpfli & Cie. XII, 482 S. Fr. 11.—.
Catalog einer alten berühmten Specialsammlung Schweizer Münzen und Medaillen. 2 Abtlgn.

Auction unt. Leitung v. Leo Hamburger in Frankfurt a. M. Frankf. a. M., Aug.
Osterrieth. IV, 86; VI, 106 S. Je M. 5.—.

Corti, G. Famiglie patrizie del Canton Ticino. (Suppl.). (Riv. Araldica di Roma. 1910, nov.).
Dubois, Fréd. Th. Armoiries des terres et baillages de la républ. et cant, de Fribourg.

Extr. Fribourg.
Fluri, Ad. Die Berner Schulpfennige u. die Tischlivierer, 1622—1798. Ein Beitrag zur

Münz-, Geld- u. Schul-Geschichte. Bern, G. Grünau. 184 S. Fr. 12.—. (R.: Ern. L.
Rev. suisse num. 16, 209—210; G. T[obler]. Sonntagsbl. d. Bund. 1910, S. 184).

Grida monetaria, le più antica, di Lugano ; per E. M. (Riv. ital. di numism. 23).
Höfken, E. v. S. Lucio-Pfennige. (Zschr. f. Münz- u. Med.-Kunde. 2, Heft 2).
Kaufmann, M. E. Christian Bühler (Heraldiker). (Sonntagsbl. des Bund. 1910, S. 308—325).
Menadier, J. Bericht über einen wahrscheinl. v. J. Stampfer in Schiefer geschnittenen

Medaillenentwurf mit Porträt [von] W. Farel. (Aintl. Ber. aus d. Kgl. Kunst-
samml. in Berl. 32, Nr 1).

Monti, S. Di una singolare moneta colla legenda <In übertäte sumus» [zecca di Bellinzona]
acquist. dal Museo Civico di Como. (Periodico della Soc. Stor. di Como, fasc. 74).

(Usteri, Th.). Die goldene Verdienstmedaille der Stadt Zürich. Eine Erinnerg an 90 Jahre
stadtzürch. Geschichte, 1803—1893. 34 S. (Zürich).

Den Herren Dr. Friedr. Hegi, Dr. Rob. Hoppeler und Prof. W. F. von Müünen
spreche ich für ihre Beiträge zur vorliegenden Bibliographie meinen angelegentlichsten
Dank aus.

Dr. Felix Burckliardt.

Avis.
Um die „ Liter aturüb ersi cht 1910" nicht zu teilen, mussten die „Totenschau

schweizerischer Historiker 1910", sowie die Rubrik „Rezensionen und Anzeigen"
für die nächste Nr. zurückgelegt werden.

D. Reda

Nachrichten.

Cur. —* In der Nacht vom 16./17. November starb hier a. Regierungsrat J. J. Dedual.
Geb. 1834 in Trimmis, studierte er nach Absolvierung der Klosterschulen von Disentis und
Einsiedeln und des Borromäischen Seminars in Mailand von 1858 bis 1860 an der Univer-
sität München Jurisprudenz und ward dann als Lehrer für Geschichte an die Kantonsschule
'n Freiburg berufen, vertauschte aber 1862 den Lehrberuf mit der Advokatur und zählte
bald zu den gesuchtesten Rechtsanwälten seines Heimatkantons. Als Vertreter der konser-
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vativen Partei sass er im Grossen Rat und 1881—1883 auch im Regierungsrat. Der
Histor.-Antiquar. Ges. von Graubünden gehörte er seit 1870 als eifriges Mitglied an.

Einsiedeln. —* Die Universität Freiburg i. Br. ernannte Stiftsarchivar P. Odilo
Rinyholz zum Doctor honoris causa. —

Am 15. November beging P. Adalbert Kuhn sein 50jähriges Jubiläum als Professor
f. Aesthetik und Literatur an der hiesigen Stiftsschule.

Frauenfeld. —'* Am 9. Dezember verlor der Histor. Verein des Kantons Thurgau
seinen langjährigen Präsidenten Dr. Johannes Meyer durch den Tod. Der Verstorbene
dozierte von 1869 bis zu seinem Rücktritte (1906) Deutsch und Geschichte an der Kantonsschule

und bekleidete daneben das Amt des Bibliothekars an der Kantonsbibliothek und des
Archivars des thurg. Kantonsarchivs. Vgl. „Totenschau schweizer. Historiker." 1911.

Schwyz. —-* Am 1. Dezember starb liier Pfarresignat Maurus Waser, früher Pfr.
Er war Mitglied des Histor. Vereins der V Orte seit 1875 sowie der Allgem. Gesch.-Forsch.
Ges. der Schweiz seit 1878 und ist Verfasser einer Reihe lokalgeschichtlicher Arbeiten,
die zum Teil im Drucke erschienen sind. „Vgl. Totenschau schweizer. Historiker" 1911. —

Hedaktion: Robert Hoppeler und Friedrich Hegi in Zürich.
Druck und Expedition K. J. Wyss in Bern.


	
	
	
	
	


